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JULIEN ARSENAULT

La Presse canadienne

MONTRÉAL — Le New Hampshire 
a infligé un électrochoc à Hydro-
Québec et son partenaire améri-
cain Eversource en refusant d’oc-
troyer une autorisation essentielle 
à la réalisation du projet de ligne 
de transport Northern Pass.

Estimant ne pas avoir obtenu 
toutes les réponses à leurs ques-
tions, les sept commissaires de la 
Commission d’examen du site au 
New Hampshire (SEC) ont una-
nimement rejeté le projet, dont la 
mise en service est prévue en 2020.

Il s’agit d’un revers important 
pour les deux promoteurs puisque 
cette ligne de transport est au cœur 
du contrat d’exportation de 20 ans 
qui vient d’être décroché au Massa-
chusetts par Hydro-Québec. Qua-
lifiée d’« historique » par la société 
d’État, l’entente devrait générer des 
revenus estimés à 10 milliards $.

Eversource a l’intention de por-
ter la cause en appel et n’a pas 
mâché ses mots en dénonçant la 
décision de la SEC, estimant que 
les façons de faire de l’organisme 
américain étaient tout simplement 
dépassées.

« Nous sommes outrés par cette 
décision, a fait valoir l’entreprise 
dans une déclaration envoyée par 
courriel. Cela envoie un message 
contradictoire à ceux qui désirent 
développer des projets au New 
Hampshire. »

Aux États-Unis, le Northern Pass, 
qui doit contourner la région des 
montagnes Blanches, avait déjà 
obtenu des permis de la part du 
département de l’Énergie et du 
U.S. Forest Service. Pour aller de 
l’avant en sol américain, le projet 
devait obtenir le feu vert de la SEC.

Eversource n’était pas en mesure 
de dire si la mise en service pré-
vue pour 2020 du Northern Pass 
pourrait être retardée. L’entreprise 
pourrait devoir attendre jusqu’à 
la fin mars pour prendre connais-
sance de la décision écrite.

Si cette décision de la commis-
sion est une « mauvaise nouvelle », 
un porte-parole d’Hydro-Québec, 
Serge Abergel, a affirmé qu’elle ne 
mettait pas un frein aux discus-
sions entre la société d’État et le 
Massachusetts.

« C’est certain qu’il y a mainte-
nant un risque, mais nous demeu-
rons engagés dans le processus », 
a-t-il expliqué au cours d’une 
entrevue téléphonique.

Le tracé de 309 kilomètres au 
total (dont environ 80 kilomètres 
au Québec) du Northern Pass 
devait relier le poste des Can-
tons, situé à Val-Joli, et le poste 
de Franklin, dans le sud du New 
Hampshire.

La partie québécoise du Nor-
thern Pass est évaluée à plus de 
680 millions $. La construction 
devait débuter à l’automne et une 
partie de la ligne de transport 
devait être enfouie dans le secteur 
de la forêt Hereford. Du côté amé-
ricain, la ligne de transport devrait 

générer des investissements d’en-
viron 2 milliards $.

AUTRES OPTIONS

C’est grâce au Northern Pass 
qu’Hydro-Québec a décroché 
un contrat — conditionnel à 
une signature — pour expor-
ter 9,45  térawattheures (TWh) 

d’hydroélectricité à compter de 
2020 vers le Massachusetts.

Néanmoins, a rappelé M. Aber-
gel, les tracés du Vermont et du 
Maine proposés par la société 
d’État dans le cadre de l’appel de 
propositions demeurent toujours 
sur la table.

« Dans le cadre du processus, il y 
a une provision en cas d’impasse 
qui permet au Massachusetts de 
se retourner et de sélectionner le 
prochain candidat en lice, a-t-il 
précisé. Il y a toujours des cartes 
sur la table. »

M. Abergel est conscient qu’il n’y 
a aucune garantie que les autres 
scénarios proposés occupent les 
deuxième et troisième rangs sur la 
liste finale du Massachusetts, mais 
il estime qu’il s’agit de « projets très 
concurrentiels ».

Celui-ci n’a pas voulu dire si le 
début des travaux initialement 
prévu cet automne pour la portion 
québécoise pourrait être retardé 
puisque l’aval de l’Office national 
de l’énergie est toujours attendu.

Aux États-Unis, le Conservation 
Law Foundation (CLF), qui s’oppo-
sait au Northern Pass, a accueilli 
avec soulagement la décision de 
la SEC.

« Les commissaires ont entendu 
nos critiques, a indiqué son avo-
cate, Melissa Birchard. Ils ont tenu 
compte de l’opposition dans les 
villes et communautés et rejeté les 
allégations erronées que le projet 
n’aurait pas d’incidence négative 
sur le tourisme et les propriétés 
du New Hampshire. »

NortherN PAss

le New hampshire dit non

le tracé de 309 kilomètres au total 
(dont environ 80 kilomètres au Qué-
bec) du Northern Pass devait relier le 
poste des cantons, situé à Val-Joli, et 
le poste de Franklin, dans le sud du 
New hampshire. — PhoTo La Tribune, 
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Après le français, l’anglais !

ACeSCent, adjectif
définition – Qui a développé un gout aigre. Cidre acescent.

Synonymes – acide, acidulé, âcre, aigre, aigrelet, aigri, rance, râpeux, sur, suret, suri, tourné;
[Vieux] acerbe, acéteux, aigret.

Parents étymologiques – acere (latin) » acetum » acéto-, acétique, acétaminophène, acétate, cétone,
acétose, acétyle…
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RenÉ-ChaRles QuiRion
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

Sherbrooke — Le jury qui a 
conclu à l’acquittement de trois 
ex-employés de la compagnie de 
chemin de fer Montreal, Maine & 
Atlantic (MMA) à la suite de la tra-
gédie de Lac-Mégantic a coûté plus 
de 310 000 $ aux contribuables 
québécois.

En réponse à une demande en ver-
tu de la Loi d’accès à l’information 
faite par La Tribune, le ministère 
de la Justice du Québec évalue les 
sommes déboursées pour les jurés 

du procès à 310 984,03 $ entre le 
premier jour de choix du jury le 
11 septembre 2017 et le moment de 
la décision rendue par douze d’entre 
eux, le 19 janvier 2018.

Rappelons que le choix de qua-
torze jurés bilingues, qui ont enten-
du toute la preuve lors du procès, 
s’est fait parmi 1700 candidats du 
district judiciaire de Saint-François 
entre le 11 et le 29 septembre 2017.

Trente-et-un témoins ont été 
entendus entre le 2 octobre et le 
5 décembre 2017. Après les plaidoi-
ries et neuf jours de délibérations 
au début 2018, le conducteur de 
train de la MMA Thomas Harding, 
le contrôleur ferroviaire Richard 

Labrie et le directeur de l’exploita-
tion Jean Demaître ont été acquittés 
de l’accusation de négligence cri-
minelle causant la mort de 47 per-
sonnes le 6 juillet 2013 qui pesait 
contre eux.

Les indemnités journalières ver-
sées aux membres du jury ont 
atteint 211 989 $ pour les journées 
qu’ils ont travaillées lors du procès. 
En vertu d’une ordonnance du juge 
Gaétan Dumas de la Cour supé-
rieure, étant donné que ces citoyens 
devaient mettre de côté leurs occu-
pations habituelles lors du procès, 
les jurés étaient payés les vendredis 
même si le tribunal ne siégeait pas 
et lors des journées où des points de 

droit hors de leur présence étaient 
débattus.

Ces montants sont balisés par la 
Loi sur les jurés. L’indemnité quoti-
dienne est de 103 $ par jour et est 
majorée à la 56e journée de procès 
à 160 $ par jour.

« Le juré a droit à une allocation 
pour les repas, le coucher et le trans-
port », stipule cette loi.

Au cours du procès, le montant 
pour les factures de restaurant et de 
traiteur a atteint environ 26 830 $.

Durant les délibérations, qui ont 
duré neuf jours et où les jurés ont été 
séquestrés à l’hôtel du 10 au 19 jan-
vier, l’État québécois a déboursé 
26 746, 20 $ pour l’hébergement. 

Un montant d’environ 9570 $ a été 
payé pour le transport durant tout 
le procès.

Étant donné que le procès était 
bilingue, chaque accusé ayant 
droit à un procès dans la langue de 
son choix, tous les témoignages et 
débats étaient traduits du français à 
l’anglais ou de l’anglais au français. 
Ce service de traduction a coûté 
quelque 35 700 $ pour les quatre 
mois du procès. 

La loi stipule aussi que les jurés 
qui ont besoin d’une aide psycholo-
gique à la suite d’un procès peuvent 
être indemnisés.

« Le juré a droit sur ordonnance 
du juge, sur présentation de pièces 
justificatives, à une allocation pour 
traitement psychologique d’un 
montant maximum de 65 $ par 
heure de traitement, jusqu’à concur-
rence de 5 heures de traitement par 
ordonnance. »

Procès de lA trAgédie de lAc-mégAntic 

310 000 $ versés pour le jury

simon RobeRge
simon.roberge@latribune.qc.ca

Sherbrooke — 2000 $. Voilà 
le montant de la facture que doit 
payer Christian Carrier pour avoir 
fait abattre trois arbres sur sa 
propriété de la rue Cayer, dans le 
secteur de rock Forest, en raison 
de la présence de l’agrile du frêne, 
un insecte ravageur. M. Carrier dé-
plore que la Ville n’offre aucune 
aide financière pour aider les 
propriétaires aux prises avec ce 
problème.

« C’est beaucoup de sous 2000 $ et 
on n’a pas voulu de ces bébittes-
là, lance-t-il, visiblement irrité par 
l’attitude de la Ville. Deux frênes 
sur trois étaient atteints et comme 
on ne connaît pas vraiment l’effet 
du traitement à l’insecticide Treea-
zin, j’ai préféré les faire abattre tout 
de suite. J’ai lu l’histoire d’une per-
sonne qui avait fait trois traitements 
au coût de 600 $ sur un arbre et qui 
avait quand même dû l’abattre. »

« J’ai reçu les papiers la semaine 
dernière pour me dire que je devais 
agir concernant mes frênes sous 
peine d’une amende extrêmement 
salée, déplore-t-il. On a reçu le per-
mis d’abattage mercredi et jeudi 
matin on coupait les arbres. C’est 
tout un tourbillon, ça va vite. »

Yves Tremblay, chef de la Division 
des parcs et des espaces verts de 
Sherbrooke, confirme que l’abattage 
se fait aux frais des propriétaires et 
qu’ils sont dans l’obligation de le 
faire ou d’effectuer un traitement 
au Treeazin.

« On a soumis tous les scénarios 

au conseil municipal, rappelle-t-il. 
On a de tout au Québec, certaines 
villes proposent une subvention 
alors que d’autres ne font absolu-
ment rien. Il faut savoir que la fac-
ture de la Ville va s’élever entre 4 et 
6 millions $ dans les 10 prochaines 
années pour gérer les 2500 frênes 
sur les terrains publics. Il faut aus-
si comprendre que l’arbre est une 
propriété privée et il y a une notion 
de responsabilité comme pour une 
galerie brisée par exemple. »

La Ville offrira toutefois un rabais 
pour ceux qui décident de faire trai-
ter leurs arbres.

« On vient de lancer un appel 
d’offres pour avoir le meilleur prix 
possible pour le traitement. On veut 

offrir le prix du gros aux citoyens et 
éviter toutes sortes d’improvisation 
dans le dossier. »

Pour l’instant, la Ville a reçu des 
soumissions qui vont de 3,40 $ à 
7 $ pour chaque centimètre de lar-
geur du tronc de l’arbre. Donc pour 
un arbre de 30 cm de largeur, on 
parle d’un montant allant de 102 $ 
à 210 $. Le traitement doit être réap-
pliqué aux deux ans.

infoRmations 
ContRadiCtoiRes

Christian Carrier déplore égale-
ment que les informations trans-
mises par la Ville ne soient pas 
toujours les mêmes.

« Dans les demandes papier et 

courriel, on dit clairement qu’il faut 
dessoucher au complet les arbres, 
mais quand ma voisine a appelé, 
on lui a dit qu’on pouvait garder la 
souche jusqu’à une hauteur de cinq 
centimètres. Ensuite, ils nous ont dit 
qu’ils s’excusaient puisqu’on était 
les premiers qui faisaient l’abat-
tage d’un arbre et qu’ils allaient 
se fier à nous pour les prochains. 
C’est un peu médiocre comme 
comportement. »

« Il est possible qu’il y ait eu une 

période d’hésitation, admet Yves 
Tremblay. Mais nous en sommes 
à démarrer le processus. Nous 
avons mis la machine en marche 
il y a deux semaines. Les premiers 
citoyens concernés ont donc pu 
sentir une période d’hésitation, le 
temps qu’on se familiarise nous 
aussi. »

Entretemps, Christian Carrier 
n’entend pas rester les bras croisés. 

« J’ai pris les devants, j’ai écrit au 
député Pierre-Luc Dussault pour 
savoir s’il y avait une aide financière 
possible. Il m’a dit qu’il allait vérifier, 
mais que c’était probablement plus 
au provincial qu’il pourrait y avoir 
quelque chose. J’ai écrit mercredi à 
Luc Fortin. Je suis en attente. »

Le nombre de frênes sur des pro-
priétés privées est estimé à 12 500 
à Sherbrooke.

La Ville a déjà abattu plusieurs 
arbres dans le secteur du parc Anto-
nio-Barrette il y a deux semaines 
et espère mettre assez de moyens 
en place pour ralentir l’avancée de 
l’agrile du frêne dans la région. 

« On fait des actions pour gagner 
du temps pour que se développent 
des produits ou d’autres types d’in-
tervention pour combattre l’in-
secte, résume Yves Tremblay. L’été 
prochain, on va essayer le champi-
gnon Beauveria bassiana, un cham-
pignon indigène qu’on utilise pour 
contaminer les agriles. On va procé-
der à l’installation d’une quinzaine 
de caches. »

Agrile du frêne

2000 $ pour abattre ses arbres

christian carrier a décidé de faire couper ses arbres infestés par l’agrile du frêne, ce qui lui coutera 2000 $, une facture 
qu’il devra assumer sans aucune aide financière de la Ville de sherbrooke. — PHOTO SPecTre Média, frédéric côTé

notRe vidÉo
diSPOnible danS

et sur latribune.ca
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CLAUDE PLANTE

claude.plante@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Jacques Demers, 
maire de Sainte-Catherine-de-
Hatley, peut ajouter un autre 
titre à sa longue liste de postes 
administratifs.

Il vient d’être choisi pour occuper 
le siège de président de la Fédé-
ration québécoise des municipa-
lités (FQM) lors de la première 
réunion du nouveau conseil d’ad-
ministration. M. Demers a profité 
pour souligner que les élections 
générales qui se tiendront au 
Québec à l’automne seront au 
centre de son activité.

« En tant qu’acteurs majeurs du 
développement local et régional, 
les municipalités et les MRC sont 
directement concernées par les 
choix qu’effectue le gouverne-
ment du Québec », a déclaré le 
nouveau président de la FQM, 
dans un communiqué de presse.

« Dans le cadre des élections 
générales, les partis politiques 
devront tenir compte de leurs 

demandes et de leurs besoins 
s’ils veulent développer réelle-
ment les régions du Québec. »

Dès le mois de mars, le nouveau 

président fera une vaste tournée 
dans toutes les régions du Qué-
bec afin de consulter les munici-
palités et les MRC sur les enjeux 

qu’elles voudraient que la FQM 
aborde au cours de la campagne 
électorale. À la fin de la tournée, 
la FQM établira sa plateforme de 
demandes qu’elle adoptera lors 
de l’Assemblée des MRC du Qué-
bec, au mois de juin, ajoute-t-on.

« En ayant notre plateforme en 
main dès le début de l’été, les par-
tis auront amplement le temps de 
connaître les besoins des régions 
du Québec », souligne-t-il. 

« Lors de notre congrès annuel, 
en septembre, nous interpelle-
rons les formations politiques 
afin qu’ils se positionnent sur 
notre plateforme de demandes 
électorales et sur leur vision 
d u  d é v e l o p p e m e n t  l o c a l  e t 
régional. »

COLLOQUE SUR LE 
TRANSPORT FERROVIAIRE

Parmi les autres priorités, la 
question du transport ferroviaire 
des matières dangereuses fera 
l’objet d’un colloque national 
qui se tiendra le 23 mars à Lac-
Mégantic. La fiscalité munici-
pale retiendra aussi l’attention 
du nouveau président.

M. Demers a tenu à saluer, au 
nom du conseil d’administration, 
Richard Lehoux pour son engage-
ment au sein de la FQM au cours 
des seize dernières années, dont 
quatre à la présidence.

À la mi-janvier, Jacques Demers 
a été réélu au poste de préfet 
de  la  MRC de Memphréma-
gog. Maire de la municipalité 
de Sainte-Catherine-de-Hatley 
depuis 2005, Jacques Demers 
est connu pour ses nombreuses 
implications dans la région de 
Memphrémagog, sur le terri-
toire estrien et dans le milieu 
municipal.

Il occupait le poste de vice-
président de la Fédération qué-
bécoise des municipalités et est 
membre du conseil d’administra-
tion de la Fédération canadienne 
des municipalités. Dans la région 
de Memphrémagog, il est notam-
ment le président de la Corpo-
ration Ski & Golf Mont-Orford. 
Jacques Demers est président 
du conseil d’administration de la 
Régie de police de Memphréma-
gog. Il est aussi impliqué dans le 
monde des affaires.

Jacques Demers présidera la FQM

le maire de sainte-catherine-de-Hatley, Jacques Demers, a été nommé pré-
sident de la Fédération québécoise des municipalités. — Photo Archives lA tribune, 

rené MArquis

MÉLANIE NOËL

melanie.noel@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Encore ébran-
lés par le départ précipité de leur 
collègue Lyne Couture, décédée 
le 19 janvier, les enseignants de la 
faculté d’administration de l’Uni-
versité de Sherbrooke mettent sur 
pied un fonds qui portera son nom.

La création du Fonds de bourse 
Lyne Couture a pour objectif de 
verser deux bourses annuelles, 
et ce à partir de l’an prochain. 
L a  p re m i è re  b o u rs e  ré c o m -
pensera un finissant du pre-
mier cycle, aspirant au titre de 
comptable professionnel agréé 
(CPA), qui s’est démarqué par sa 
persévérance.

« Un comité d’étudiants qui ont 
connu Lyne s’est réuni pour choi-
sir les critères pour lesquels les 
bourses seraient remises. La per-
sévérance a été retenue, car Lyne 
était toujours prête à s’occuper 
des autres. Plus un étudiant avait 
des difficultés, plus elle lui consa-
crait de temps. Et jamais elle ne 
comptait ses heures », raconte 
son collègue Mario Côté. 

La deuxième bourse souli-
gnera le côté altruiste d’un étu-
diant de deuxième cycle inscrit 
au programme de CPA. « Cer-
tains étudiants ne pensent qu’à 

leurs notes alors que d’autres 
n’hésitent pas à venir en aide 
à leurs collègues de classe. Ce 
sont ces derniers, qui travaillent 
en équipe et viennent en aide à 
ceux qui ont des difficultés aca-
démiques ou autres, qui seront 
récompensés », souligne le pro-
fesseur Mario Côté.

« On l’appelait 
affectueusement 
mère Térésa 
lorsqu’on voulait la 
taquiner un peu.  
La réussite de chacun 
était sa raison de 
vivre. »

 — céline Moquin, collègue 

Lyne Couture enseignait  la 
comptabilité à l’UdeS depuis 
une vingtaine d’années. En 2015, 
elle a remporté le prix Excellence 
CPA – Enseignement.

En décembre dernier,  Lyne 
Couture a terminé sa session de 
cours pensant retrouver ses étu-
diants et collègues en janvier. 
Malheureusement, après avoir 
subi deux accidents vasculaires 
cérébraux, le 30  décembre et 
le 1er janvier, les médecins ont 

découvert qu’elle était atteinte 
d’un cancer incurable de stade 4. 
Elle est décédée moins d’un mois 
après son hospitalisation.  

« Lyne était une collègue intelli-
gente et compétente que j’admi-
rais, qui était une référence pour 
nous tous. Elle était aussi une 
enseignante dévouée auprès 
de ses étudiants au-delà de ce 
qu’on attendait d’elle. Elle aimait 
ses étudiants comme une mère 
peut aimer ses enfants. On l’ap-
pelait d’ailleurs affectueusement 
mère Térésa lorsqu’on voulait la 
taquiner un peu. La réussite de 
chacun d’eux était sa raison de 
vivre », confie son amie et col-
lègue Céline Moquin.

Ceux qui la connaissaient la 
décrivent comme une femme 
exceptionnellement profession-
nelle,  empreinte de qualités 
humaines extraordinaires et tou-
jours de bonne humeur. 

«  Son professionnalisme se 
manifestait dans sa grande maî-
trise de la normalisation comp-
table, domaine des plus exigeants 
tant les nouveaux sujets sont 
nombreux et les mises à jour 
fréquentes. Professionnelle, elle 
l’était aussi par la qualité de sa 
collaboration au travail d’équipe 
essentiel à la formation des étu-
diants en comptabilité : toujours 
disponible pour discuter, trou-
ver des solutions, les mettre en 

applications. Une femme géné-
reuse de son savoir tant pour les 
étudiants que pour ces collègues. 
Une femme qui plaçait toujours 
l’étudiant au cœur de sa réflexion 
pédagogique  »,  ajoute Anne-
Marie Robert, ancienne directrice 
du département de comptabilité.

«   C ’e s t  u n e  g r a n d e  p e r t e 

professionnelle et humaine  », 
s’entend pour dire son entourage.

Le Fonds de bourse Lyne Cou-
ture a été créé en collaboration 
avec la Fondation de l’UdeS.

Lyne Couture laisse dans le 
deuil son fils Frédéric Bossé, ses 
parents, Suzanne Flynn et Marcel 
Couture, et son frère, Jeff.

Un fonds créé en mémoire de Lyne Couture

ceux qui connaissaient lyne couture la décrivent comme une femme excep-
tionnellement professionnelle, empreinte de qualités humaines extraordi-
naires et toujours de bonne humeur. — Photo fournie
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Marie-Christine BouChard
marie-christine.bouchard@latribune.qc.ca

Sherbrooke — Dix nouveaux 
médecins spécialistes pourront 
venir gonfler les rangs du CIUSSS 
de l’estrie-ChUS au cours de la 
prochaine année, selon le Plan des 
effectifs médicaux (PeM) spé-
cialisés du ministère de la Santé 
et des Services sociaux, dévoilé 
ces derniers jours. De plus, il 
reste encore 18 postes qui n’ont 
pas trouvé de titulaires, pour un 
total de 28 médecins spécialistes 
qui pourraient venir s’établir en 
estrie.

Est-ce que l’ajout de 10 postes, 
répartis dans autant de spécialités, 
satisfait la direction du CIUSSS de 
l’Estrie-CHUS? La réponse se fait 
prudente. « Je ne vous cacherai pas 
qu’il y a eu des déceptions dans 
certaines spécialités », explique 
Dre Colette Bellavance, directrice 
des services professionnels au 

CIUSSS de l’Estrie-CHUS.
«  Mais nous ne sommes pas 

les seuls  : il y avait beaucoup 
plus de demandes d’ajouts au 
PEM que de finissants prévus 
au cours des prochaines années. 
Le ministère de la Santé et des 
Services sociaux (MSSS) ne veut 
pas octroyer un grand nombre de 
postes qui ne pourront pas être 
comblés », précise Dre Bellavance.

Dans le cadre de plans établis 
aux cinq ans, la direction doit 
anticiper les départs à la retraite 
de ses médecins. Mais elle se doit 
aussi de jongler avec des départs 
imprévus de médecins qui ont 
des opportunités d’aller travail-
ler ailleurs, qui doivent s’absenter 
pour leur formation complémen-
taire ou d’absences ponctuelles, 
par exemple pour des congés 
parentaux ou maladie.

« Dans les spécialités où on a 
un très petit nombre de spécia-
listes, ça prend peu d’absences, 
même ponctuelles, pour créer 
un déséquilibre. Le niveau de 

surveillance n’est pas le même 
dans toutes les spécialités  », 
explique Dre Bellavance.

« Le processus 
d’embauche des 
médecins spécialistes 
est un processus 
dynamique. Il y a du 
recrutement en cours 
constamment. »

 — Dre colette Bellavance, directrice 
des services professionnels au 
ciusss de l’Estrie-cHus

Le CIUSSS de l’Estrie-CHUS 
compte une cinquantaine de spé-
cialités médicales. Présentement, 
aucune spécialité ne se trouve à 
découvert (aucun médecin en 
poste) ni même se trouve à risque 
de bris de service.

«  Le processus d’embauche 
des médecins spécialistes est un 
processus dynamique. Il y a du 
recrutement en cours constam-
ment. D’ailleurs, en ce moment, 
nous avons déjà identifié une 
q u i n z a i n e  d e  ca n d i dat s  su r 
les 28  postes à combler. Nous 
sommes à compléter les proces-
sus d’embauche », ajoute-t-elle.

Prenons quelques exemples. 
Pour l’ensemble du CIUSSS de 
l’Estrie-CHUS, il y a 49 postes en 
anesthésiologie, dont 48 comblés, 
24 en pédiatrie générale dont 22 
comblés, 42 postes en médecine 
interne, tous comblés, mais seu-
lement huit postes en rhuma-
tologie (tous comblés), trois en 
chirurgie thoracique (un poste 
n’est pas comblé mais c’est un 
nouveau poste au PEM de 2018), 
huit en dermatologie dont sept 
sont comblés, et deux  postes 
en allergie-immunologie (com-
blés). Toutes les surspécialités 
pédiatriques comptent pour leur 
part très peu de postes, comme 

la néphrologie pédiatrique (un 
poste comblé), la gastro-entéro-
logie pédiatrique (deux postes 
comblés) et la chirurgie pédia-
trique (deux postes comblés).

Ces spécialistes ne travaillent 
pas uniquement dans les deux 
hôpitaux du Centre hospita-
lier universitaire de Sherbrooke 
(CHUS), mais dans tous les sites 
du grand territoire du CIUSSS 
de l’Estrie-CHUS, de l’hôpital 
de Lac-Mégantic jusqu’à ceux 
de Granby et Brome-Missisquoi. 
Un grand nombre d’entre eux 
sont toutefois répartis dans les 
deux hôpitaux du CHUS à titre 
d’hôpital surspécialisé.

Pour déterminer le nombre de 
PEM alloué dans chaque spé-
cialité sur chaque territoire, le 
MSSS se base sur un calcul com-
plexe où l’on prend en compte, 
n o t a m m e n t ,  l a  q u a n t i t é  d e 
médecins qui se trouvent sur les 
bancs d’école et qui finiront leur 
longue formation au cours des 
prochaines années.

MéDEcins spéciAlistEs

Des inquiétudes dans certaines spécialités

Le C. A. prévoit 
toujours le retour 
à l’équilibre 
budgétaire en 
2018-2019

Marie-Christine BouChard
marie-christine.bouchard@latribune.qc.ca

Sherbrooke — Le déficit a 
cessé de se creuser au cours des 
trois derniers mois au CIUSSS 
de l’estrie-ChUS après un début 
d’année difficile. Après neuf pé-
riodes, l’établissement se dirige 
toujours vers un déficit budgétaire 
de l’ordre de 23 millions $ à la fin 
son année financière qui se termi-
nera le 31 mars 2018, soit 2 % de 
son budget global. 

Le conseil d’administration (C. 
A.) a adopté jeudi soir la deu-
xième portion du plan prévoyant 
le retour à l’équilibre budgétaire en 
2018-2019.

« L’objectif du plan adopté par le 
C. A. jeudi soir demeure donc le 
même, soit d’atteindre l’équilibre 
budgétaire le plus rapidement 
possible », déclare Pierre-Albert 
Coubat, directeur des ressources 
financières et de la logistique. 

« Comme les paramètres gou-
vernementaux du budget 2018-
2019 sont à venir au cours des 
prochains mois, le prochain bud-
get du CIUSSS de l’Estrie-CHUS 
et le plan d’équilibre budgétaire 
seront ajustés lorsque l’ensemble 
de l’information sera disponible », 
nuance M. Coubat.

Parmi les inconnus se trouve 
le financement à l’activité dans 
certaines disciplines comme les 
services d’aide à domicile, un 
financement qui sera versé au 
CIUSSS uniquement si les cibles 
ministérielles sont atteintes. 
« Même si on injecte plusieurs 

mill ions en ressources pour 
atteindre les cibles, si on ne les 
atteint pas, on pourrait recevoir 
zéro dollar », explique le directeur 
des ressources financières.

« On poursuit nos travaux avec 
le ministère de la Santé et des Ser-
vices sociaux autour de certains 
revenus autour desquels on est en 
discussion », ajoute-t-il.

trois grands leviers
L’établissement mise sur trois 

grands leviers pour atteindre 
l’équilibre en 2018-2019. D’abord, 
il y a l’amélioration de la santé 
humaine de l’organisation qui 
pourrait permettre un potentiel 
d’économie de 9 millions $ annuel-
lement. « Nous voulons que nos 

employés soient en santé et au tra-
vail, pour le bien des employés, de 
la population, des usagers », sou-
tient Pierre-Albert Coubat.

« Nos indicateurs sur les ratios 
d’absence maladie de longue 
durée n’ont pas encore enregis-
tré de baisse, mais nous avons 
réussi à en freiner la progression 
et à atteindre une stabilisation. De 
plus, nous avons une augmenta-
tion de 30 % des embauches par 
rapport à l’an dernier et de 50 % 
pour plusieurs de nos catégories 
d’emplois les plus vulnérables », se 
réjouit le directeur des ressources 
humaines, des communications 
et des affaires juridiques, Gilles 
Michaud.

Ensuite, l’établissement mise sur 

des mesures transversales dont 
la gestion optimale et l’harmoni-
sation des fournitures médicales 
et non médicales, la révision des 
contrats au niveau des logiciels et 
équipements et d’autres mesures 
générant un potentiel d’économies 
annuelles de l’ordre de 8 millions $.

Finalement, la poursuite des 
mesures d’amélioration conti-
nue des activités avec les équipes 
sur le terrain, dans le contexte du 
déploiement du financement axé 
sur les usagers, pourrait générer un 
potentiel d’économies de 15 mil-
lions $.

« Si nous réalisons 80 % de ces 
économies potentielles, nous 
résorberons le déficit », ajoute 
M. Coubat. 

Déficit de 23 M$ au CIUSSS

le ciusss de l’Estrie-cHus mise sur trois grands leviers pour atteindre l’équilibre en 2018-2019. À commencer par 
l’amélioration de la santé humaine de l’organisation qui pourrait permettre un potentiel d’économie de 9 millions $ 
annuellement. — Photo La tribune, archives, rené Marquispierre-Albert coubat, directeur des 

ressources financières et de la logis-
tique — Photo La tribune, archives, MaxiMe 

Picard
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Jean-François GaGnon
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — Un nouvel immeuble pourrait 
être construit en bordure de la rue Princi-
pale, à un jet de pierre de l’hôtel de ville, au 
cours des prochains mois. Pour concrétiser 
son projet, le promoteur doit au préalable 
obtenir des modifications au zonage appli-
cable à son terrain.

Pour quelqu’un qui naviguerait sur la rivière 
Magog, le futur immeuble aurait une hau-
teur de cinq étages. Mais, pour un passant 
marchant sur la rue Principale, le bâtiment 
semblerait avoir deux étages de moins.

Impossible pour l’instant de savoir quels 
sont les projets du promoteur exactement. 
Cela dit, tout indique que le rez-de-chaus-
sée de l’immeuble accueillerait un ou des 
commerces et que les deux étages au-dessus 
auraient une fonction résidentielle.

« Ça fait un bout de temps qu’il est question 
de boucher le trou qu’on voit, sur la Princi-
pale, à cet endroit, lance Vicki-May Hamm. 
Ce qui est certain, c’est qu’un immeuble 
serait bien mieux que les vieilles fondations 
et la friche qu’on aperçoit sur place. »

Présentement, la réglementation muni-
cipale empêche la construction d’un 
immeuble de plus de 15 mètres de hauteur 
ou de plus de trois étages sur le terrain que 
possède le promoteur. Voilà pourquoi celui-
ci a acheminé une demande de modification 
du zonage à la Ville de Magog.

« Le promoteur veut faire cinq étages et 
ça lui prend une dérogation pour ça, note 
Mme Hamm. Il aura aussi besoin d’une 
dérogation pour le paravent et la cage d’esca-
lier, qui s’élèveront à un peu plus de 15 m. »

Les citoyens qui souhaiteraient émettre 
des commentaires relatifs au projet pourront 
se faire entendre à l’occasion d’une assem-
blée de consultation prévue le 13 février à 
l’hôtel de ville de Magog.

Projet d’immeuble au 
centre-ville de Magog

Jean-François GaGnon
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — Presque tous les espaces dis-
ponibles, à l’intérieur des Îlots du Quai et 
Tourigny, ont trouvé preneurs et l’homme 
d’affaires Gilles Bélanger se prépare à la 
prochaine phase de développement de son 
projet immobilier au centre-ville de Magog.

« Des clients potentiels, dont certains parti-
culièrement intéressants, songent à s’instal-
ler dans le troisième immeuble de la série 
des Îlots, assure M. Bélanger. Ma cible est 
2019 pour la livraison de cet autre projet. Il 
ne faut pas penser qu’on serait en mesure 
de construire et d’être prêt pour l’automne 
cette année. »

Un peu comme l’Îlot Tourigny, le futur 
immeuble accueillerait des commerces au 
rez-de-chaussée et des entreprises du sec-
teur des technologies de l’information et 
des communications (TIC) aux deux étages 

supérieurs. La construction de condomi-
niums est également envisagée.

« Pour les commerces et les entreprises 
des TIC, mon choix est arrêté, révèle Gilles 
Bélanger. Par contre, en ce qui concerne les 
condos, je ne suis pas sûr qu’on devrait en 
faire même si la demande est là. Vous savez, 
des condominiums, ça ne crée pas beau-
coup d’emplois dans le milieu. »

Rappelons que l’Îlot Tourigny est un édi-
fice de quatre étages, situé à l’angle des rues 
Saint-Patrice et Principale à Magog, dans 
lequel on retrouve notamment la com-
pagnie Kezber et la Brasserie Les Enfants 
terribles. 

Quant à l’Îlot du Quai, il a été aménagé à 
même l’ancien siège social de la compagnie 
Boréalis, qui est justement bordé par la rue 
du Quai.

Une consultation publique concernant 
la troisième phase du projet de dévelop-
pement présenté par M. Bélanger aura 
lieu le 13 février, en soirée, à l’hôtel de ville  
de Magog.

La 3e phase pour bientôt
aux Îlots du Quai et Tourigny

Claude Plante
claude.plante@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La Ville de Sherbrooke a 
joué de malchance avec la météo pour l’amé-
nagement d’abris temporaires pour loger 
les véhicules de son service de la voirie.

La Tribune a appris qu’on a dû stopper 
l’aménagement de ces abris d’auto for-
mat géant à construire sur le site d’un 
ancien garage municipal démoli d’ur-
gence l’an dernier au bout de la rue des 
Grandes-Fourches.

En raison de la météo, on a arrêté la 
construction des deux bâtiments en atten-
dant qu’on rénove complètement le garage 
demeuré debout et qui sert, entre autres, 
à la réparation des véhicules des travaux 
publics. Le froid et la pluie ont nui à l’ins-
tallation d’un mur coupe-feu.

Ce nouveau mur coupe-feu est néces-
saire afin qu’on protège d’un éventuel 
incendie les abris temporaires à construire 
juste à côté, indique-t-on à la Ville de 
Sherbrooke. Il doit être installé par temps 
clément.

Rappelons qu’on voulait que les nou-
veaux abris démontables soient prêts pour 
l’hiver. Actuellement, seulement les struc-
tures ont été montées. 

solution temPoraire
Au service des communications, on 

mentionne qu’on a trouvé une solution 
temporaire en utilisant des bâtiments 
municipaux aux quatre coins de la ville 
pour mettre des équipements de la voirie 
à l’abri.

O n entreprendra donc les  travaux 
d’aménagement du mur coupe-feu dans 
le garage lors du retour des températures 
plus clémentes, explique-t-on. Une fois 
ces travaux complétés, on procédera à 
la construction complète des deux abris 
temporaires.

Au début de septembre, on apprenait 
que cette construction pourrait coûter 

plus cher que prévu. L’appel d’offres visant 
la fabrication et l’installation sur une dalle 
de béton au 555 rue des Grandes-Fourches 
Sud ne comptait qu’un seul soumission-
naire.  À l’ouverture des enveloppes, 
l’unique soumissionnaire, Construction 
Sorel ltée, proposait ses services pour un 
prix de 1,285 M$ avant les taxes, alors que 
la Ville évaluait en février qu’il en coûterait 

875 000 $ pour les travaux. La projection 
initiale avait été corrigée en cours de route 
et fixée à 1,2 M$. Le dépassement est donc 
de 85 000 $.

La Ville a engagé 2,5 M$ en urgence, en 
février 2017, pour démolir deux bâtiments 
du garage municipal. Ils étaient jugés dan-
gereux à la suite d’une inspection qui devait 
déterminer la solidité des structures. 

AMénAgeMent d’Abris teMPorAires

La météo joue des tours à la Ville

la construction des abris temporaires au bout de la rue des grandes-Fourches a pris du retard en raison de la météo peu collaboratrice, explique-t-on 
à la Ville de sherbrooke. — Photo SPectre média, rené marquiS
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Jean-François GaGnon
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — Les conditions météo-
rologiques en dents de scie, au 
cours des dernières semaines, 
ont compliqué la tâche des ges-
tionnaires des centres de ski de la 
région. Malgré tout, l’achalandage 
n’aurait pas subi une chute dra-
matique, comparativement à la 
moyenne des dernières saisons 
en décembre et en janvier.

«On a eu de bons week-ends et 
d’autres qui ont été moins achalan-
dés, indique la directrice des ventes 
et du marketing à la station Mont 
Orford, Mélanie Morier. Entre autres, 
lors de notre événement Plaisir d’hi-
ver, on était à pleine capacité.»

Mme Morier souligne que l’acha-
landage, en janvier, est rarement 
énorme dans les stations de ski de 
la région. Leurs gestionnaires n’au-
raient donc pas des attentes très 
élevées pour cette période. «Ce n’est 
habituellement pas difficile d’égaler 
les chiffres des saisons précédentes 
durant ce mois-là», dit-elle.

Du même souffle, elle ajoute que 
les «défis météo» sont fréquents, en 
début de saison, dans l’industrie du 
ski. «On a souvent des grands froids 

et de la pluie, par exemple. La météo 
a tendance à se replacer en février.»

Mélanie Morier assure par ailleurs 
que le personnel de la station Mont 
Orford déploie le maximum d’efforts 
afin que les conditions de glisse sur 
les pistes soient intéressantes. Une 
partie des canons à neige de la sta-
tion ont redémarré ces derniers 
jours.

«Ce n’est pas une année de sous-
bois pour le moment. Par contre, sur 
les pistes, on me dit que la couver-
ture de neige est encore très bonne», 
déclare-t-elle.

Grand patron de la station Mont 
Sutton, Jean-Michel Ryan confie 
que le centre de ski qu’il dirige a 
enregistré un «très bon mois de jan-
vier. On a l’impression que les gens 

qui ne sont pas sortis aux fêtes, à 
cause des grands froids observés à 
ce moment-là,  ont voulu se rattra-
per en venant skier. Il faut dire qu’on 
a reçu quelques bordées qui nous 
aidés.»

En dépit de son constat somme 
toute rassurant, M. Ryan admet 
qu’une tempête de neige serait 
bienvenue. «Une belle bordée serait 

une bonne chose. La couverture est 
mince dans les pistes à neige natu-
relle», reconnaît-il.

Au mont Bellevue, le responsable 
des opérations internes, Médhavie 
Dussault, affirme quant à lui que les 
conditions de glisse sur cette mon-
tagne demeurent intéressantes, mal-
gré les sautes d’humeur de Dame 
Nature. Là aussi les canons ont souf-
flé de la neige ces derniers jours.

«Comparativement aux prévisions 
qu’on avait, je dirais qu’on a un bon 
début de saison. Les grands froids et 
la pluie n’ont pas empêché les gens 
de skier», révèle M. Dussault.

Pour sa part, la directrice du parc 
national du Mont-Orford, Brigitte 
Marchand, avoue que les revenus de 
l’aire protégée depuis le début de la 
saison ont diminué de 12 pour cent, 
en comparaison avec la période cor-
respondante l’an dernier.

«On sera ouvert à 100 pour cent 
pour la raquette et le ski de fond en 
fin de semaine. Mais on est obligé 
de travailler dur pour avoir des sen-
tiers de belle qualité. On prend de la 
neige dans le bois pour l’amener sur 
les pistes parfois. La couverture est 
mince de façon générale. On aime-
rait bien avoir de nouvelles précipi-
tations, car février et la relâche sont 
des moments forts de la saison», 
explique Mme Marchand.

les stations de ski évitent le pire

les stations de ski ont sauvé les meubles en janvier malgré une météo instable. — photo la tribune, archives, MaxiMe picard
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Isabelle PIon
isabelle.pion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Les quelque 
850 élèves de l’École internatio-
nale du Phare sont sensibilisés 
au gaspillage alimentaire avec 
un nouveau projet appelé Pèse-
Gâchis visant à leur faire prendre 
conscience de tout ce qui prend le 
chemin de la poubelle... ou du bac 
de compostage. D’ici quelques se-
maines, les élèves pourront aussi 
bénéficier d’un frigo libre-service.

Dans le cadre de ce projet antigas-
pillage qui se déroulait ces derniers 
jours, les élèves étaient invités à 
déposer leurs restes alimen-
taires dans des bacs de compos-
tage distincts en fonction du type 
d’aliments consommés. Les parti-
cipants devaient ensuite peser les 
différentes denrées par catégorie.

Une telle expérience a déjà été 
menée en France, note Sondès 
Allal, agente de revitalisation 
économique à la Corporation 
de développement économique 
communautaire de Sherbrooke 
(CDEC). 

« C’est dans la ligne droite du 
Frigo free go, on est toujours dans 
la lutte au gaspillage alimentaire », 
indique-t-elle.

On retrouve quatre frigos libres-
services à Sherbrooke où les gens 
peuvent déposer leur surplus.

« En faisant le tri des aliments, les 
élèves vont prendre conscience 
des déchets qu’i ls  génèrent. 

L’e x p é r i e n c e  e l l e - m ê m e  e s t 
formatrice. »

Les données recueillies au cours 
de cette première phase enrichi-
ront une réflexion collective sur le 
sujet. « On va faire un bilan et on 
va proposer des pistes d’action. On 
va mettre en place une solution, 
nous, le comité organisateur, et on 
ouvre un concours aux élèves pour 
leur demander de choisir un pro-
jet novateur, réaliste pour réduire 

le gaspillage alimentaire. »
La CDEC souhaite que le projet-

pilote se répande dans l’ensemble 
des écoles de Sherbrooke. Celui-
ci est mené en collaboration avec 
Festivals et événements verts de 
l’Estrie (FEVE), qui a fourni les 
équipements nécessaires.

« Du travaIl à faIre »
En ce moment, il n’y a pas de 

collecte de compostage dans les 

écoles de la Commission sco-
laire de la Région-de-Sherbrooke 
(CSRS). 

Le recyclage du papier est géré 
par le privé, illustre le directeur 
de l’EIP, Patrick Levasseur. Près de 
150 employés travaillent dans l’éta-
blissement de la rue Sara. 

«  On est un milieu où on est 
très sensible à la consomma-
tion. Chaque année, on dépense 
tout près de 71  000  $ en aide 

alimentaire auprès des jeunes. Ce 
n’est pas rien... »

Selon la CSRS, une première 
phase d’implantation pour le 
compostage est envisagée dans 
certaines écoles primaires. L’orga-
nisation est en discussion avec la 
Ville de Sherbrooke. Aux commu-
nications de la Ville, on précise que 
la Ville a soumis un projet de com-
postage dans les écoles de la CSRS 
et que les pourparlers se pour-
suivent. On ne veut cependant pas 
s’avancer sur un échéancier. Une 
fois les discussions terminées, le 
projet devra être soumis au conseil 
municipal pour adoption.  

« La Ville fait également la col-
lecte de plastique-verre-métal dans 
plusieurs de nos écoles », indique-
t-on à la CSRS.

« Pour une ville verte, je trouve 
qu’on a du travail à faire, et si ce 
projet peut servir à ça, ça sera ça », 
note Sondès Allal. Une autre école 
doit lancer le même projet cet 
automne.  

Des bacs de compostage installés 
en permanence, on peut envisager 
cela? « C’est notre souhait. Ça serait 
quelque chose d’indispensable, 
quand on pense que c’est à l’école 
que tout se construit », ajoute-t-elle.

Le projet permettra aussi de véri-
fier combien l’école aurait besoin 
de bacs de compostage si une 
collecte allait de l’avant, illustre 
M. Levasseur. Dylan Rouleau, le 
président de l’école, voit l’initia-
tive d’un bon œil et juge « inaccep-
table » que les jeunes ne puissent 
composter à l’école en 2018.

premier projet du genre en milieu scolAire

Du Phare s’attaque au gaspillage 

les élèves de l’école internationale du phare participent à un projet-pilote appelé pèse-gâchis visant à contrer le gas-
pillage alimentaire. ci-dessus, le président de l’école, dylan rouleau. — photo spectre média, maxime picard

5269743  

Problèmes de pieds?
Consultez-nous pour des solutions
• Orthèses plantaires
• Verrues plantaires
• Ongles incarnés
• Évaluation des enfants
• Laser pour ongles
• Et beaucoup plus !

2102, rue King Ouest, bur. 10, Sherbrooke

piedreseau.com

Aucune référence médicale requise • Remboursé par la plupart des assurances

819 791-9005

Des douleurs
aux pieds?

Dr Keven Lambert
Podiatre

Dr Gabriel
Beaudoin-Côté
Podiatre
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Le ministre de la Santé Gaétan 
Barrette invite le syndicat infir-
mier à changer de ton et critique 

leur  campag ne de publici té 
«hyper négative». Le syndicat se 
défend en soutenant avoir utilisé 
l’humour pour faire passer un 
message.

La nouvelle publicité de la Fédé-
ration interprofessionnelle de 
la santé du Québec (FIQ), qui 
dénonce les quotas de patients 
par infirmière, a fait sourciller 
M. Barrette. Selon lui, elle fait suite 
aux sit-in d’infirmières survenus à 

plusieurs endroits au Québec ces 
derniers jours. 

«Vous savez que ces publicités-là, 
ça se fait pas à pied levé. Alors vous 
avez la démonstration qu’à l’excep-
tion de Mme [Émilie] Ricard, il y a 
une action concertée, c’est clair», 
a lancé le ministre à son entrée au 
caucus libéral à l’Assemblée natio-
nale jeudi. 

Nancy Bédard, présidente de la 
FIQ, explique que cette publicité a 

été préparée en novembre dernier, 
lors du lancement du Livre noir de 

la sécurité des soins, et que sa date 
de diffusion était prévue à la fin 
janvier. Elle réfute tout lien avec les 
sit-in, qui étaient spontanés et cau-
sés par un manque de personnel. 
«Il n’y a pas de stratégie syndicale, 
on ne peut pas prévoir ça.»

La publicité vidéo est un des-
sin animé mettant en scène une 
monitrice débordée, car elle est 

responsable de tout un camp de 
vacances. On compare la situa-
tion avec une seule infirmière qui 
s’occupe de 175 patients dans un 
CHSLD. Mme Bédard explique que 
si elle avait voulu être négative, elle 
aurait pu tourner de vraies scènes 
d’infirmières qui pleurent, qui sont 
à bout. «On s’est servis de l’humour 
pour ne pas tomber dans le mélo-
drame justement.»

POSTES À TEMPS PLEIN
Après les critiques, M. Barrette a 

tendu la main aux infirmières, les 
invitant à appliquer sur les postes à 
temps plein actuellement ouverts. 
Le hic, c’est que les infirmières ont 
peur d’occuper ces postes, car c’est 
lorsqu’elles ont un poste à temps 
plein qu’elles risquent d’être obligées 
de faire du temps supplémentaire. 

«Si les filles et les gars les prennent 
pas les postes, c’est un cercle vicieux. 
J’invite tout le monde à changer le 
discours», a lancé le ministre, qui dit 
reconnaître le problème et souhaiter 
«zéro temps supplémentaire».  

M. Barrette s’est aussi dit ouvert 
à discuter de la question des quo-
tas de patients, en mettant sur pied 
un projet- pilote. «On doit se mettre 
dans un mode positif de part et 
d’autre.»

Une ouverture très bien accueillie 
par Mme Bédard. Elle croit toutefois 
que la plupart des postes à temps 
plein promis il y a deux ans, lors de 
la signature de la convention col-
lective, n’ont pas été ouverts. 

«Quand on va afficher les postes 
et que ça va être massif, OK on va 
y aller.» Mme Bédard est heureuse 
que le ministre Barrette accepte 
maintenant d’ouvrir un dialogue, 
elle qui l’a sollicité à cinq reprises 
ces derniers mois, sans succès. 

INFIRMIÈRES

Barrette critique 
les pubs « négatives »

La publicité vidéo de la FIQ est un dessin animé mettant en scène une monitrice débordée, car elle est responsable de tout un camp de vacances. On compare 
la situation avec une seule infirmière qui s’occupe de 175 patients dans un CHSLD. — IMAGE TIRÉE DE LA VIDÉO

JEAN-MARC SALVET
jmsalvet@lesoleil.com

Jean-François Lisée annoncera ven-
dredi un remaniement de son «cabi-
net fantôme». Plusieurs députés du 

Parti québécois (PQ) assumeront de 
nouvelles responsabilités.

Parmi eux, le député de Matane-
Matapédia, Pascal Bérubé. Il 
conservera son titre de leader 
parlementaire de l’opposition 
officielle, mais héritera aussi d’un 
nouveau poste, celui de lieute-
nant de l’identité nationale. Il sera 
porte-parole en la matière.

Avec cette fonction, jamais 
créée jusqu’ici, il chapeautera des 

dossiers comme ceux de la langue 
française et de la culture québé-
coise; «en fait, tout ce qui fait notre 
identité comme nation», a résumé 
un interlocuteur du Soleil.

Les questions de laïcité ne 
feront toutefois pas partie de ses 
responsabilités.

Sauf pendant une courte période 
de temps, Pascal Bérubé menait la 
charge depuis avril 2014 dans les 
dossiers de la Sécurité publique 

— parmi lesquels celui de l’Unité 
permanente anticorruption.

Le député de Matane-Matapédia 
avait envie d’assumer de nouvelles 
responsabilités, dit-on. Son vœu 
aurait donc été exaucé.

VÉRONIQUE HIVON
Le député Sylvain Gaudreault, de 

la circonscription de Jonquière, fait 
partie de ceux qui prendront du 
galon.

De façon générale, le chef du Parti 
québécois entendrait, avec ce rema-
niement interne, mettre en évidence 
des députés de la génération X.

Dimanche, Jean-François Lisée a 
annoncé que la députée Véronique 
Hivon était promue «vice-chef» du 
PQ. Ses fonctions parlementaires ne 
devraient cependant pas changer 
dans l’opération qui sera annoncée 
vendredi. Elle est entre autres porte-
parole en matière de famille.

Pascal Bérubé, responsable de l’« identité nationale » au PQ

« Il n’y a pas de 
stratégie syndicale, 
on ne peut pas 
prévoir ça. »

 — Nancy Bédard, présidente de la 
FIQ, réfutant tout lien avec les sit-in 

politique
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 MON CLIN D’ŒIL  STÉPHANE LAPORTE
Collaboration spéciale

Si les négociations de l’ALENA avaient toutes 
lieu au même endroit, les trois pays auraient 
déjà économisé beaucoup d’argent.

«CARREFOUR DES LECTEURS

Cher ministère de la Famille,
Nous sommes membres de la 
CFCoop. Benjamin y grandit entouré 
d’humains formidables. Un environ-
nement sain, sécurisant.

Cependant, nous sommes à la re-
cherche d’un nouveau milieu et votre 
« aide » ne m’est d’aucune utilité. 

Vous nous pointez des coordon-
nées et des listes informatisées. 

Je connais déjà ces informations. 
Est-ce vraiment ça l’aide offerte?

Depuis combien de temps êtes-
vous allé sur le terrain, ministère de 
la Famille? 

Trouver une bonne garderie, ça ne 
se fait pas en criant « lapin ». Chaque 
famille a ses restrictions respectives : 
la mienne n’a pas de voiture. Nous 
nous déplaçons en autobus, à pied. 
Comme Sherbrooke ne brille pas par 
son offre de transport en commun, il 
est difficile de nous rendre à Fleuri-
mont, à Bellevue ou à Rock Forest. 

Mère de deux garçons et ayant vécu 

à Montréal et à Sherbrooke, j’en suis 
à ma 10e recherche. Mais un service 
de garde conforme… c’est fou ce que 
ça englobe!

Nous ne sommes pas « difficiles ».  
C’est la chasse.  
Tu visites 3, 5, 10 endroits où l’on te 

presse.
Tu dois choisir vite.
Tu doutes.
Tu te dis : « Je ne peux pas y laisser 

mon enfant… »
Tu n’as pas le choix.
Tu te dis : « Garde l’œil ouvert… 

au pire, tu choisiras mieux dès que 
possible… »

Je n’ai rien connu de comparable au 
Virevent de la CFCoop. 

Rien.
J’ai connu des endroits où les en-

fants ne sortent pas, où ils sont laissés 
dans leur parc, tout-petits, sans mot.

J’ai connu des endroits où ils 
écoutent la télé toute la journée, où 
les collations et les repas ne suivent 
aucunement le Guide alimentaire 
canadien. (...)

J’entends qu’il y a eu services offerts 
en contravention à la loi.

Ce que je ne comprends pas, c’est 
que votre décision, ministère de la 
FAMILLE, soit aussi froide, rigide.

Une pénalité, une amende, un dé-
lai supplémentaire pour l’émission 
du permis auraient été plus humain, 
plus FAMILLE.

Vous nous plongez dans l’instabili-
té, des dizaines de familles que vous 
soumettez à une nouvelle adaptation 
qui n’est pas simple. 

Mon fils entrera à la maternelle en 
septembre 2018 et aura fréquenté 
cinq services de garde différents.

La stabilité.
L’affection des gens qui prennent 

soin d’eux.
La communication et le travail 

d’équipe entre les éducateurs (trices) 
et les familles.

L’accès à un programme, du maté-
riel et des installations adaptées de 
qualité.

Toutes des conditions offertes par 
le Virevent du CFCoop que j’ai envie 
d’offrir à mon fils.

Je vous retourne l’expression de 
vos meilleurs sentiments, ça ne m’est 
d’aucune utilité.

Mélodie Turcotte
Mère de Benjamin Quezada 5 ans 3 
mois et de Léon Quezada 8 ans 5 
mois
Sherbrooke

Trouver une 
bonne garderie 
ne se fait pas 
en criant lapin

L es États-Unis risquent de 
se laisser entraîner dans 
une guerre avec la Corée 

du Nord, alors que le pays s’en-
fonce tranquillement vers une 
crise constitutionnelle. Un pré-
sident aux abois sera-t-il assez 
i r re s p o n sa b l e  p o u r  d é c l e n -
cher les hostilités dans de telles 
conditions?

Il n’y a pas de solution facile 
face à la menace que constitue 
l’arsenal nucléaire nord-coréen, 
mais la maladresse démontrée 
jusqu’ici par l’administration 
Trump dans ce dossier ne fait 
qu’empoisonner les choses. 

Cela fait maintenant un an que 
le poste d’ambassadeur améri-
cain en Corée du Sud est vacant. 
Celui qui devait l’occuper, dont la 
nomination avait été approuvée 
par Séoul, vient d’en être écarté 
par la Maison-Blanche. L’ambas-
sadeur désigné, Victor Cha, était 
en désaccord avec un scénario 
de frappe « préventive » envisa-
gé par Washington. Et il a parta-
gé son inquiétude cette semaine 
dans une opinion publiée par 
le Washington Post. Les consé-
quences d’une frappe militaire, 
même limitée,  sont incalcu-
lables, ne serait-ce qu’en vies 
humaines. Et loin de dissuader 
la Corée du Nord, elles risquent 
d’avoir l’effet contraire.

À l’occasion du discours sur 
l’état de l’Union, mardi, le pré-
sident Trump a eu recours à une 
inquiétante rhétorique pour 
diaboliser la dictature nord-
coréenne. Inquiétante, parce 
qu’elle rappelle les procédés 
employés par George W. Bush 
avant d’entraîner son pays dans 
la guerre contre l’Irak. 

Et beaucoup plus inquiétante 
parce que cette fois, c’est l’œuvre 
d’un président dont la légitimité 
même est mise en doute par des 
enquêtes que son parti tente de 
faire dérailler. 

L e s  m a n œ u v r e s  d e s 

républicains sont grossières, 
mais la grossièreté a permis à 
Donald Trump de se faufiler 
jusqu’à la Maison-Blanche. Son 
discours sur l’état de l’Union a 
visé juste pour consolider ses 
appuis auprès d’une base qui 
serait prête à le suivre jusqu’en 
enfer, et qui en aura peut-être 
l’occasion plus tôt que tard.

Rien sur les changements cli-
matiques, sinon pour déclarer la 
« fin de la guerre à l’énergie amé-
ricaine et au magnifique charbon 
propre  »;  r ien sur le mouve-
ment #metoo et les millions de 
femmes victimes d’agressions 
sexuelles; rien sur Porto Rico; 
rien sur le détournement des 
élections par l’intervention de la 
Russie. 

Ces sujets préoccupent la majo-
rité des citoyens des États-Unis, 
mais dans le climat actuel la 
majorité » n’a, elle aussi, qu’une 
importance relative. Trump n’a 
pas vraiment besoin de la majo-
rité pour gouverner, sauf peut-
être au Congrès. 

I l  m i s e  b eau c o u p  p l u s  su r 
la  confusion,  le  c ynisme,  la 
méfiance et le mensonge. Ce 
sont  ses  armes de pré dile c-
tion. Face à la progression de 
l’enquête du procureur spécial 
Robert Mueller, il tente de saper 
le lien de confiance envers le FBI, 

le corps policier pourtant 
respecté et admiré aux 
États-Unis, avec la colla-
boration de ses alliés au 
Congrès qui n’éprouvent 
aucun scrupule à com-

promettre cette institution en 
tentant de faire croire à une 
conspiration contre le président. 

Cette  thé or ie  est  ar t iculé e 
dans le Mémo du Parti républi-
cain. Son propre Département 
de la justice s’oppose à ce que ce 
document douteux soit rendu 
public, mais tout indique que le 
président n’en fera qu’à sa tête. 
Celles des autres risquent alors 
de rouler, et le pays se retrou-
verait en pleine crise constitu-
tionnelle. Une guerre dans ces 
conditions ne pourra qu’affai-
blir le système démocratique 
américain. 

La tentation 
de la guerre

C’est l’œuvre d’un 
président dont la légitimité 
même est mise en doute.
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SHERBROOKE — La célèbre 
Bibliothèque Haskell, de Stans-
tead en Estrie, a servi à un impor-
tant trafic d’armes au début des 
années 2010.

Alexis Vlachos, un Montréalais 
de 40 ans, a plaidé coupable à des 
accusations d’avoir transféré des 
armes à feu entre les États-Unis et 
le Canada, via la vénérable biblio-
thèque qui chevauche la frontière 
du Vermont et du Québec.

Vlachos, 40  ans, a avoué sa 
culpabilité lundi devant la cour 
fédérale de Burlington. Il pourrait 
être condamné à 20 ans de prison, 
selon l’agence The Associated 
Press.

Des documents déposés en 
cour mentionnent qu’entre 2010 
et 2011, Vlachos aurait pu obte-
nir une centaine d’armes de poing 
achetées auprès de marchands en 
Floride en les faisant transiter par 
la bibliothèque de Stanstead.

D’après le journal The Caledo-
nian Record, l’homme avait été 
extradé du Québec vers le Ver-
mont en juin 2017 pour faire face à 
de multiples accusations fédérales 
de trafic d’armes à feu.

En octobre  2012, on appre-
nait qu’une Floridienne avait été 
inculpée en rapport à cette affaire. 
Alors âgée de 46  ans, Annette 
Wexler avait été accusée de s’être 
rendue à la Bibliothèque Haskell 
pour remettre plusieurs armes à 
un complice par la justice du Ver-
mont. Elle serait repartie du lieu 
culturel avec en sa possession une 
somme supérieure à 15 000 $.

En juillet dernier, Wexler a admis 
avoir exporté illégalement des 
armes vers le Canada et a plaidé 
coupable à une accusation de 
complot. Une peine de deux ans de 

liberté surveillée lui a été imposée, 
rapporte l’AP.

La poursuite soutenait à l’époque 
que Wexler avait fait de fausses 
déclarations lors de l’achat de plu-
sieurs armes chez différents mar-
chands accrédités en Floride. La 
législation du pays prévoit qu’une 
personne se procurant une arme 

doit répondre à un formulaire 
détaillé. La femme avait un com-
plice en sol américain et un autre 
du côté canadien. 

Le choix de la Bibliothèque Has-
kell pour procéder à l’échange 
n’était sans doute pas un hasard. 
L’entrée de la bibliothèque, qui 
dessert les communautés de 

Stanstead et de Derby Line, est 
située en sol américain, mais les 
Canadiens n’étaient pas tenus de 
passer par un poste frontalier avant 
de pénétrer dans le lieu culturel.

UN MAUVAIS SOUVENIR

La direction de la bibliothèque 
n’a pas voulu commenter la 

nouvelle jeudi. Au journal La 
Presse, la bibliothécaire Nancy 
Rumery a raconté se souvenir 
des agissements louches des 
passeurs au plus fort du trafic 
d’armes. Elle a mentionné aus-
si espérer que cette affaire ne 
devienne plus qu’un mauvais 
souvenir.

À LA BIBLIOTHÈQUE HASKELL À STANSTEAD

Il plaide coupable de trafic d’armes 
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Agence France-Presse

THEUNISSEN — Les opérations de secours se 
poursuivaient tard jeudi soir dans une mine 
d’Afrique du Sud pour tenter de remonter au 
plus vite un millier de mineurs, apparemment 
tous sains et saufs, bloqués depuis vingt quatre 
heures sous terre faute d’électricité.

Cette panne, consécutive à un violent 
orage, a provoqué l’arrêt des ascenseurs et 
empêché dans la matinée la remontée de 
l’équipe de nuit de la mine de Beatrix, près 
de la ville de Welkom, propriété de la com-
pagnie Sibanye Gold.

«Nous avons encore 955 employés au fond», 
a déclaré jeudi soir à l’AFP son porte-parole, 
James Wellsted. «Ils sont regroupés dans une 
zone sûre où la ventilation fonctionne. Nous 
leur fournissons de l’eau et de la nourriture. 
Pour l’instant tout le monde va bien».

La région de Welkom a été frappée tard mer-
credi soir par un violent orage qui a provoqué 
la chute de plusieurs pylônes électriques et 
coupé les deux lignes qui alimentent la mine.

Les techniciens de la compagnie nationale 
d’électricité Eskom sont parvenus à en réta-
blir une quelques heures après, permettant 
ainsi de remettre en service un ascenseur 
et de remonter à la surface 272 employés, 
selon M. Wellsted. Mais leurs efforts se sont 
jusque-là avérés vains pour rétablir le cou-
rant au puits numéro 3, au fond duquel res-
taient coincés 955 de leurs collègues.

Maintenues à distance par les agents de 
sécurité de la mine, une dizaine de familles de 

mineurs patientaient nerveusement devant 
le puits, éclairé par de puissants projecteurs, 
dans l’attente de nouvelles de leurs proches.

«Je n’ai plus de nouvelles de lui depuis 21h 
hier soir», a confié sous couvert de l’anony-
mat à l’AFP une femme de mineur. «Norma-
lement il m’appelle vers 5h mais ce matin 
son chef m’a appelé pour me dire que la 
mine était privée de courant», a-t-elle ajou-
té, «ça commence à être long [...] mon Dieu 
j’espère qu’il va pouvoir sortir cette nuit».

Les générateurs de secours mis en place 
par la mine n’ont pas encore permis de 
relancer l’ascenseur du puits 3 à cause d’un 
problème de «logiciel», a indiqué le repré-
sentant de la compagnie Sibanye Gold.

NÉGLIGENCE

La profondeur à laquelle les mineurs 
étaient bloqués restait à préciser. Les gale-
ries les plus basses de la mine de Beatrix 
descendent jusqu’à 1000 m sous la surface.

Sitôt connu, cet incident a relancé la contro-
verse sur la sécurité de l’industrie minière.

La principale centrale syndicale du pays, 
la Cosatu, a demandé «une enquête» et 
exigé que la compagnie soit «tenue respon-
sable pour négligence».

Les accidents miniers sont fréquents en 
Afrique du Sud, qui possède les mines les 
plus profondes au monde. En 2015, 77 per-
sonnes y sont mortes, selon la Chambre sud-
africaine des mines.

En août dernier, 5 mineurs sont morts dans 
une mine d’or proche de Johannesburg, 
ensevelis par l’effondrement d’une galerie.

Un millier de mineurs coincés 
sous terre en Afrique du Sud

Agence France-Presse

WASHINGTON — La bataille autour d’une 
note confidentielle sur des écoutes du FBI 
contre la campagne Trump s’est enveni-
mée jeudi entre le président américain, les 
démocrates et la communauté du rensei-
gnement, la première épreuve de la courte 
carrière du discret directeur du FBI.

Au cœur du bras de fer : une note rédi-
gée à partir d’informations secrètes par 
le controversé président républicain de 
la commission du Renseignement de la 
Chambre des représentants, Devin Nunes. 
L’objet : les écoutes mises en place par le 
FBI contre un membre de l’équipe de cam-
pagne Trump en 2016, dans le cadre des 
investigations sur les tentatives d’ingérence 
et de manipulation russes.

La conclusion de cette note, dont Devin 
Nunes a demandé au président Trump 
d’autoriser la publication : le FBI s’est servi 
d’informations partisanes pour deman-
der ces écoutes, en pleine campagne pré-
sidentielle. Un abus de pouvoir, accusent 
les républicains.

Le feu vert du président devrait venir 
«probablement» vendredi, a confirmé 
jeudi un haut responsable de l’exécutif. 
«Le président est d’accord. Je ne pense 
pas qu’elle (la note) sera expurgée. Après, 
ce sera entre les mains du Congrès».

La politique et le renseignement forment un 
mélange hautement explosif. C’est pour cette 
raison que la procédure moderne de mise 
sur écoute, réformée aux États-Unis après le 
scandale du Watergate dans les années 1970, 
est isolée du pouvoir politique : le FBI doit 
demander l’autorisation de juges d’une cour 
spéciale.

En démontant les étapes des investiga-
tions du FBI dans l’affaire russe, les républi-
cains remettent en cause la neutralité de la 
police fédérale. Cela a conduit à un désac-
cord extraordinaire entre le directeur du FBI 
et le président américain, qui l’a nommé. 
Christopher Wray, confirmé en août der-
nier à son poste, s’est en effet publiquement 
opposé à la publication du mémo Nunes.

CONTRADICTIONS RÉPUBLICAINES

L’opposition démocrate croit voir clair 
dans le jeu des républicains : il s’agit ni 

plus ni moins de discréditer toute l’en-
quête sur les ingérences russes dans la 
campagne. Une enquête reprise en main 
l’an dernier par le procureur spécial 
Robert Mueller, et qui déstabilise toute 
la présidence du milliardaire septuagé-
naire, dont des dizaines de proches et 
collaborateurs ont déjà été interrogés par 
les enquêteurs. Lui-même pourrait être 
appelé à s’expliquer sur une éventuelle 
collusion avec Moscou.

Au Congrès, des républicains appellent à 
l’arrêt pur et simple de l’enquête du procu-
reur spécial, en s’appuyant sur le contenu 
de la note Nunes. «Toute cette enquête 
Mueller est une fiction qui n’aurait jamais 
dû être lancée», a dit le représentant répu-
blicain Matt Gaetz sur Fox News mercredi.

Le président de la Chambre, Paul Ryan, 
dit pourtant exactement l’inverse, jus-
tifiant la publication du mémo par le 
devoir de contrôle de l’exécutif par le 
pouvoir législatif. «Cette note n’est pas 
une mise en accusation du FBI ou du 
département de la Justice, et ne remet 
pas en question l’enquête Mueller», a-t-
il martelé jeudi.

Nombre de républicains, ainsi que de 
membres de la communauté du rensei-
gnement, estiment que le comportement 
de hauts responsables du FBI, dont les 
bureaux occupent le fameux septième 
étage du siège en plein cœur de Washing-
ton, et notamment de l’ancien directeur 
James Comey, est ou a été contestable.

«Beaucoup de monde pense que le sep-
tième étage doit être nettoyé et qu’il faut des 
gens nouveaux qui seront capables de ne pas 
être influencés par la politique», dit à l’AFP 
James Gagliano, ancien du FBI et aujourd’hui 
enseignant à l’université St. John’s à New York.

Malgré la détermination républicaine, les 
démocrates ont lancé une ultime tentative 
pour empêcher la publication de la note, 
affirmant qu’il s’agit d’un document partial 
et politisé. Ils se sont rendu compte que la 
note transmise par Devin Nunes compor-
tait des changements, par rapport à la ver-
sion adoptée par la commission lundi. Des 
changements «mineurs», selon M. Nunes.

La responsable de l’opposition de la 
Chambre, Nancy Pelosi, a appelé jeudi à 
son éviction immédiate de la présidence de 
la commission. Une suggestion balayée par 
les chefs républicains.

NoTE SUr lES écoUTES dU FBI

La bataille 
s’envenime à 
Washington

Une panne d’électricité, consécutive à un violent orage, a provoqué l’arrêt des ascenseurs et empê-
ché dans la matinée la remontée de l’équipe de nuit de la mine de Beatrix, près de la ville de Welkom, 
en Afrique du Sud. Neuf cent cinquante-cinq mineurs, apparemment tous sains et saufs, étaient 
bloqués sous terre depuis 24 heures. — PHOTO AfP , GiAnLUiGi GUerCiA
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RenÉ-ChaRles QuiRion
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

Sherbrooke — Une adolescente 
de 17 ans a appris à ses dépens 
qu’il faut demander la permission 
avant de prendre la voiture de sa 
grand-mère lorsqu’elle est partie 
en voyage.

C’est un ami de l’adolescente 
qui a mis les policiers sur leurs 
traces, mercredi, dans les rues de 
Sherbrooke.

Vers 14 h 30, il a omis de faire un 
arrêt obligatoire sur la rue Québec.

« Les patrouilleurs ont pris le véhi-
cule en chasse, mais ont perdu sa 
trace dans les rues de Sherbrooke », 

explique le porte-parole du Service 
de police de Sherbrooke, Martin 
Carrier.

L o r s  d e  l a  p o u r s u i t e ,  l e s 
policiers ont noté la plaque 
d’immatriculation.

« Ils sont ainsi débarqués au domi-
cile de la propriétaire du véhicule sur 
la rue Bellevue. Ils n’ont pas trouvé la 
propriétaire du véhicule, mais trois 
personnes dans le logement dont la 
petite-fille de la propriétaire du véhi-
cule », mentionne le porte-parole du 
SPS.

«   N o u s  a v o n s  p o u s s é  l e s 
recherches pour retrouver la mère 
et la grand-mère à l’étranger. Ils 
n’avaient donné aucune autorisa-
tion de prendre le véhicule ou que 
ces personnes se trouvent dans les 

logements », explique l’agent Carrier.
Sur la rue Malouin, les policiers ont 

retrouvé le conducteur qui condui-
sait le véhicule Volkswagen en 

après-midi. Des accusations pour-
raient être déposées contre eux.

Elle « emprunte » la voiture de grand-maman

5263689  
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STrøm Spa NOrDIQUE

C.p. 250, Succ. place

de la Cité, Sherbrooke,

(Québec) J1H 5B5

J’accepte de recevoir des promotions de LaTribune et du STRømSpANoRdique.

Le tirage aura lieu le 9 février 2018,

14h à LaTribune. Valeur totale des

prix : 490$. Règlements disponibles

à LaTribune.

une

EXPÉRIENCE
THERMALE
pour 2 personnes

Chaque prix est d’une
valeur de 98$.

CINQ
EXPÉRIENCES
THERMALES
pour 2 personnes

à gagner.

au Strom Spa Nordique.

vous offre la chance de gagner

augmentez vos chances de gagner en remplissant aussi le formulaire dans l’application de La Tribune.

www.lesalondubingo.com

4201, boul. Bertrand-Fabi, Sherbrooke • 819 565-7727
Coopérative des bingos de Sherbrooke/Lic. 20140501462602 * Il est interdit de vendre ou de procurer à un mineur un livret,

une carte ou un billet surprise. Vous devez être âgé(e) de 18 ans et plus pour jouer au bingo.

Lundi 19 h

Mercredi 13 h et 19 h

Jeudi 19 h

Vendredi 19 h

Samedi 19 h

Dimanche 13 h et 19 h

Horaire des Bingos

Ouvert dès 9 h 30 tous les jours
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Jean-François GaGnon
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — Un nouveau programme 
en santé et mieux-être au travail 
est dorénavant offert aux entre-
prises du secteur des technologies 
de l’information et des communica-
tions (TIC) de la région de Magog. 
Plus de 150 employés, répartis 
dans une douzaine de PME, auront 
accès à celui-ci.

Directeur général de Magog tech-
nopole, André Métras accueille ce 
programme avec enthousiasme. 
« C’est un projet hautement origi-
nal », lance-t-il, en laissant entendre 
que l’initiative pourrait aider des 
entreprises magogoises à attirer et 
retenir des travailleurs.

Les employés des entreprises 
participant au projet auront accès 
à diverses activités qui pourront 
leur permettre d’améliorer leur 
forme physique, leur mieux-être de 

manière générale de même que la 
conciliation entre leur travail et leur 
vie personnelle.

« Seules, les petites entreprises 
n’ont pas accès à une panoplie d’ini-
tiatives pour des raisons financières 
et logistiques, note Jessica Mackey, 
présidente de Via l’attitude et coor-
donnatrice du projet. Mais, en tra-
vaillant avec la communauté reliée 
à Magog technopole, nous serons 
en mesure d’offrir des services qui 
plairont au plus grand nombre. »

12 % plus productiF
Non seulement Via l’attitude 

développera-t-elle un calendrier 
d’activités spécifiques, mais elle 
s’efforcera par surcroît d’inci-
ter les employés des PME ayant 

adhéré au programme à « bouger 
et à participer ».

Pour s’assurer de bien répondre 
aux besoins des employés, une ana-
lyse sera d’abord effectuée, après 
quoi une programmation pour 
12 mois sera élaborée et ensuite 
dévoilée.

« Cette initiative s’inscrit parfai-
tement dans notre désir de propo-
ser un environnement de travail 
attractif et sain, qui valorise à la fois 
l’équilibre de vie, le plaisir, la santé 
tout en favorisant le développement 
d’un sentiment d’appartenance 

fort à la communauté TIC chez les 
employés », confie André Métras.

Selon des données présentées 
lors d’une conférence de presse à 
Magog jeudi, un employé actif serait 
12 pour cent plus productif qu’un 
autre présentant un comportement 
sédentaire. Des études démontre-
raient également que chaque dol-
lar investi en santé et mieux-être, au 
sein d’une entreprise, en rapporte 
trois.

Chef de la direction chez Boréalis, 
Patrick Grégoire salue chaudement 
l’initiative. « C’est vraiment intéres-
sant. Ça a été une évidence de dire 
oui à ça », affirme-t-il, tout en assu-
rant avoir constaté les bienfaits de 
l’exercice sur lui-même et certains 
employés.

Technologiques et... actifs!

le conseiller municipal samuel côté, la présidente de Via l’attitude, Jessica 
Mackey, ainsi que le directeur général de Magog technopole, André Métras, 
ont tous les trois participé, jeudi matin, à la conférence de presse lors de la-
quelle on a annoncé la création d’un nouveau programme en santé et mieux-
être au profit des entreprises du secteur des tic à Magog. — photo SpeCtre MédiA, 

rené MArQUiS

Les entreprises des TIC de Magog 
s’unissent pour offrir un programme 
de santé à leurs employés

5267378  5261387  

CAHIER PROMOTIONNEL

MARDI 6 FÉVRIER

HABITER SHERBROOKE AUTREMENT

WWW.CONDOSURBANO.COM | 819 640-8555 | 255 rue Bellevue, Sherbrooke

PLUS QU’UN CONDO, UN STYLE DE VIE.
CONFORT • SÉCURITÉ • PRESTIGE
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LES TAUX D’INTÉRÊTS CETTE SEMAINE

DoNNÉES RÉELLES EN vIgUEUR LE 1ER fÉvRIER 2018

Taux directeur: 
1,25 %

Taux 
préférentiel

Hypothèques Épargne 
quotidienne

Dépôt 
à terme

CPg

1 an 3 ans 5 ans 30 jours 90 jours 1 an
BMO Banque 

de MTL
- 3,29 4,05 5,14 0,05 0,20 0,50 0,85

Banque royale - 3,34 4,15 5,14 0,90 0,10 0,35 0,90
CiBC - 3,29 3,64 4,99 0,05 0,10 0,25 0,55

Banque Scotia - 3,69 3,94 5,14 0,02 0,05 0,25 0,85
Td Canada Trust - 3,04 3,44 5,14 0,05 0,20 0,35 1,00
Banque nationale - 3,34 4,15 5,14 0,01 0,25 0,35 0,90

Banque 
Laurentienne

- 3,39 4,15 5,14 0,05 0,15 0,25 -

Banque HSBC 
Canada

- 2,94 3,04 3,19 0,35 0,20 0,45 1,00

Caisses  
desjardins

- 3,44 4,15 5,14 0,05 0,10 0,35 0,90

S&p / TSx
15 860,92

- 90,75 

TSx C.
843,71

- 20,64 

$ Can
81,38

+ 0,03 

d. jOneS
26 186,71

+ 37,32 

S&p 500
2821,98

- 1,83 

naSdaq
7385,86

- 25,62 

Or uS
1347,90

+ 4,80

péTrOLe
65,80

+ 1,07

Julien ArsenAult

La Presse canadienne

MoNTRÉAL — Au cours de ses sept 
années à la tête de Produits fores-
tiers Résolu, Richard garneau es-
time avoir contribué à ce que les 
revendications des producteurs 
de l’est du pays soient davantage 
prises en compte par ottawa.

À sa dernière journée en poste 
avant de quitter pour la retraite, 
celui-ci a estimé jeudi que les 
voix du Québec et de l’Ontario 
prenaient plus de place dans le 
conflit canado-américain sur le 
bois d’œuvre qui fait rage.

« Ces deux provinces ont été très 
touchées par la dernière dispute 
et elles ont depuis apporté d’im-
portantes modifications à leurs 
régimes forestiers, a expliqué 
M. Garneau au cours d’une entre-
vue téléphonique avec La Presse 

canadienne. Cela a changé dans le 
conflit actuel. »

Reconnu pour ne pas avoir la 
langue dans sa poche, le dirigeant 
de 70 ans s’est souvent exprimé sur 
la place publique pour défendre les 
intérêts de producteurs qui, par-
fois, divergeaient de ceux établis à 
l’autre bout du pays.

Dès vendredi, le flambeau aura 
été passé à l’actuel vice-président 
aux produits du bois, à l’approvi-
sionnement et aux technologies 
de l’information, Yves Laflamme.

Résolu a annoncé ce change-
ment en dévoilant ses résultats du 
quatrième trimestre, qui ont déçu 
et fait plonger l’action. À la Bourse 
de Toronto, le titre de la société 
abandonnait plus de 30 pour cent 
en mi-journée et se négociait à 
9,78 $.

M. Garneau a également applau-
di la «  position ferme  » de la 
ministre des Affaires étrangères, 
Chrystia Freeland, dans le conflit 

du bois d’œuvre et la décision 
d’Ottawa de contester la stratégie 
de Washington à l’Organisation 
mondiale du commerce (OMC).

Si les taxes frontalières sont 
actuellement refilées aux consom-
mateurs américains en vertu de la 
hausse des prix du bois, le por-
trait pourrait rapidement changer 
advenant un recul des mises en 
chantier aux États-Unis.

«  Il faudra attendre avant de 
mesurer les impacts, a-t-il dit. On 
dirait que les gens oublient ce qui 
peut se produire lorsque des mau-
vaises décisions sont prises. »

Au cours de ses sept années aux 
commandes de l’entreprise autre-
fois connue sous le nom d’Abitibi-
Bowater, M. Garneau a procédé à 
plusieurs restructurations, ce qui 
s’est soldé par de nombreuses fer-
metures d’usines.

Néanmoins, il estime que son 
successeur hérite d’une entreprise 
aux assises solides.

Changement de garde chez Résolu

La Presse canadienne

MoNTRÉAL — Le transforma-
teur québécois Canneberges 
Atoka passera dans le giron du 
géant américain ocean Spray, 
qui mettra la main sur l’usine si-
tuée à Manseau ainsi que sur ses 
quelque 130 employés.

La nouvelle a été annoncée jeudi 
aux employés de la société qui 
se spécialise dans les produits 
dérivés de la canneberge. Les 
détails financiers de la transaction  

n’ont pas été dévoilés.
La division canadienne d’Ocean 

Spray Cranberries a l’intention de 
retenir les employés et de conti-
nuer à exploiter l’usine puisqu’elle 
souhaite accroître sa présence au 
Québec.

Par voie de communiqué, le 
président de Canneberges Ato-
ka, Marc Bieler, a précisé que 
les discussions entre les deux 
entreprises avaient débuté il y 
a « plusieurs mois ». La transac-
tion devrait permettre à l’entre-
prise québécoise de croître, a-t-il 
estimé.

De son côté, le chef de la direc-
tion d’Ocean Spray Cranberries, 
Randy Papadellis, a souligné que 
l’usine de Canneberges Atoka 
allait permettre à la coopérative 
agricole de « s’ancrer » au Québec. 
L’entreprise deviendra membre de 
la coopérative américaine.

Fondée en 1930, Ocean Spray 
Cranberries appartient à plus de 
700 producteurs de canneberges 
et de pamplemousses répartis aux 
États-Unis, au Canada ainsi qu’au 
Chili. Ses produits sont vendus 
dans plus de 100 pays à travers le 
monde.

Ocean Spray avale Canneberges Atoka

5258230  

5271410  

L’équilibre entre santé, bien-être et esthétique.

2400, rue Principale Ouest, Magog

po-plus.com819 847-4449

« Osez venir voir ce que la
médecine esthétique peut
vous offrir ».

L’unique clinique
MÉDICO-esthétique
à Magog.

Prenez rendez-vous dès aujourd’hui avec Dr Dorothée Garant, md

Médecine esthétique (spécialiste en médecine familiale)

SERVICES OFFERTS :

- Traitement de varices - Protéine botulique - Injectables - Rajeunissement cutané au laser
- Traitement du double menton

- Traitement des taches pigmentaires par BBL - Examen pré-emploi
- Formulaires pour SAAQ/assurance/attestation médicale

«En toute confiance»

Dr Dorothée Garant, md

Chèque-cadeaudisponible pourla St-Valentin
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STÉPHANIE GIRARD

stephanie.girard@latribune.qc.ca

ASBESTOS — Après une an-
née 2017 que le préfet de la MRC 
des Sources et maire d’Asbestos, 
Hugues Grimard, qualifie de faste, 
2018 laisse place à un élan de 
continuité qui permettra de solidi-
fier les bases d’une diversification 
économique déjà bien enclenchée. 

« On a des créneaux en dévelop-
pement qui font en sorte que 2018 
augure très bien. On est en train de 
ficeler des choses qui vont résulter 
en de très belles annonces », lance 
d’emblée M. Grimard.

Parmi ces créneaux, celui de 
l’hydrométallurgie, qui est notam-
ment en activité au Centre d’inno-
vation minière. Les activités des 

installations vont d’ailleurs bon 
train alors que les partenariats 
avec le Cégep de Sherbrooke et 
l’Université de Sherbrooke font 
place à de nombreux stagiaires, 
étudiants et professeurs.

« C’est un potentiel intéressant 
ici, mais aussi pour l’ensemble 
de l’industrie minière du Québec. 
Concrètement, le Centre permet la 
mise à l’échelle de procédés déve-
loppés en laboratoire. On peut 
alors mener des tests et trouver 
les ajustements nécessaires avant 
la mise en place. C’est comme 
une pépinière d’intelligence arti-
ficielle », explique Frédéric Mar-
cotte, directeur général de la MRC 
des Sources.

Du côté d’Alliance Magnésium, 
l’usine pilote continuera ses acti-
vités en prévision de l’ouverture 
officielle prévue pour 2021.

Aussi, le Rendez-vous des éco-
matériaux sera de retour pour une 
quatrième édition en octobre à 
Asbestos, une autre filière que la 
MRC est fière de mener de front. 

D’ailleurs, Nature Fibres, entreprise 
qui se spécialise dans la fabrica-
tion de matériaux de construction 
à partir de chanvre industriel, pré-
voit un démarrage complet de ses 
installations pour 2018.

« Le Centre d’innovation minière 
sera aussi utile pour développer 
quelque chose de plus concret 
au niveau des écomatériaux ainsi 
que des liens avec les partenaires 
institutionnels. On est vraiment en 
train de développer une économie 
du savoir », souligne M. Marcotte. 

L’ATTRACTIVITÉ

Et avec un développement éco-
nomique en croissance de même 
qu’une attention particulière por-
tée à l’offre de services et de loi-
sirs, la MRC des Sources souhaite 

miser sur l’attractivité de son 
territoire.

« On a une multitude d’entre-
prises intéressantes en développe-
ment notamment dans le domaine 
des technologies de l’information 
et des communications. Je pense 
aussi au hub culturel prévu à 
Saint-Adrien, c’est un projet poten-
tiellement intéressant et rayon-
nant pour toute la MRC », estime 
M. Marcotte.

Par ailleurs, le préfet souligne la 
croissance impressionnante du 
Parc régional du Mont-Ham. « La 
fréquentation a doublé en trois 
ans, on dépasse les objectifs. Le 
partenariat avec le Grand Conseil 
de la nation Waban-Aki va être 
bénéfique pour l’ensemble de la 
région parce que c’est le seul parc 
à thématique amérindienne.  » 
Il ajoute toutefois que la mise à 
niveau de la route 257 menant au 
mont Ham est une préoccupation 
importante, lui qui espère forte-
ment que la réfection sera faite 
dans les meilleurs délais. 

Les deux intervenants spécifient 
aussi qu’une attention particu-
lière sera portée aux enjeux de 
chômage qui touchent l’ensemble 
du Québec. « C’est au cœur de nos 
préoccupations pour notre MRC. 
On est à l’écoute des employeurs 
et des gens afin de comprendre 
les enjeux d’employabilité et d’y 
trouver des solutions », ajoute 
M. Marcotte.

Notons finalement que l’annonce 
de la création d’un fonds local de 
solidarité de près d’un million de 
dollars plus tôt en janvier sera un 
levier important pour l’implanta-
tion et la consolidation d’entre-
prises sur le territoire.

MrC des sourCes

Continuité et innovation pour 2018

frédéric Marcotte, directeur général de la MrC des sources, et Hugues Gri-
mard, préfet de la MrC des sources et maire d’Asbestos, estime que 2018 sera 
une année de continuité des actions entreprises durant les dernières années. 
— Photo La tribune, StéPhanie Girard

alors que 2018 laisse poindre un certain ralentissement 

économique, La Tribune a demandé à des experts  

des différentes régions de l’estrie de parler perspective  

et bons coups. À suivre au cours des prochains jours.
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Natur-Santé

733, boul. Frontenac O.,

bureau 104,

Thetford Mines

418 334-1071

L’ALVÉOL

104, rte du Président-

Kennedy # 100, Lévis

Commandes postales

418 833-5933

1 877-833-5933

Fermé dimanche et lundi

L’ALVÉOL

2622, rue King Ouest,

Sherbrooke

(à l’arrière de 2630)

819 823-3322

Fermé mercredi et dimanche

Service de naturopathe

L’ALVÉOL

227, rue Principale O.,

Magog

Commandes postales

819 868-3368

1 877-511-3368

Fermé mercredi et dimanche

.quebec

UN SUPPLÉMENT D’AIL SANS
ALLICINE, C’EST COMME UNE
ORANGE SANS VITAMINE C :
UNE ORANGE SANS VALEUR

En vigueur du 2 au 8 février 2018. Jusqu’à épuisement des stocks.

2 pour 1

Le laboratoire SUR-ACTIF à
réussi à éliminer d’une façon
extrêmement efficace 99,5 %
de l’odeur de 4000 mcg
d’allicine, l’ingrédient actif du
comprimé gastro-résistant
SULFO-GÉNIK...
UNE PREMIÈRE!
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CRITIQUE

La Presse canadienne

MONTRÉAL — Le père de Gregory 
Charles est décédé jeudi matin, a 
annoncé l’animateur et musicien 
sur sa page Facebook.

Lennox Charles a succombé à ses 
blessures après avoir été happé 
par un véhicule de déneigement, 

mardi, dans l’ouest de Montréal.
L’accident s’est produit vers 

17 h 30 à l’angle des chemins de la 
Côte-des-Neiges et Belvédère.

Dans un touchant hommage 
accompagné d’une photo de ses 
parents, Gregory Charles affirme 
que son père était un homme 
rare, « résolu, fort, tendre et sans 
méchanceté ».

« Un peu avant 8 h ce matin, mon 

papa, Lennox, a succombé à ses 
blessures et a paisiblement rendu 
l’âme. Nous étions là, à ses côtés. Je 
ne trouve pas les mots pour expli-
quer ce que j’ai ressenti de paix, de 
lumière, d’amour à l’instant où il est 
parti. C’était comme si, dans cette 
terrible épreuve, mon père obte-
nait quand même ce qu’il espé-
rait depuis un moment... retrouver 
l’amour de sa vie », a-t-il écrit.

La mère de Gregory Charles est 
décédée il y a un an.

« Aucune femme n’a eu meil-
leur mari. Aucun fils ne pourrait 
être plus fier. Adieu, papa. Je vais 
t’aimer, toi aussi, jusqu’à la fin du 
monde », conclut-il.

Selon le Service de police de la 
Ville de Montréal (SPVM), le sep-
tuagénaire, qui marchait sur le che-
min de la Côte-des-Neiges, aurait 
tenté de traverser lorsqu’il a été 
heurté par un tracteur de dénei-
gement qui circulait sur le chemin 
Belvédère vers l’ouest.

Plusieurs ont depuis laissé des 
messages de soutien sur la page 
Facebook de l’animateur.

Le père de Gregory Charles 
a succombé à ses blessures

SHERBROOKE — C’est encore la 
même recette... et elle marche 
toujours aussi bien. Idem pour la 
faune bariolée de Saint-Élie-de-
Caxton (Toussaint Brodeur, Méo 
le décoiffeur, le forgeron Riopel, 
Mme Gélinas et ses 473 enfants, 
la belle Lurette...) : ils et elles sont 
toujours au rendez-vous et on ne 
s’en lasse pas. Ce sont également 
les mêmes images décalées, la 
même façon de détourner le lan-
gage vers une destination insoup-
çonnée, les chansons qui viennent 
entrecouper les histoires avec une 
louche d’émotions tendres... Le vil-
lage en trois dés de Fred Pellerin, 
sixième spectacle du Mauricien, 
donne encore envie de croire à 
l’avenir, à la force d’une commu-
nauté, à l’émerveillement comme 
moteur d’existence.

Et comme d’habitude, le conteur 
magnifique avait une salle comble 
devant lui : 1500 personnes venues 
se laisser convaincre que la vie 
peut être encore belle si on a une 
pincée d’imagination quelque 
part dans son armoire à épices. 
Mais elles étaient venues égale-
ment pour se laisser secouer de 
rires. Le Caxtonien, on dira ce 
qu’on voudra, a un sens du punch 
diablement bien maîtrisé, aussi 
fort que bien des humoristes, ne 
serait-ce que dans la façon dont il 

UN VILLAGE EN TROIS DÉS, DE FRED PELLERIN

Le conteur magnifique 
frappe encore

installe le terrain propice à insérer 
ses métaphores filées, qu’il glisse 
souvent au passage, comme si de 
rien n’était. 

Par exemple cette image de l’évê-
ché qui, dès qu’un village est fondé, 
envoie par la poste un curé embal-
lé sous vide. Une analogie qui lui 
permettra la seconde suivante de 
qualifier un vieux curé de « retour 
de marchandise ». Quelques ins-
tants plus tard, ce sera au tour de 
sa grand-mère, de qui il ne dira pas 
qu’elle a une excellente mémoire : 
il préférera déclarer qu’elle « s’ar-
chive toute seule ». Bref, Pelle-
rin possède toujours un talent 
immense (sûrement catalysé par 
une grosse somme de travail) pour 
le ciselage de mots, lequel conti-
nue de s’affiner avec les années et 
les spectacles. Les auditoriums ne 
sont pas près d’être à moitié pleins.

TOUT UN VILLAGE

On soupçonne fortement le 
conteur d’avoir construit son 
spectacle autour de l’adage : « Il 
faut tout un village pour élever un 
enfant ». On n’en dira pas plus pour 
ne pas vendre un trop gros bout de 
mèche, mais c’est carrément dans 
l’histoire de la fondation de Saint-
Élie-de-Caxton qu’il entraîne cette 
fois-ci. Le spectacle tendra entiè-
rement vers cette question ultime : 
que s’est-il passé le 12 avril 1865 
pour qu’un village naisse ce jour-
là? Ou plutôt, qu’y avait-il de plus 
par rapport au 11 avril? Le conteur 
s’est arrangé pour que les trois pre-
mières pages des archives muni-
cipales soient manquantes pour 
inventer une genèse beaucoup 
plus palpitante.

Si tous les personnages connus 
sont déjà à Saint-Élie, c’est autour 
de nouveaux visages que Fred 

Pellerin a construit son histoire, 
ce qui permet de renouveler son 
répertoire. Une bonne partie du 
récit repose donc sur Alice (ou 
plutôt Aliche, parce qu’elle lèche 
timbres et enveloppes), la postière 
du village, puis le Grand Charles, 
le ventruloque, accompagné du 
Petit Charles, sa marionnette. Le 
curé aussi tiendra un rôle impor-
tant dans cette histoire où les dés 
reviendront ponctuellement pour 
emballer le récit dans une unité 
ponçant les quelques digressions.

La musique aura également sa 
part belle dans la prestation, plus 
que dans le spectacle de conte pré-
cédent, De peigne et de misère. On 
devine que le conteur s’est offert un 
grand plaisir en insérant des textes 

qu’il admire : Le grand cerf-volant

de Gilles Vigneault, Je redeviens le 

vent de Martin Léon, Amène-toi 

chez nous de Jacques Michel, Je 

m’envolerai de Daniel Lavoie... 
Encore une fois, c’est la sobriété 

qui dominera la mise en scène : 
quelque cordes suspendues au 
plafond pour symboliser le clocher 
de l’église, des éclairages simples, 
une obscurité dominante, une 
entrée dans le noir, presque en 
catimini, une chaise et deux gui-
tares. Toute la place est laissée aux 
mots. Pourquoi changer une for-
mule qui fonctionne? Les coups 
de dés, ils étaient dans l’histoire, 
pas dans cette soirée préparée avec 
un grand professionnalisme et qui 
mérite de vivre longtemps.

Fred Pellerin a présenté en première sherbrookoise jeudi soir son nouveau 
spectacle de conte Un village en trois dés, devant une salle Maurice-O’Bready 
à guichets fermés. Le conteur en a profité pour annoncer qu’il préparait un 
nouvel album de chansons pour l’automne. — SPECTRE MÉDIA, MARIE-LOU BÉLAND
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FRANÇOIS HOUDE

Le Nouvelliste

Trois-rivières — La saga Amos 
Daragon prendra une nouvelle 
forme : après les livres, les spec-
tacles et le dessin animé, le per-
sonnage imaginé par Bryan Perro 
s’incarnera au grand écran. C’est 
la compagnie québécoise rKss 
Films qui en assurera la réalisation 
selon ce qu’on confirme sur le site 
internet de la firme qui reprend 
une information publiée sur The 
Wrap, un site internet américain 
d’informations sur l’industrie du 
divertissement.

La compagnie RKSS regroupe 

trois réalisateurs qui sont Anouk 
Whissell, Yohann-Karl Whissell 
et François Simard. C’est à eux 
qu’on doit le film de science-fic-
tion Turbo Kid sorti en 2015 et 
qui avait été sélectionné pour 
le festival du film de Sundance 
en plus de remporter un Jutra 
ainsi que plusieurs prix dans dif-
férents festivals internationaux. 
Le trio était d’ailleurs encore de 
la programmation du festival de 
Sundance en 2018 avec le film 
Summer of 84.

Rejoint  par  L e Nouvel l iste , 
Bryan Perro a refusé de commen-
ter la nouvelle de l’adaptation au 
cinéma, indiquant qu’une confé-
rence de presse est prévue pour 
le 19 février. Lors de cet événe-
ment, on donnera tous les détails 
concernant deux projets autour 
d’Amos Daragon puisque, en plus 
du film, il sera aussi question de 
l’adaptation de la série de livres 

en dessins animés destinés à la 
télévision. Ce qu’on sait, c’est 
que c’est le même producteur, la 
compagnie québécoise IceWorks 
Pictures inc. qui sera le maître 
d’œuvre des deux projets sous la 
supervision du producteur exé-
cutif Sylvain Viau.

PUBLICATION EN CHINE

Par ailleurs, la série de bouquins 
Amos Daragon vendue jusqu’ici à 
plus de 2,5 millions d’exemplaires 
à travers le monde continue de 
faire des petits. Le premier épi-
sode à être publié en Chine serait 
sous presse pour une sortie pro-
chaine. Selon Bryan Perro, la 
société d’édition chinoise qui en 
a acquis les droits a décidé de 
sortir le deuxième épisode avant 
le premier, mais compte éditer les 
quinze épisodes de la série. « À 
l’heure actuelle, deux épisodes 
ont été traduits, un troisième est 

en cours de traduction alors qu’on 
a fait parvenir à l’éditeur chinois 
un quatrième épisode. Je ne peux 
dire à quel moment la première 
parution aura lieu, mais c’est pour 
bientôt. »

La première version livre audio 
des aventures du personnage créé 
par Perro est également en cours 
de production. Une entente a été 
conclue avec Audible, une filiale 
d’Amazon, pour l’édition de la 

série qui sera ainsi vendue en 
ligne dans toute la francopho-
nie. Le tome 1 sous cette forme 
devrait être envoyé à l’éditeur dès 
la semaine prochaine.

On a pu aussi apprendre que le 
prolifique auteur shawiniganais 
travaille à une comédie musicale 
fantastique pour la famille basée 
sur les aventures de son célèbre 
personnage. On est en recherche 
de financement. 

Amos Daragon au cinéma

les nouvelles formes que prennent les aventures d’Amos Daragon ont de 
quoi réjouir l’auteur Bryan perro. en effet, en plus de se retrouver au grand 
écran, elles seront aussi offertes en dessins animés et en livre audio, en plus 
d’être traduites en chine. — Photo le nouvelliste, stéPhane lessard
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Le P’tit Bonheur
de

Saint-Camille

162, rue Miquelon

Saint-Camille

à seulement

20 minutes du CHus

RéseRvation en ligne
ptitbonheur.org • 819 340-1993

BISTRO-SHOW
à tous nos spectacles

«madame Pissenlit»
DIMANCHE 4MArs, 15H

Forfait famille 1 adulte 2 enfants
pour 25$

guy BélangeR
VENDrEDI

23 FÉVrIEr, 20H
29 $
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SHERBROOKE — Dans ses nou-
velles règles, Facebook a choisi 
de réduire la présence des publi-
cations des entreprises média-
tiques dans le fil d’actualité des 
utilisateurs du réseau social.

Si le but est de favoriser l’affichage 
des pages de vos « amis » Facebook, 
comme abonné à la page Facebook 
du quotidien La Tribune, vous vou-
drez certainement conserver une 

source d’information fiable.
Pour conserver La Tribune dans 

votre fil d’actualité, la méthode est 
très simple sur un ordinateur ou un 
appareil mobile.

Dans votre page Facebook sur 
votre ordinateur, affichez la page 
de La Tribune (Étape 1 en rouge 
dans la photo). Cliquez sur le bou-
ton « S’abonner » ou « Déjà abon-
né » (Étape 2) pour ouvrir le menu 
déroulant afin de choisir l’option 

« Voir en premier » (Étape 3).

SUR MOBILE

Sur un appareil mobile, les étapes 

sont sensiblement les mêmes. 
Lancez l’application Facebook, 
recherchez la page de La Tribune. 
Cliquez sur le bouton « abonné ». 

Vous pouvez activer les notifica-
tions avant de cliquer sur l’option 
« Voir en premier » à la droite de 
l’écran. clauDE plantE

Pour continuer de suivre La Tribune sur Facebook

SHERBROOKE — un incendie 
d’origine suspecte a lourdement 
endommagé un cabanon situé der-
rière le marché Victor de la rue Galt 
Ouest à Sherbrooke.

L’incendie s’est déclaré dans le 
bâtiment situé derrière l’édifice 
commercial qui abrite aussi des 
logements vers 1 h 30 dans la nuit 
de mercredi à jeudi. Les pompiers 
du Service de protection contre les 
incendies de Sherbrooke sont inter-
venus rapidement pour limiter les 

dommages au cabanon en flammes, 
mais aussi aux bâtiments adjacents.

« Nous avons découvert des élé-
ments suspects ce qui a permis 
d’ouvrir une enquête criminelle », 
explique le porte-parole du Service 
de police de Sherbrooke, Martin 
Carrier.

Un individu de 37 ans a été ren-
contré à la suite de cet incendie.

« Il est trop tôt pour déterminer 
si des accusations seront portées », 
indique le porte-parole du SPS. 
REnÉ-cHaRlES QuiRiOn

Incendie suspect  
sur la rue Galt Ouest

ce cabanon situé derrière le marché Victor de la rue Galt Ouest a été endom-
magé par les flammes. — Photo la tribune, rené -charles quirion
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Nom : ................................................................................................................................

Adresse : ..........................................................................................................................

Ville : ......................................................................... Code postal : ...............................

Tél. : .................................................... Courriel : ...........................................................

Remplissez le coupondeparticipation

et déposez-le à LaTribune ou

postez-le à l’adresse suivante :

Concours LaTribune

STrøm Spa NOrDIQUE

C.p. 250, Succ. place

de la Cité, Sherbrooke,

(Québec) J1H 5B5

J’accepte de recevoir des promotions de LaTribune et du STRømSpANoRdique.

Le tirage aura lieu le 9 février 2018,

14h à LaTribune. Valeur totale des

prix : 490$. Règlements disponibles

à LaTribune.

une

EXPÉRIENCE
THERMALE
pour 2 personnes

Chaque prix est d’une
valeur de 98$.

CINQ
EXPÉRIENCES
THERMALES
pour 2 personnes

à gagner.

au Strom Spa Nordique.

vous offre la chance de gagner

augmentez vos chances de gagner en remplissant aussi le formulaire dans l’application de La Tribune.Un environnement
sécuritaire et animé

au cœur du vieux-nord.

Informez-vous :

871, rue Ontario, Sherbrooke

lemonastere.ca
819-564-0027

Certifiée par l’Agence de la santé et des services sociaux de l’Estrie.

30 ANS D’EXPERTISE AUPRÈS DES AÎNÉS
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DES RUBRIQUES VARIÉES
POUR TOUT TROUVER 819 564-2222

annonces classées

Martin Brown
Courtier immobilier agréé DA

Isabel Bouchard
Courtier immobilier résidentiel www.equipebrownbouchard.com

À VENDRE PAR LE PROPRIO... ET SON COURTIER !

819 560-1413

IMMOBILIER
VENTE

5687 Terrains, terreset
fermesàvendre

TERRAINS à vendre à partir 38,500$
à 15 min. de Sherbrooke, grands terrains,
près à construire avec tous les services,

subvention de 6,000$ disp.
Contactez-nous développement domiciliaire

au 819 345-4225 ou le 819 832-2402

IMMOBILIER
LOCATION

5736 Àpartagerourecherché

Maison à partager Bromptonville
tout incl. idéal pour personne seule.À 10 min
du CHUS, 15 min. de l’U de S, libre imm.

475$/mois (aucun bail) 819 846-4559

5738 Logementsà louer
Fleurimont (Est)

Construction neuve.
Appartements disponibles

pour le 1er janvier et/ou le 1er juillet 2018

LES IMMEUBLES DK

Luxueux et immenses 3½, 4½ et 5½

Armoires en bois, comptoir en granit,
2 salles de bains, air climatisé,

walk-in, aspirateur central, remise
intérieure chauffée. Secteur CHUS,

insonorisation supérieure,
superbe vue.

Venez réserver le vôtre!
805, Des Capucines - Sherb (Fl)
819 572-2364 ou le 819 572-8410

www.immeublesdk.com

1½ - 2½ - 3½ - 5½
PROMOTION chauffés, eau chaude,

superbe vue. 819 345-8640.

2½ - 3½ tout inclus
semi-meublé. 819-342-4237

photos à www.gipb.ca

3½ - 4½ - 5½ PROMOTION Chauffés, eau
ch., près Galeries 4-Saisons, CHUS, Cégep,
Centre 24-Juin. 819 416-0949.

3½, 4½,5½, style condo, armoires en bois,
comptoirs granite, 2 salles debains, très
grands, climatisés, aspirateur

819 342-4250 819 437-5579

5738 Logementsà louer
Fleurimont (Est)

3½ -4½ ENTRÉE lav./séch., 1130,13e Ave-
nue Nord, 1er pl.,ch, eau chaude, voisin

Galeries 4-Saisons. Libre.
Tél. : 819 572-8410

www.immeublesnadeau.ca

3½ PROMOTION chauffé, eau ch., près des
services. 819-640-2825 ou 819 349-4651
photos à www.gipb.ca

4½ - 3½ CHAUFFÉS, eau ch., près CHUS,
Cégep, Centre 24-Juin.819 416-0949 ou 819
342-4237, photos à www.gipb.ca

4½ - 3½ TOUT INCLUS, PROMOTION,
près des services, cul-de-sac, parc.

819 640-2825.

4 ½ - 5 ½ chauffé, eau ch., près des

services, rond point, derrière parc Bureau.
819 565-3434.

4½ - 719 RUE CHALIFOUX. Chauffé, 2 c.c.,
eau ch., entrées lav.-séch., 1 stat. Pas d’ani-
maux.Endroit tranquille près Hôtel-Dieu. Libre
immédiatement. Tél.: 819-933-4808.

4½ RUE LOUIS-BUREAU, dans petit
immeuble, tranquille. Bienvenue!
819 349-4651 photos à www.gipb.ca

4½, STYLE condo, secteur Prince Rupert,
libre à partir de Mars, tranquille,

www.immeublesnadeau.ca, 819-572-8410

CHIEN ACCEPTÉ
3½ - 4½ tout inclus, PROMOTION.
819 349-4651 ou 819 640-2825

MAISON DE VILLE, 5½ sur 2 étages, près
école La Samare,libre 1er juil, 819-569-5831,
819-820-6676.

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

1½ - 3½ - 4½ PROMOTION, chauffé,
eau chaude, béton, toit terrasse, piscine inté-
rieure, ascenseur. 819 943-2185. photos à
www.gipb.ca

1555 Dorval, Libre imm.
1er fév., 4½, 5½, rénové

tout inclus, pas de chien 819 679-8833.

4½, chauffés, eau ch., éclairés, entrée
lav.-séch. 993 Galt Ouest, 389 rue Bruno-
Dandenault. 3½ au 979 Galt Ouest. Libres.
Tél. : 819 563-0290 ou le 819 822-1600.

APPARTEMENTS RODRIGUE
SECTEUR Bellevue, 3½,4½,5½, promotion,
chauffé, eau chaude,
LANDRY derrière carrefour, 5½,

Tél. : 819 345-8770
lesappartementsrodrigue.com

LOFTS Résidentiel ou commercial
1200 ou 650 pi2, rue Alexandre, aussi 2½,

tous inclus si désiré,
819-588-7508 ou 514-206-7502

5744 Logementsà louer
Jacques-Cartier (Nord)

1 MOIS GRATUIT, LIBRES :
4½: 2630 Prospect et 3½- 4½: 615 McGre-
gor, chauffé eau chaude incl. 819 437-8088

5½ 190 LANDRY, DANS 6 LOGIS
Derrière Carrefour, libre immédiatement

819 346-2909, 819 563-9137, 819 345-8770
lesappartementsrodrigue.com

5767 Bureauxet locaux
à louer

LOCAL COMMERCIALE 4270 boul.
Bourque. Situé à une intersection avec feux
de circulation. 750 pi2 très propre, libre 1 avril
2018. Idéal pour bureaux, clinique d’estétique
ou autres. Info : 819 823-9432, 819 239-9321

SERVICESET
EXPERTS

5786 Services financierset
impôts

ARGENTÀ INVESTIR
Pensez Sécurité - Revenu Stable

Capital et Revenu Garantis.
Estimation de taux - 819 563-8864.

5787 Argentàprêter

PRÊTS DE 500$
sans enquête de crédit.
www.creditcourtage.ca
Tél. : 1 866 482-0454

5819 Messagespersonnels

www.massage-asie.com

819 348-0183
7 /7, 9 h à 23 h

460, rue King Est, Sherbrooke

MASSAGE
JOLIE CHINOISE

100% INDÉPENDANTES
NOUVELLES SEXY

24H reçoivent et déplacent.
Discrétion. 819 570-1466

MASSAGE
LLASIAN SPALL

819 919-9219
9 h-24 h, 7/7

213 Dufferin, Sherbrooke

5819 Messagespersonnels

MASSOTHÉRAPIE
Les bienfaits du massage

avec reçu, 819 821-4509

NOUVELLE LEILA
Massage sensuel, très douce.
Reçoit / se déplace. 24 h. 819 212-7079

SEXY ANNIE, BLONDE ET JOLIE, de 8h à
22h30, du lundi au dimanche. 819 620-8198.

EMPLOIS

5834 Offresd'emploi

ASSISTANTE-DENTAIRE RECHERCHÉE
avec expérience en chirurgie et implantolo-
gie. Poste permanent à plus ou moins 20
heures par semaine (possibilité d’augmenter
les heures éventuellement) dans une clinique
en expansion avec une équipe jeune et dyna-
mique.

Salaire selon compétences.
Poste disponible maintenant.

Envoyez votre candidature par courriel :
admin@cliniquedentairerg.com

5834 Offresd'emploi

Camelot motorisé
demandé

pour le journal
La Tribune
pour les rues

Landry,
Thérèse Casgrain,

Des Chênes,
Antoine Samson,

Wood et
J.-Cartier.

Travail tôt le
matin.

Doit posséder
petit véhicule.
819 564-5450

poste 5772 (PAD)

La compagnie,
CENTRE DU GRANITE BEEBE INC.

oeuvrant dans le domaine de la pierre
naturelle, est à la recherche

d’un REPRÉSENTANT (E) DESVENTES
Critères d’engagement :

Expérience en vente (connaissance de l’in-
dustrie du Granite, serait un atout);
Service à la clientèle;
Bilingue;
Bonne connaissance informatique :
Excel et Word;
Cette personne doit avoir les qualités sui-
vantes: motivée, polyvalente, capable de
gérer son temps, organisée, méthodique,
très soucieuse du détail et capable de tra-
vailler sous pression.
Salaire + Commission.
Poste à combler d’ici le mois de février
2018.
Aux personnes intéressées, s’il vous plaît,
bien vouloir faire parvenir votre curriculum
vitae (CV) :

Courriel :
iain.granitctrbeebe@xplornet.com

Par télécopieur : 819-876-2188
En personne : 820, chemin Sheldon,

Ogden, QC J0B 3E3
Par la poste : C.P. 2465, Succursale.

Beebe, Stanstead, QC J0B 1E0

ASSISTANT GÉRANT au dép. de fruits et lé-
gumes. Doit posséder un an et + d’expé-
rience. Coop Metro Asbestos. Jean Boisvert
819-879-5427 poste 641; cell: 819 823-2893

Avant le 9 fév. recherche 19 personnes dési-
rant perdre 9 à 29 livres d’ici 30 jours
ww.régimesplus.net, 819-548-5752

COIFFEUR(EUSE) avec auto, résidence
pour personnes âgées autonomes et semi-
autonomes, le vendredi seulement, clientèle
assurée, 514-776-3553, 1-800-448-3553

CUISINIER(ÈRE)en tout temps.Se présenter
au Stratos Pizzeria, 260 -12e Avenue Nord.

CUISINIER-PIZZA MAKER, temps partiel,
minimum 2 ans d’expérience.
salaire selon compétence,
Restaurant Pot Au Feu
Tél. : 819 620-6201.

MÉCANICIEN(NE), 3 à 5 ans d’exp., temps
plein, permis de conduire valide, Stéphane:
819 864-4994

PRÉPOSÉE DE NUITS aux résidents à
temps plein, salaire selon convention collec-
tive.Doit posséder les qualifications requises.
Louise 819-564-2862, cell, 819-993-8856.

RESTO BAR HELENE à Valcourt recherche
cuisinier(e) à temps plein, avec expérience,
de jour, de soir et fin de sem. 819-578-0269.



llaaTTrriibbuunnee VENDREDI 2 FÉVRIER 2018 21

0
2
-0
2
-2
0
1
8

ÊTES-VOUS OBSERVATEUR?
Ces deux dessins sont en apparence identiques.
En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.

BEN

BLONDINETTE

HAGAR L’HORRIBLE

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

Gestion immobilière Dynamic offre des services de gestion immobilière professionnels,
confidentiels et personnalisés adaptés aux besoins et aux attentes des propriétaires.

238, rue Aberdeen
GRAND 4 ½ = 555 $
Disp. immédiatement

199, rue Gillespie,
3 ½ = 510 $
4 ½ = 555 $

TouT inclus
PossiBiliTÉ DE PRoMo

4½ - 744 McManamy: 525$
4½ - 1605 Larocque: 535$

4½ - 1600 des Boisés, 575$ 
chauffé, eau ch.

www.gestiondynamic.comLOCATION 873 200-5400 / 873 200-5406
VISITES 7 JOURS SUR 7 - JOUR/SOIR info@gestiondynamic.com

NOUVEAU

955, rue des Blés
4 ½ = 595 $ tout inclus

Disp. immédiatement
+ DERniER Mois GRAtuit

Bail + de 18 mois

327, rue Demers
au 2e étage d’un 

quadruplex
5 ½ = 695 $

JusQu’À 2 Mois GRAtuits!

5248, 5268, rue Gaspé
4 1/2 =

à partir de 580 $/mois

SECTEUR EST

955, rue des Blés

SECTEUR EST

Promo 50 $/mois
+ 1 mois sur bail
avant mars 2018!

SECTEUR NORD

SECTEUR NORD

SECTEUR OUEST

SECTEUR CENTRE-VILLESECTEUR ROCK FOREST

594, rue Victoria

4 1/2 (1 ch. + salle à dîner) 
= 750 $

Chauffé, eau chaude
FOYER et BEAUCOUP 

de CACHET!

950, rue Des Blés
4 ½ = 570 $
Eau chaude

Poss. tout inclus
inFoRMEZ-Vous !

415, 425, rue st-Michel
4 ½ = 580 $

tout inclus
Disp. immédidatement

BiEnVEnuE
AuX ÉtuDiAnts

1465, rue Denault
6½ = 1075 $ • Janvier 2018

ÉTUDIANTS SEULEMENT

Agents de location : Dominique 873 200-5400; Sabrina 873 200-5406

1 mOIS

GRATUIT

238, rue Aberdeen
4½ + bureau à louer

au centre-ville de Sherbrooke
tout meublé, 3 services,

vignette gratuite de la ville
pour stationnement

750 $/mois
bienvenue aux étudiants étrangers!

304, rue Brooks
3 ½ = 495 $ + bureau
Disp. immédiatement

4 1/2 (1 ch. + salle à dîner) 

Chauffé, eau chaude
FOYER et BEAUCOUP 

NOUVEAU

SECTEUR ROCK FOREST

4½ - 1600 des Boisés, 575$ 1 mOIS
GRATUIT

1397, rue Magellan
5½ = 610 $ • Chauffé, eau chaude

Disp. immédiatement
bail + de 12 mois

Promo 50 $/mois
+ 1 mois sur bail
avant mars 2018!

900, rue des Prés
4 ½ = 610 $

Disponible 1er janvier 2018
Chauffé, eau chaude

Promo 50 $/mois
+ 1 mois sur bail
avant mars 2018!

180, rue Ontario

FACE AU PARC HOWARD

5 ½ (salle à dîner) 
= 920 $/mois

SECTEUR NORD

180, rue Ontario

SECTEUR NORD

au 2

5 ½ = 695 $
JusQu’À 2 Mois GRAtuits!

ImmEUBLE

50 ANS ET +

Promo 50 $/mois 

5

NOUVEAU

à partir de 580 $/moisNOUVEAU

GRAND 4 ½ = 555 $
Disp. immédiatementPROmO

5½
DERNIER

mOIS
GRATUIT

SECTEUR OUEST

5 1/2 =
à partir de 665 $/mois

Eau chaude. Possibilité
TOUT INCLUS!

INFORMEZ-VOUS!

9

Dispo

JusQu’À 2 Mois GRAtuits!

1 mOIS
GRATUIT
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ACCORE
ACCOSTER
ACON
AIRE
AMIRAUTE
ANCRER
AUSSIERE

BRAS

CABOTAGE
CHANTIER
COQ
COTRE
CROISER

DERIVE

ECOLE
ECUMER
ELONGER
ENGAGE
EPERON
EPISSOIR
ERSEAU
ESPAR
ETAI
EVITER
EXODUS

FINESSE
FLANC

GALERE
GITER

HUNIER

LEST
LINER
LOF
LUSIN

MAHAN

NAGEUR
NORDE

PALE

QUAI

RABAN
RAME

REDUIT
RHUMB
RIDER
RIS
ROLE
ROTATION

SEXTANT
SLIP
SOUTE
STARIE
SUET

TILLAC
TOSSER
TRAINE

UNITE

5 7 1 2 9 3 6 4 8

6 2 3 4 8 7 9 1 5

8 9 4 5 1 6 7 3 2

1 3 9 7 5 8 2 6 4

7 5 2 6 4 1 3 8 9

4 8 6 9 3 2 5 7 1

2 1 8 3 6 5 4 9 7

9 6 5 1 7 4 8 2 3

3 4 7 8 2 9 1 5 6

4358

9 4

5 1 2 7 8

6 8 2 3

3 2 1 9

8 9

7 1 8

9 4 7 6 5

2 5 9

4

Placez un chiffre de
1 à 9 dans chaque case vide.
Chaque ligne, chaque colonne
et chaque boîte 3x3 délimitée
par un trait plus épais doivent
contenir tous les chiffres de
1 à 9. Chaque chiffre apparaît
donc une seule fois dans une
ligne, dans une colonne et
dans une boîte 3x3.

Niveau de difficulté :moyen
4359

Ce jeu est une réalisation de Ludipresse • Informationswww.les-mordus.com ou écrivez-nous à info@les-mordus.com

SUDOKU

Thème : Citation de
Gustave Flaubert
Placez les lettres de
chaque colonne dans la case
appropriée de manière à
former une phrase complète.
Les mots sont séparés
par une case noire.

Solution du
dernier numéro :
Citation de William Faulkner:
Pour être grand, il faut
quatre-vingt-dix-neuf pour
cent de travail.
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CITATION SECRÈTE par Isabelle Vadeboncoeur

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

SOLUTION du dernier numéro

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

C H A U V E O M A R D I

O U I O I N O U I E O N

N E R F S O B E L G E S

C R O R E V E R O R O P

O O P E R E S O C E C I

U S E R O R E V E T I R

R O U E T S O E N T R E

S U R O H E U R T E E S

HORIZONTALEMENT

1 Ne pas savoir – Examiné de
nouveau.

2 Multitude formant un
groupe compact – Égalisés.

3 Pour les chrétiens, il est
le Messie, fils de Dieu
– Capsule pharmaceutique.

4 Le premier des nombres
entiers – Qui est l’objet de
la préférence de quelqu’un.

5 Réagit à quelque chose
de drôle – Qui reste sans
résultat – Attendris.

6 Petites terres entourées
d’eau – Orthographiée.

7 Personne désignée par une
élection – Son perçant émis
par la gorge – Diplôme
qu’on peut obtenir à la fin du
CEGEP.

8 Retour violent des vagues
sur elles-mêmes, lorsqu’elles
ont frappé un obstacle
– Règles obligatoires.

VERTICALEMENT

1 Traiter de tous les noms.
2 Vêtement sale, en

lambeaux.
3 Venus au monde – Exprime

la totalité.
4 Se fait au plat ou au miroir

– Qui t’appartiennent.

5 Marque la privation.
6 Marque la manière – Aperçu

– Deux cents, en chiffres
romains.

7 Rire, s’amuser beaucoup.
8 Le pêcheur a souvent

besoin de lui – Petit poil qui
protège l’oeil.

9 Faire communiquer.
10Celui qui a eu le plus de

votes – C’est l’heure du
dîner.

11 Potages onctueux.
12Affaibli par les excès – Ce

qui n’est pas humide.

SOLUTIONDUDERNIERSUDOKU

MOTS CROISÉS

SOLUTIONDUDERNIER NUMÉRO
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

HORIZONTALEMENT
1. Dépenser beaucoup d’argent
– Il a écrit J’accuse en 1898.

2. Qui concerne les paysans
– Viennent avec les roses.

3. Européen – Profite de
quelqu’un.

4. Pronom relatif – Femelle du
lièvre.

5. De l’os cubital – Facile à
semer.

6. Reçu – Énerver.

7. C’est la joie – Arbre africain.

8. Qui ont vu le jour – Ancien
do – Monnaie divisionnaire
d’Extrême-Orient.

9. Dagobert – Bonne action
– Cri des charretiers.

10. Antillais.

11. Épointée – Commence à
chanter.

12. Musiques de danse – Petit
luth.

VERTICALEMENT
1. Qui a beaucoup d’argent
– Souverain d’Éthiopie.

2. Épluché – Crie dans la nuit
– 50 États et plus.

3. Gaz inerte – État du Proche-
Orient.

4. Union – Poèmes lyriques.

5. On en fait du pain
– Déposée par la fumée.

6. Jésus – Article.

7. Dans la gamme – Ouvre une
fenêtre – Succulent.

8. Allure du cheval – Bonds.

9. Fourrure – Écrivain né à
Boston.

10. Siège à New York – Diluent.

11. Regarder à la dépense
– Pont de Paris.

12. Asa-foetida – Ouvrir une
boîte.
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C O N T R I B U E R O D

A V O U E O A R M U R E

G E R B I E R O I T E M

N O D E N T I F R I C E

O P O R E A L E O L U S

T U B A O P L U M E O U

T A I L L E E O O O A R

E N F E U O T O T A L E

O T I O I S S U O R E M

R E D I T E O A L I Z E

E U E S O V A T I C A N

A R S E N E O E T A N T

MOTS CROISÉS JUNIOR MOT MYSTÈRE
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VOTRE HOROSCOPE

Où il y en a deux, qu’un troisième ne vienne. Il faudrait sans doute éviter de
vous rendre chez quelqu’un à l’improviste actuellement. Assurez-vous plutôt
que votre présence ait été réquisitionnée avant de vous présenter quelque part.
Inversement, avec Saturne en Capricorne, ne faites rien qui puisse encourager
quelqu’un à se joindre à vous, et dont la présence bousculerait vos plans.

DU 22 DÉCEMBRE AU 20 JANVIER

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE

Alors que la Lune en Vierge n’est pas spécialement la meilleure alliée du
centaure, tout indique malgré tout qu’il est temps de vous attaquer à un
défi qui requiert le meilleur de vous-même. Ne permettez pas à l’apparente
rigidité de certains cadres pré-établis de vous dissuader. Il y a beaucoup
d’esprits qui rêvent des changements que vous proposez...

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE

En plus de rendre la communication plus laborieuse, les trois astres en
Verseau, au carré de votre Signe, pourraient vous donner l’impression que
certaines affaires sont mal définies. Toutefois, vous ne perdez rien pour
attendre. Jupiter en Scorpion est un allié, ce qui vous donnera sous peu
l’occasion de faire un bond vers l’avant ou de faire d’une pierre deux coups.

DU 24 OCTOBRE AU 22 NOVEMBRE

Étant donné que les secrets finissent souvent par se faire savoir, vous ne
devriez rien cacher aux personnes de votre entourage. Grâce aux astres
en Verseau, Signe d’Air ami du vôtre, c’est une bonne étape pour parler
franchement. La réaction des autres pourrait même vous surprendre et les
inciter à vous faire des confidences à leur tour...

DU 23 SEPTEMBRE AU 23 OCTOBRE

Augmentant quelque peu un comportement plus émotif, la Lune en Vierge
pourrait soulever quelques contradictions dans vos relations interpersonnelles,
plus particulièrement en ce qui concerne vos liens affectifs. Vous gagnerez
probablement à mieux vous laissez guider par la logique rationnelle de votre
esprit plutôt que par l’élan impulsif de vos émotions. Simple observation...

DU 24 AOÛT AU 22 SEPTEMBRE

L’actuelle présence du Soleil, de Vénus et de Mercure en Verseau, en face du
Lion, vous place dans une période de planification et de préparation. Février
2018 n’est pas sans présenter de défis, mais si vous les relevez en faisant appel
à votre bonne volonté, vous pourrez mettre en place de nouvelles fondations qui
amélioreront la qualité de votre quotidien. Et un entretien pourrait être décisif.

DU 23 JUILLET AU 23 AOÛT

Le temps est précieux et il est primordial de le gérer efficacement. Mais ne
vous culpabilisez pas si vous croyez ne pas en consacrer suffisamment à
autrui. Les personnes à qui vous accordez votre compagnie sont privilégiées,
peu importe comment cela se traduit en heures et en minutes. En fait, il est
difficile de propager du bonheur sans commencer par soi...

DU 22 JUIN AU 22 JUILLET

Notre ennemi ne nous quitte jamais, parce que notre pire ennemi, c’est
nous-mêmes. L’influence des astres en Verseau pourrait rendre votre regard
sur vous-même plus sévère. Faites preuve d’un peu plus d’indulgence à
votre propre égard. Avec la Lune en Vierge, concentrez-vous sur les traits de
caractère qui vous plaisent et assouplissez... votre perfectionnisme.

DU 21 AVRIL AU 20 MAI

DU 21 MARS AU 20 AVRIL

Étant donné que des gens aimeraient recevoir davantage d’attention de votre
part, il pourrait s’avérer bénéfique de vous tourner vers les autres. Une personne
souhaite se confier et n’attend que vous lui posiez des questions afin d’y
répondre. Un entretien chaleureux pourrait d’ailleurs vous amener à faire une
découverte intéressante à son sujet. Peut-être vous révèlerez-vous à votre tour...

DU 20 FÉVRIER AU 20 MARS

Votre inspiration et vos capacités intuitives sont accentuées avec l’actuelle présence
de en Poissons, et c’est pour durer, vu qu’il y restera jusqu’en janvier 2026! Vous
devriez donc bénéficier largement de ce long transit. Mais aujourd’hui, la Lune en
Vierge lui fait face. Rassurez-vous, l’incertitude ne perdurera pas, et d’ici demain,
vous saurez exactement à quoi vous en tenir... ou presque.

C’est le temps d’exposer clairement vos arguments. Étant donné que le Soleil,
Vénus et Mercure sont de passage dans votre Signe, les éclairs de génie seront
loin d’être exclus. La pertinence de votre discours vous fera redoubler de
charme, ce qui amènera les autres à s’intéresser doublement à vous. Ceux qui
doutaient de vos capacités pourraient même se rallier à votre cause...

DU 21 JANVIER AU 19 FÉVRIER

Créant un climat momentanément plus complexe, le cycle Lunaire en Vierge,
au carré des Gémeaux, ne sera peut-être pas le plus favorable à l’endroit de
vos suggestions. Vous gagnerez toutefois à émettre des propositions, car la
pire chose serait de demeurer dans l’ombre. Et dès demain, l’arrivée de la
Lune en Balance devrait vous faire profiter de meilleures occasions.

DU 21 MAI AU 21 JUIN
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5834 Offresd'emploi

VOUSAVEZ UN DOSSIER JUDICIAIRE?
Pour une recherche d’emploi, un retour
aux études ou une aide pour la demande
de pardon, le Centre de main d’oeuvre
Opex peut vous aider. Service gratuit à
Sherbrooke. Information et prise de ren-
dez-vous: 819 565-1866.*Ces activités
sont réalisées grâce à la contribution finan-
cière de Services Québec Estrie.

VÉHICULES

5851 Automobiles

ÀVOIR! AUTO-CAMION-4X4. Financement
maison, aucun cas refusé! 1 866 566-7081

www.financementbrisson.net

MARCHANDISES

5873 Diversàvendre

ÉCHARPES tricotées à la main de toutes les
couleurs. Demande 20$ chac. 819-562-5334

5886 Animaux

JOURNÉE ADOPTION CHEZ MONDOU -
Sherbrooke, chats et chatons, samedi 3
février, 10h à 16h, organisée par le refuge
Notre-Dame-des-Bois, Diane 819-888-2601.

5895 Avis publics

Régie des alcools, des courses et des jeux

Avis public

NOM ET ADRESSE
DU DEMANDEUR

NATURE DE
LA DEMANDE

ENDROIT
D’EXPLOITATION

9361-0111
Québec Inc.
RÔTISSERIE
DIAMOND
KING OUEST
3005, rue King Ouest
Sherbrooke (Québec)
J1L 1C7
Dossier : 929075

1 permis de
Bar et
1 permis de
Restaurant
pour vendre

3005,
rue King Ouest
Sherbrooke
(Québec)
J1L 1C7

AVIS DE DEMANDES

RELATIVES À UN PERMIS

OU À UNE LICENCE
Toute personne, société ou association au sens du
Code civil peut, dans les 30 jours de la publication
du présent avis, s’opposer à une demande relative
au permis ci-après mentionné en transmettant à
la Régie des alcools, des courses et des jeux un
écrit assermenté qui fait état de ses motifs, ou
intervenir en faveur de la demande, s’il y a eu
opposition, dans les 45 jours de la publication du
présent avis.

Cette opposition ou intervention doit être
accompagnée d’une preuve attestant de son envoi
au demandeur ou à son procureur, par courrier
recommandé ou certifié ou par signification à la
personne, et être adressée à la Régie des alcools,
des courses et des jeux, 560, boul. Charest Est,
Québec (Québec) G1K 3J3.

Les documents de soumission sont disponibles au
portail du SEAO à l’adresse suivante : www.seao.ca
sous le numéro 1133818 ou en communiquant au
1866669-7326.

Les soumissions scellées et identifiées du numéro et
du titre de l’appel d’offres devront parvenir au bureau
du Service de l’approvisionnement et des équipements
situé au 234, rue Dufferin, bureau 200, Sherbrooke
(Québec) J1H 4M2, le ou avant le 20 février 2018 à
14 heures. Les soumissions par télécopieur ne seront
pas acceptées.

La Ville de Sherbrooke ne s’engage à accepter ni la plus
basse, ni aucune des soumissions.

Mathious Vachon
Chef de division
Approvisionnement

La Ville de Sherbrooke demande des soumissions pour :

FOURNITURE ET INSTALLATION DE LA
STRUCTURE D’ACIER ET DES DIFFÉRENTES
BARRES EN CUIVRE ET EN ALUMINIUM
EN LIEN AVEC LE PROJET DU POSTE DE

DISTRIBUTION MASSÉ
APPEL D’OFFRES No 14394

5895 Avis publics

Les documents de soumission sont disponibles au
portail du SEAO à l’adresse suivante : www.seao.ca
sous le numéro 1134102 ou en communiquant au
1866669-7326.

Les soumissions scellées et identifiées du numéro et
du titre de l’appel d’offres devront parvenir au bureau
du Service de l’approvisionnement et des équipements
situé au 234, rue Dufferin, bureau 200, Sherbrooke
(Québec) J1H 4M2, le ou avant le 20 février 2018 à
14 heures. Les soumissions par télécopieur ne seront
pas acceptées.

La Ville de Sherbrooke ne s’engage à accepter ni la plus
basse, ni aucune des soumissions.

Mathious Vachon
Chef de division
Approvisionnement

La Ville de Sherbrooke demande des soumissions pour :

INSTALLATION ET TRANSFERT
D’ÉQUIPEMENTS POUR VÉHICULES

DE POLICE
APPEL D’OFFRES No 14408

5895 Avis publics

IN MEMORIAM
LAMONTAGNE (LOUIS)
70 ans, Martinville
LECLERC (MARIETTE (CROTEAU))
92 ans, Asbestos

LEMIRE (RICHARD)
71 ans,Weedon
MICHON (CÉCILE (PION))
92 ans, Sherbrooke

LOUIS LAMONTAGNE
(1947 - 2018)

Ce grand homme a été le fondateur de Lamontagne Fer Ornemental Inc. Il a su
mener avec brio de très grands projets qui lui tenaient extrêmement à coeur.

À Coaticook, le 25 janvier 2018, à l'âge de 70 ans, est décédé M. Louis
Lamontagne, époux de Jacqueline Bessette, demeurant à Martinville.

La famille vous accueillera au Complexe funéraire Steve L.Elkas, 4230, rue
Bertrand-Fabi, Sherbrooke, Qc, le vendredi 2 février de 14 h à 16 h et de 19 h à
21 h ainsi que le samedi 3 février de 10 h 30 jusqu'à 12 h 30. Une célébration
suivra à 12 h 30 à la chapelle du complexe. Les cendres seront déposées au
Cimetière de Martinville à une date ultérieure.

Outre son épouse,M. Lamontagne laisse dans le deuil ses enfants : Patrick (Sonia),
Robin (Kathleen) et France (Eric); ses petits-enfants bien-aimés : Alec, David,
Charlie,Ann-Frédéric, Olivier et Félix; ses frères Jules (Florence) et Martin (Denyse),

ses soeurs : Liliane, Simonne (Léo), Françoise (Jean-Pierre), Thérèse (Jean-Claude) et Denise (feu André Simon);
ses beaux-frères et belles-soeurs : Florence (Jules), François (Rachelle), Bernadette (Rosaire), Jean-Pierre (Lise),
Laurette (Réjean), Suzanne (Bernard) et Yvon ainsi que de nombreux cousins et cousines, neveux et nièces et
de grands amis qui ont été très chers pour lui.

La famille tient à remercier sincèrement le Dr Fréderic Lemay, la super infirmière Élaine Perreault, les
infirmières Marie-Ève et Johanne ainsi que toute l’équipe d’oncologie du CHUS. Également le DR Marius
Magarit pour son dévouement et sa grande disponibilité, un homme de coeur, l’infirmière Brigitte Marion, pour
sa sincérité et sa bonté. Finalement, l’équipe du CSSS pour les bons soins et les bons mots.

Complexe funéraire Steve L. Elkas inc.
4230, rue Bertrand-Fabi
Sherbrooke (Québec), J1N 1X6
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

Nous offrons nos condoléances
aux familles éplorées
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CÉCILE (PION)MICHON
(1925 - 2018)

À Sherbrooke, à la Vigi-Shermont le 31 janvier 2018, est
décédée notre mère, Cécile Pion Michon, tout doucement et
entourée d’amour. Elle allait fêter son 93e anniversaire de
naissance le 9 février prochain.

La famille recevra les condoléances à la Coopérative funéraire de
l’Estrie, 505 rue Short, Sherbrooke, le dimanche 4 février de
15 h à 19 h. Le lundi 5 février, la famille vous accueillera dès
9 h, suivra à 11 h, les funérailles en l’église Saint-Esprit
(Marguerite-Bourgeoys), 2290 Rue Galt Ouest, Sherbrooke.

Femme militante, de carrière, elle a brillé dans le domaine
public tout en élevant 6 enfants. Elle nous quitte Josy, Élyse,
Danielle et François, après un long parcours : Elle avait perdu sa
Clémence (2012), son Christian (2007), son gendre Yves
Beaulieu, mari de Clémence (2004), son petit-fils David
Chamberland, fils de Michel Chamberland et de Josy Michon
(1998), 10 mois après son mari, Marcel Michon (1997), le seul
homme de sa vie, son grand amour.

Elle quitte 5 petits-enfants :Thomas Chamberland (Kristi Thomas),
Fanny Chamberland (Alexandre Simoneau), Mélissa Michon-
Beaulieu, Olivier Michon-Beaulieu (Diane Dufresne) et Alex
Rondeau Michon (Shayna Sander) nouvellement parents de son
seul arrière-petit-fils Miles Christian, ainsi que la mère d’Alex,
Chantal Rondeau.

Touchés aussi par son départ : sa soeur Roselyne Croteau (André Croteau); ses belles-soeurs, beau-frère, neveux
et nièces et tous les membres de ses nombreux cercles qui ont bénéficié de sa présence, de sa joie de vivre,
de son expertise et de son grand engagement.

Un gros merci à ses dames de compagnie qui ont fait route avec elle : Diane Emond, Carole Leclerc et Marie-
Josée Martin. Mesdames, vous l’avez accompagnée, appuyée, consolée, divertie, chouchoutée, aussi bien qu’on
aurait pu le faire sinon mieux, notre maman en mal de conversation et de découvertes. Elle méritait ce qu’il y
avait de mieux, vous l’avez comblée.

Enfin, merci au CHSLD SHERMONT. Vous vous démarquez de tout ce qu’on peut entendre d’un CHSLD et avez
démontré, par votre accueil, votre attitude, vos bons soins et votre dévouement, que l’on peut être vraiment bien
dans cet endroit que tous appréhendent. Vous avez été plus que parfaits! Votre très grande force se manifeste
dans les soins de fin de vie. Gratitude et reconnaissance.

Ses enfants

Coopérative funéraire de l’Estrie
505, rue Short, Sherbrooke, Qc J1H 2E6
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 564-7346

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

MARIETTE (CROTEAU) LECLERC
Au CIUSSS-Installation des Sources, Asbestos le 26 janvier 2018, est décédée Mme
Mariette Croteau à l’âge de 92 ans, épouse de feu Lionel Leclerc, demeurant à
Asbestos. Elle était la fille feu Uldéric Croteau et de feu dame Lumina Laroche.

La famille recevra les condoléances des parents et amis au salon des Résidences
funéraires Fréchette, 560, 1re Avenue, Asbestos, le dimanche 4 février 2018 à
compter de 9 h 30. La cérémonie d'adieu suivra à 12 (midi), au salon funéraire. Les
cendres seront déposées au columbarium de la Résidence funéraire Fréchette.

Madame Croteau laisse dans le deuil ses enfants : Jean-Luc (Louise Marcotte)
Asbestos,Agathe (Yvan Majeau), Drummondville, Richard (Chantal Marcotte), St-Basile-
le-Grand; ses petits-enfants : Félix et Hugo. Elle était la soeur de feu : feu Simone (feu
Hervé Lamirande), feu Clément (Solange Mailhot), feu Madeleine (feu Léo Parenteau),

feu Valère (feu Marie Leclerc), feu Claire, feu Alice (feu Gérard Timlin), feu Montcalm (feu Thérèse Mcneil), feu
Richard (Jocelyne Champoux), feu Guy (Nicole Champoux); ses beaux-frères et belles-soeurs de la famille Le-
clerc : feu Marie (feu Valère Croteau et feu Jean Lafrance), feu Gérard,Alphonse (Margot Boulay), Adrienne (feu
Claude Robidas et feu Aimé Giard), feu André (Rollande Larrivée), de même que plusieurs autres parents et amis.

Les Résidences funéraires Fréchette
560, 1re avenue C.P. 113
Asbestos (Québec) J1T 3M9
Tél.: 819 879-2233 - Téléc.: 819 879-6844

Noël Fréchette,prés. thanatologue
Sylvie Fréchette, dir. thanatopractrice
deces@funerairefrechette.com
Affilliée à la C.T.Q.

RICHARD LEMIRE
(1946 - 2018)
Au CHUS Hôtel-Dieu de Sherbrooke, le 27 janvier 2018, à l’âge de 71 ans, est décédé
M. Richard Lemire, fils de feu Arsène Lemire et de feu Blanche Rosby, époux de Mme Diane
Rouleau, demeurant à Weedon et natif de St-Joseph-de-Ham-Sud.

La famille accueillera parents et amis en présence des cendres, au Centre funéraire Jacques
& Fils, 260, rue des Érables, Weedon, le samedi 3 février 2018 à compter de 9 h. Une
liturgie de la parole sera célébrée le samedi 3 février 2018 à 11 h, en la chapelle du centre
funéraire.

Outre son épouse, M. Richard Lemire laisse dans le deuil ses enfants : Rock (Nicole), Manon
(Reynald), Chantal (Daniel), Mario (Manon); ses petits-enfants : Steven (Jessika), Maxime
(Alison), Alexandre (Stéphanie), Keven (Karianne), Stéphanie (Simon), Audrey (Anthony),

Brandon; son arrière-petite-fille : Florence ainsi que ses frères et soeurs, beaux-frères et belles-soeurs, plusieurs
neveux, nièces, cousins, cousines, autres parents et amis.

La famille tient à remercier pour les bons soins reçus, le CSSS du Haut-St-François, le CLSC de Weedon, le Dr Pierre
Mathieu de Weedon et les soins palliatifs.

Complexe funéraire Jacques et fils Inc.
260, rue des Érables
Weedon (Québec) J0B 3J0
Tél.: 819 583-0444

Téléc.: 819 583-0908
www.jacquesetfils.com
Jean-Pierre Jacques, pdg.
François P. Jacques, directeur

MÉLANIE MARQUIS

La Presse canadienne

OTTAWA — Le débat sur l’islamo-
phobie peut reprendre. Un comité 
parlementaire a recommandé 
jeudi au gouvernement fédéral de 
décréter le 29 janvier « Journée 
nationale de commémoration et 
d’activités concernant l’islamopho-
bie et toute autre forme de discri-
mination religieuse ».

Il s’agit de la 30e et ultime recom-
mandation d’un volumineux rap-
port - non unanime — publié jeudi 
par le comité permanent du Patri-
moine canadien, qui avait reçu le 
mandat de se pencher sur la ques-
tion après l’adoption en Chambre 
de la controversée motion M-103, 
en avril dernier.

La ministre du Patrimoine cana-
dien, Mélanie Joly, avait laissé 
entendre lundi que le gouverne-
ment libéral attendait de prendre 
connaissance du rapport de ce 
comité avant de prendre une déci-
sion concernant la demande de 
décréter une journée nationale 
contre l’islamophobie.

À l’entrée de la période des ques-
tions, jeudi, elle a dit avoir besoin de 
davantage de temps pour étudier 
les recommandations du comité — 

même si celle sur laquelle on la 
questionnait, la 30e, tient en une 
phrase.

« Il y a toujours un processus; je 
dois m’assurer d’avoir la position du 
gouvernement, et j’aurai l’occasion 
d’annoncer la position du gouver-
nement », a expliqué Mme Joly, 
sans préciser quand le verdict pour-
rait tomber.

La députée qui avait déposé la 
motion M-103, Iqra Khalid, ainsi 
que la ministre Maryam Monsef, 
toutes deux de confession musul-
mane, n’ont pas non plus voulu se 
prononcer sur la recommandation, 
jeudi.

Le Conseil national des musul-
mans canadiens avait écrit à Jus-
tin Trudeau en décembre dernier 
pour lui demander de décréter le 
29 janvier, anniversaire de l’attentat 
à la mosquée de Québec, « Journée 
nationale de commémoration et 
d’action contre l’islamophobie ».

EN RÉFLEXION

Le premier ministre a indiqué que 
la réflexion libérale se poursuivait. 
« On est en train de travailler avec 
la communauté, avec tous les dif-
férents partis pour s’assurer que ça 
soit fait de la bonne façon », a-t-il 
fait valoir mardi dernier en marge 
d’une annonce au parlement.

La recommandation du comité 

permanent du Patrimoine cana-
dien risque de relancer le débat 
sur le terme « islamophobie » sur 
la colline du Parlement à Ottawa. 
Les conservateurs et les bloquistes 
ne sont pas à l’aise avec le terme 
et s’étaient opposés à la motion 
M-103.

Au Québec aussi, l’idée de créer 
une journée nationale contre l’is-
lamophobie divise — des partis 
représentés à l’Assemblée natio-
nale, seule la petite formation de 
gauche Québec solidaire souscrit 
à l’idée.

LES MÉDIAS POINTÉS DU DOIGT

Certains des témoins qui ont 
défilé devant le comité ont abordé 
le rôle des médias dans la lutte à 
l’islamophobie.

« Certains étaient d’avis que les 
reportages sensationnalistes sur 
certains groupes, en particulier les 
musulmans, peuvent déformer la 
réalité et encourager la haine », est-
il écrit dans le rapport déposé jeudi 
matin en Chambre.

Ayesha Chaudry, titulaire de la 
Chaire de recherche du Canada 
en religion, loi et justice sociale de 
l’Université de la Colombie-Britan-
nique, a suggéré que les médias 
« contribuent à perpétuer et à entre-
tenir les opinions selon lesquelles 
les musulmans sont violents ».

Journée contre l’islAmophobie

un comité relance le débat
MYLÈNE CRÊTE

La Presse canadienne

OTTAWA — Le Nouveau Parti 
démocratique suspend tempo-
rairement de ses fonctions Erin 
Weir, député de Regina-Lewvan, 
en Saskatchewan, visé par des al-
légations de harcèlement envers 
des employées de son parti.

« Il s’agit d’une allégation trou-
blante que je prends très au 
sérieux », a affirmé le chef du NPD, 
Jagmeet Singh, lors d’un point de 
presse dans le foyer de la Chambre 
des communes.

Cette décision a été prise jeudi 
sur la base d’un courriel envoyé 
à l’ensemble du caucus du NPD 
par la députée Christine Moore 
une journée plus tôt. Selon une 
source, elle répondait à un envoi 
de M. Weir où il manifestait son 
intention de se présenter comme 
président du caucus du NPD. 
Mme Moore aurait alors répondu 
à tous qu’elle s’y opposait parce 
qu’elle s’inquiétait du compor-
tement harcelant qu’il aurait eu 
envers des femmes. Ces employées 
se seraient confiées à elle.

«  Il  est important que nous 

prenions ce genre d’information 
au sérieux, a-t-elle déclaré dans 
un courriel. Je fais confiance au 
processus mis en place, et j’y par-
ticiperai dans toute la mesure de 
mes moyens. »

M .  S i n g h  a  d e m a n d é  u n e 
enquête indépendante pour faire 
la lumière sur ces allégations. Pen-
dant le déroulement de l’enquête, 
M. Weir demeurera membre du 
caucus néo-démocrate, mais il ne 
sera plus porte-parole de son parti 
en matière de services publics et 
d’approvisionnement.

Dans une déclaration envoyée 
aux médias, Erin Weir dément for-
mellement tout comportement 
déplacé. « Je peux affirmer avec 
certitude que je n’ai harcelé per-
sonne et j’accueille favorablement 
une enquête rapidement pour 
m’innocenter », a-t-il écrit en préci-
sant qu’il ne savait pas exactement 
ce qu’on lui reprochait.

Le député libéral Denis Paradis 
estime « qu’il faut faire attention » 
avant de mettre la réputation d’un 
élu en jeu. Son frère Pierre Para-
dis, qui est député à l’Assemblée 
nationale, a été exclu du conseil 
des ministres et du caucus libéral 
l’an dernier en raison d’allégations 
d’inconduite sexuelle. 

soupçons de hArcèlement 

Le NPD suspend 
un de ses députés
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voilà! votre soirée de télévision 

Patrice Bergeron

La Presse canadienne

QUÉBEC — Le mystère persiste 
quant à l’implication du député 
Guy Ouellette dans les fuites d’in-
formations provenant d’enquêtes 
de l’Unité permanente anticorrup-
tion (UPAC).

Son avocat et celui de l’Assemblée 
nationale se sont opposés, jeudi, à 
ce qu’il réponde à certaines ques-
tions pointues, au nom du privi-
lège parlementaire.

Le député de Chomedey a témoi-
gné au palais de justice de Québec 
dans le cadre de la requête en arrêt 
des procédures contre les anciens 
ministres libéraux Nathalie Nor-
mandeau et Marc-Yvan Côté, accu-
sés notamment de corruption et 
de fraude après avoir été arrêtés 
par l’UPAC.

L’avocat de la défense de Marc-
Yvan Côté, Jacques Larochelle, 
tente de savoir qui est à l’origine 
des fuites dans les médias sur 
l’enquête de l’UPAC. Il réclame 
l’annulation du procès, parce que 
ces fuites auraient compromis 
le droit de son client à un procès 
juste et équitable.

Quand Me Larochelle a demandé 
au député s’il avait été en posses-
sion d’informations confidentielles 
provenant de dossiers d’enquête 
de l’UPAC, d’éléments de preuve, 

l’avocat de M. Ouellette, François 
Marchand, s’est objecté, puisqu’il 
pouvait avoir eu ces informations 
dans le cadre de son rôle de dépu-
té, donc le privilège parlementaire 
s’appliquerait.

Me Larochelle est revenu à la 
charge, pour savoir s’il avait pu 
prendre connaissance, autrement 
que dans son rôle de président 
de commission parlementaire 
ou son rôle d’élu, de l’identité de 
l’informateur, s’il avait une respon-
sabilité directe ou indirecte dans 
la diffusion des informations, le 
député de Chomedey a répondu 
non.

L’avocat de la défense lui a alors 
demandé s’il savait qui était res-
ponsable et alors Me Marchand 
s’est objecté, arguant que cela 
pourrait  concerner son rôle 
de président de commission 
parlementaire.

Le procureur de la Couronne, 
Justin Tremblay, a à son tour 
demandé à M. Ouellette s’il avait 
pu obtenir des documents confi-
dentiels par des voies non offi-
cielles et Me François Lebel, qui 
représente l’Assemblée nationale, 
s’est objecté en affirmant qu’on 
était « les deux mains dans le pro-
cessus parlementaire ».

M. Ouellette a par ailleurs réfuté 
plusieurs des affirmations de l’ex-
entrepreneur Lino Zambito, qui 
a témoigné avant lui dans cette 
procédure.

Guy Ouellette nie être la  
source des fuites de l’UPAC

Morgan Lowrie

La Presse canadienne

MANIWAKI — Le jeune homme at-
teint d’un coup de feu à la tête lors 
d’une bagarre avec un constable 
spécial, mercredi, au palais de 
justice de Maniwaki, est dans un 
état stable.

La mère de Steven Bertrand a écrit 
sur sa page Facebook mercredi 
soir que la balle n’avait pas touché 
le cerveau et que le jeune homme 
« se bat pour sa vie ». Elle a publié 
jeudi des photos où l’on voit son 
fils couché sur son lit d’hôpital, 
intubé et portant une minerve au 
cou.

Le Bureau des enquêtes indépen-
dantes (BEI) a indiqué de son côté 
jeudi que le constable spécial, bles-
sé dans l’empoignade, était hors de 
danger.

Selon la « police des polices », 
une empoignade serait surve-
nue vers 13 h entre un constable 
spécial et un prévenu de 18 ans, 
au palais de justice de Maniwaki, 
dans le nord de la Vallée-de-la-
Gatineau. Le prévenu aurait réussi 
à s’emparer du bâton télescopique 
du constable spécial et lui en aurait 

asséné un coup sur la tête, selon le 
BEI. « Le constable spécial aurait 
alors saisi son arme à feu et aurait 
atteint le civil d’au moins une balle 
à la tête. »

Une vidéo montrant vraisembla-
blement l’incident a été publiée 
sur YouTube. On y voit un homme 
en uniforme aux prises avec un 
autre homme dans une petite salle 
d’attente. Le constable spécial est 
éventuellement rejoint par des gar-
diens de sécurité en uniforme. On 
voit plus tard un agent semblant 
pointer son arme et tirer vers une 
cible qui n’est pas visible dans la 
vidéo, au milieu de cris.

L’affaire a immédiatement été 
confiée au BEI, qui a dépêché huit 
enquêteurs à Maniwaki mercredi. 
Le BEI a aussi fait appel au Service 
de police de la Ville de Montréal, 
qui prêtera deux techniciens en 
identité judiciaire.

Franck Perales, président du Syn-
dicat des constables spéciaux du 
gouvernement du Québec, a rap-
pelé jeudi que son organisation 
dénonce depuis deux ou trois ans 
« des manques criants d’effectifs », 
surtout dans les petits palais de 
justice en région. M. Perales croit 
qu’on aurait peut-être pu éviter 
cet incident si le constable spécial 

n’avait pas été seul au poste mer-
credi, sans soutien ni renforts.

«  Le constable a fait son tra-
vail, ça a mal tourné, il y avait un 
manque de renforts, l’individu a 
pris le bâton télescopique, a frap-
pé le constable sur la tête (...) Ce 
bâton peut causer énormément 
de dommages (...) S’il avait reçu 
un deuxième coup, ça aurait pu 
être mortel », a soutenu M. Perales 
en entrevue téléphonique avec La 

Presse canadienne.

« Une sitUation 
excePtionneLLe »

Lorsque les journalistes ont 
demandé jeudi à la ministre de 
la Justice si les ressources étaient 
suffisantes dans les palais de jus-
tice, Stéphanie Vallée a insis-
té pour dire que l’incident de 
Maniwaki constitue « une situation 
exceptionnelle ».

« Il y a eu des ressources addi-
tionnelles au ministère de la Sécu-
rité publique qui ont été recrutées 
au cours des derniers mois, a-t-elle 
dit. Leur déploiement se fait dans 
différents palais de justice. »

Après avoir visionné la vidéo, 
M. Perales conclut que le constable 
spécial a demandé de l’aide mais 
n’a pas reçu le soutien requis des 
hommes autour de lui, qu’il croit 
être des agents de sécurité privés 
et des accompagnateurs du centre 
jeunesse.

Il précise que le syndicat conteste 
justement devant les tribunaux ce 
recours aux agents de sécurité pri-
vés qui remplacent les constables 
spéciaux dans les palais de justice 
« pour des questions budgétaires ». 

ATTEINT D’UN COUP DE FEU À LA TÊTE  
AU PALAIS DE JUSTICE DE MANIWAKI

Le jeune prévenu  
dans un état stable
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hockey

ligue nationale de hockey basketball football
association de l’est
section atlantiQue
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Tampa Bay 50 34 13 1 2 32 176 128 71 17-5-1-0 17-8-0-2 5-5-0-0 P-1
Boston 49 30 11 6 2 27 160 120 68 17-6-4-0 13-5-2-2 7-1-2-0 G-1
Toronto 53 30 18 4 1 26 171 146 65 14-8-2-0 16-10-2-1 5-2-3-0 G-4
section MÉtRoPolitaine
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Washington 50 30 15 4 1 27 155 141 65 19-7-1-0 11-8-3-1 6-2-2-0 G-2
New Jersey 50 26 16 4 4 23 151 150 60 14-8-2-1 12-8-2-3 4-5-0-1 G-2
Pittsburgh 52 28 21 2 1 26 156 155 59 18-7-1-0 10-14-1-1 8-2-0-0 G-3
QuatRiÈMe as
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Columbus 50 27 19 0 4 21 133 140 58 16-8-0-1 11-11-0-3 5-4-0-1 P-1
Philadelphie 51 24 19 5 3 24 147 150 56 13-9-3-1 11-10-2-2 6-4-0-0 P-3
Caroline 51 24 19 5 3 21 141 155 56 12-7-3-1 12-12-2-2 5-5-0-0 G-3
N.Y. Rangers 51 25 21 1 4 22 153 155 55 17-9-1-2 8-12-0-2 3-7-0-0 P-1
N.Y. Islanders 52 25 22 4 1 22 173 189 55 13-8-2-1 12-14-2-0 5-4-1-0 P-2
Floride 49 21 22 3 3 19 140 161 48 11-8-1-2 10-14-2-1 4-5-0-1 G-2
Detroit 49 20 21 7 1 16 128 147 48 11-10-6-1 9-11-1-0 4-5-1-0 G-1
Montréal 51 20 25 4 2 18 130 161 46 12-10-4-1 8-15-0-1 3-5-1-1 P-3
Ottawa 49 16 24 4 5 15 127 169 41 10-11-2-3 6-13-2-2 3-7-0-0 G-1
Buffalo 51 14 28 8 1 14 117 170 37 6-14-2-1 8-14-6-0 4-6-0-0 P-2

association de l’ouest
section centRale
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Winnipeg 52 30 13 7 2 28 169 140 69 18-3-2-0 12-10-5-2 6-2-1-1 P-1
Nashville 48 29 12 3 4 25 146 125 65 16-5-1-2 13-7-2-2 6-2-2-0 P-1
St. Louis 53 31 19 3 0 28 152 134 65 18-10-0-0 13-9-3-0 5-4-1-0 P-1
section PacifiQue
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Vegas 50 34 12 2 2 32 171 132 72 19-3-1-1 15-9-1-1 6-2-2-0 G-2
San Jose 50 26 16 5 3 23 146 140 60 14-7-2-1 12-9-3-2 5-3-1-1 P-4
Anaheim 52 25 17 5 5 22 145 144 60 14-9-3-0 11-8-2-5 6-3-1-0 P-1
QuatRiÈMe as
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Dallas 51 28 19 2 2 25 155 137 60 17-8-1-0 11-11-1-2 6-3-0-1 P-2
Los Angeles 50 27 18 5 0 25 142 121 59 12-9-3-0 15-9-2-0 3-7-0-0 G-2
Minnesota 50 27 18 4 1 24 147 142 59 17-4-4-0 10-14-0-1 6-2-2-0 G-1
Colorado 49 27 18 3 1 26 160 143 58 18-7-1-0 9-11-2-1 7-2-1-0 P-3
Calgary 50 25 17 3 5 23 139 139 58 12-12-2-1 13-5-1-4 5-1-2-2 P-5
Chicago 50 24 19 6 1 24 148 137 55 12-10-3-0 12-9-3-1 5-4-1-0 G-2
Edmonton 49 22 24 2 1 20 135 157 47 11-13-1-0 11-11-1-1 5-5-0-0 G-1
Vancouver 50 20 24 3 3 20 131 162 46 9-13-2-1 11-11-1-2 4-5-0-1 G-1
Arizona 50 12 29 5 4 11 118 172 33 6-15-1-2 6-14-4-2 3-3-1-3 P-1

lnh
Mercredi 31 janvier
N.Y. Islanders 0 Toronto 5
San Jose 1 Detroit 2 (F)
Philadelphie 3 Washington 5
Jeudi 1er février
Anaheim 1 Ottawa 2 (P)
St. Louis 1 Boston 3
Toronto 4 N.Y. Rangers 0
Montréal 0 Caroline 2
Floride 4 Buffalo 2
Philadelphie 3 New Jersey 4
Vegas 3 Winnipeg 2 (P)
Los Angeles à Nashville, 20h30.
Tampa Bay à Calgary, 21h.
Colorado à Edmonton, 21h.
Dallas en Arizona, 21h.
Chicago à Vancouver, 22h.
Vendredi 2 février
San Jose à Columbus, 19h.
Detroit en Caroline, 19h.
Washington à Pittsburgh, 19h.
Vegas au Minnesota, 20h.
Samedi 3 février
Anaheim à Montréal, 13h.
Ottawa à Philadelphie, 13h.
St. Louis à Buffalo, 19h.
Toronto à Boston, 19h.
Detroit en Floride, 19h.
Pittsburgh au New Jersey, 19h.
Columbus à N.Y. Islanders, 19h.
Colorado à Winnipeg, 19h.
N.Y. Rangers à Nashville, 20h.
Minnesota à Dallas, 20h.
Tampa Bay à Vancouver, 22h.
Chicago à Calgary, 22h.
Arizona à Los Angeles, 22h30.

RendeMent - canadien
NOTE: en date du 1er février.
 MJ B A PTS
Pacioretty  50 16 15 31
Galchenyuk  50 12 16 28
Gallagher  50 18 9 27
Drouin  45 7 19 26
Byron  50 13 10 23
Danault  43 7 16 23
Petry  50 5 17 22
Hudon  47 7 13 20
Shaw  43 10 9 19
Plekanec  50 4 14 18
Weber  26 6 10 16
Deslauriers  30 7 3 10
Benn  48 4 6 10
Carr  16 3 7 10
Shaw  47 2 6 8
Alzner  50 1 7 8
Morrow  27 3 4 7
Froese  27 1 6 7
Lehkonen  34 2 4 6
Mete  35 0 5 5
De La Rose  31 1 3 4
Jerabek  24 1 3 4
Schlemko  23 0 2 2
Niemi  10 0 1 1
Price  36 0 0 0
McCarron  8 0 0 0
Lindgren  8 0 0 0
Cracknell  5 0 0 0
Lernout  3 0 0 0
Scherbak  2 0 0 0

gaRdiens
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Price  14 19 4 104 1 3,00 ,905
Niemi  1 5 1 31 0 4,44 ,871

RendeMent - sÉnateuRs
NOTE: en date du 1er février.
 MJ B A PTS
Stone  44 18 26 44
Karlsson  43 4 28 32
Hoffman  48 12 18 30
Brassard  48 12 16 28
Duchene  48 11 14 25
Dzingel  48 14 6 20
Ryan  38 6 13 19
Pageau  44 7 9 16
Pyatt  48 6 10 16
Phaneuf  46 3 12 15
Smith  34 3 9 12
Ceci  48 5 6 11
Thompson  40 4 7 11
Chabot  29 4 6 10
Wideman  16 3 5 8
Burrows  47 3 4 7
Didomenico  17 3 4 7
Oduya  39 2 4 6
Paajarvi  45 2 2 4
Borowiecki  18 2 1 3
Claesson  38 1 1 2
Dumont  28 1 1 2
Chlapik  10 0 2 2
Paul  11 1 0 1
Harpur  20 0 1 1
Condon  17 0 1 1
Brown  4 0 1 1
Anderson  36 0 0 0
White  8 0 0 0
Rodewald  4 0 0 0

gaRdiens
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Anderson  12 17 5 107 2 3,17 ,903
Condon  4 7 4 49 0 3,43 ,899

MaRQueuRs
NOTE: en date du 1er février.
 B A Pts
Kucherov, TB 27 37 64
Mackinnon, Col 24 37 61
Kessel, Pit 21 38 59
Stamkos, TB 18 40 58
Tavares, NYI 26 31 57
Gaudreau, Cal 15 42 57
Giroux, Phi 14 43 57
Voracek, Phi 10 47 57
Crosby, Pit 17 39 56
Wheeler, Win 14 42 56
Malkin, Pit 26 29 55
Bailey, NYI 12 43 55
McDavid, Edm 15 39 54
Ovechkin, Was 30 23 53
Kopitar, LA 19 34 53
Barzal, NYI 16 35 51
Couturier, Phi 26 24 50
Marchand, Bos 21 29 50
Schenn, STL 21 29 50
Kane, Chi 20 30 50
Eichel, Buf 20 29 49
Hall, NJ 18 31 49
Rantanen, Col 17 32 49
Radulov, Dal 20 28 48
Marchessault, Vegas 18 30 48
Huberdeau, Flo 17 31 48
Klingberg, Dal 6 42 48
Benn, Dal 20 27 47
Pastrnak, Bos 20 27 47
Tarasenko, STL 21 25 46
Trocheck, Flo 18 28 46
Kuznetsov, Was 13 33 46
Point, TB 20 25 45
Karlsson, Vegas 27 17 44

lnah
 MJ V d dP df bP bc Pts
Sorel-Tracy 28 17 7 3 1 114 95 38
Jonquière 28 16 7 3 2 115 93 37
Thet. Mines 29 15 13 1 0 109 108 31
St.-Georges 28 13 12 3 0 98 106 29
R.-Du-Loup 27 13 12 1 1 117 125 28
T.-Rivières 28 10 15 1 2 99 125 23
Vendredi 2 février
Sorel-Tracy à T.-Rivières, 20h.
Rivière-Du-Loup à St-G., 20h.
Samedi 3 février
Sorel-Tracy à Rivière-Du-Loup, 
19h30.

lah
association de l’est
SECTION ATLANTIQUE
 MJ V d dP df bP bc Pts
Lehigh Valley 45 26 13 3 3 152 144 58
Scranton 42 26 12 3 1 146 115 56
Providence 44 25 15 3 1 130 113 54
Charlotte 44 24 18 0 2 147 135 50
Bridgeport 44 22 16 4 2 126 120 50
Hartford 46 20 20 3 3 127 155 46
Springfield 47 21 24 1 1 141 148 44
Hershey 45 17 21 3 4 113 146 41

SECTION NORD
 MJ V d dP df bP bc Pts
Toronto 44 32 11 0 1 138 85 65
Rochester 45 25 10 5 5 135 120 60
Syracuse 45 26 15 2 2 148 121 56
Utica 45 22 14 6 3 130 126 53
Laval 46 17 22 5 2 132 159 41
Belleville 46 18 24 1 3 114 172 40
Binghamton 43 12 23 6 2 105 147 32

association de l’ouest
SECTION CENTRALE
 MJ V d dP df bP bc Pts
Manitoba 44 29 10 3 2 161 105 63
Rockford 46 24 17 2 3 145 139 53
Iowa 44 21 13 7 3 141 138 52
Chicago 45 22 15 6 2 136 127 52
G. Rapids 46 22 18 1 5 145 140 50
Milwaukee 43 21 18 4 0 120 134 46
Cleveland 43 14 22 4 3 100 139 35

SECTION PACIFIQUE
 MJ V d dP df bP bc Pts
Texas 46 24 16 4 2 138 147 54
San Antonio 44 23 17 4 0 121 124 50
Tucson 39 23 13 2 1 127 110 49
Ontario 41 22 16 2 1 115 113 47
Stockton 40 20 15 2 3 126 113 45
San Diego 40 22 17 1 0 128 126 45
San Jose 40 20 17 1 2 101 114 43
Bakersfield 42 17 17 7 1 113 126 42
Jeudi 1er février
G. Rapids 2 Cleveland 3 (F)
Vendredi 2 février
Springfield à Bridgeport, 19h.
Syracuse à Utica, 19h.
G. Rapids à Cleveland, 19h.
Hartford à Providence, 19h05.
Charlotte à Lehigh Valley, 19h05.
Hershey à W./B. Scranton, 19h05.
Toronto à Rochester, 19h05.
Belleville à Binghamton, 19h05.
Milwaukee à Chicago, 20h.
Manitoba à Rockford, 20h.
Texas à San Antonio, 20h30.
Iowa à Bakersfield, 22h.
Tucson à Ontario, 22h.
San Jose à Stockton, 22h.
Samedi 3 février
Laval à Toronto, 16h.
Belleville à Bridgeport, 19h.
Providence à Hartford, 19h.
Charlotte à Hershey, 19h.
Utica à Syracuse, 19h.
Manitoba à Milwaukee, 19h.
L. Valley à W./B. Scranton, 19h05.
Rochester à Binghamton, 19h05.
Rockford à Chicago, 20h.
San Antonio au Texas, 20h.
Iowa à Ontario, 21h.
Tucson à San Diego, 22h.
Stockton à San Jose, 22h.
Dimanche 4 février
G. Rapids à Cleveland, 13h.
Charlotte à Hershey, 14h.

nfl
association aMÉRicaine
SECTION EST
 G P N Moy. PP PC
c-N.-Angleterre 13 3 0 ,813 458 296
Buffalo 9 7 0 ,563 302 359
Miami 6 10 0 ,375 281 393
N.Y. Jets 5 11 0 ,313 298 382

SECTION NORD
 G P N Moy. PP PC
c-Pittsburgh 13 3 0 ,813 406 308
Baltimore 9 7 0 ,563 395 303
Cincinnati 7 9 0 ,438 290 349
Cleveland 0 16 0 ,000 234 410

SECTION SUD
 G P N Moy. PP PC
c-Jacksonville 10 6 0 ,625 417 268
x-Tennessee 9 7 0 ,563 334 356
Indianapolis 4 12 0 ,250 263 404
Houston 4 12 0 ,250 338 436

SECTION OUEST
 G P N Moy. PP PC
c-Kansas City 10 6 0 ,625 415 339
L.A. Chargers 9 7 0 ,563 355 272
Oakland 6 10 0 ,375 301 373
Denver 5 11 0 ,313 289 382

association nationale
SECTION EST
 G P N Moy. PP PC
c-Philadelphie 13 3 0 ,813 457 295
Dallas 9 7 0 ,563 354 332
Washington 7 9 0 ,438 342 388
N.Y. Giants 3 13 0 ,188 246 388

SECTION NORD
 G P N Moy. PP PC
c-Minnesota 13 3 0 ,813 382 252
Detroit 9 7 0 ,563 410 376
Green Bay 7 9 0 ,438 320 384
Chicago 5 11 0 ,313 264 320

SECTION SUD
 G P N Moy. PP PC
x-La N.-Orléans 11 5 0 ,688 448 326
x-Caroline 11 5 0 ,688 363 327
Atlanta 10 6 0 ,625 353 315
Tampa Bay 5 11 0 ,313 335 382

SECTION OUEST
 G P N Moy. PP PC
c-L.A. Rams 11 5 0 ,688 478 329
Seattle 9 7 0 ,563 366 332
Arizona 8 8 0 ,500 295 361
San Francisco 6 10 0 ,375 331 383

ÉliMinatoiRes
finales de confÉRences
Dimanche 21 janvier
Jacksonville 20 N-Angleterre 24
Minnesota 7 Philadelphie 38
PRo bowl
Dimanche 28 janvier
NFC 23 AFC 24
suPeR bowl
Dimanche 4 février
Philadelphie c. N.-Angleterre, 
18h30 (à Minneapolis)

hockey

lhsaaaQ
 MJ V d dP df bP bc Pts
Louiseville 22 19 2 1 0 119 61 39
La Tuque 22 13 8 2 0 94 92 27
St-Cyrille 22 13 9 0 0 116 93 26
St-Léonard 22 12 8 2 0 90 85 26
Bécancour 22 12 9 1 0 105 100 25
Waterloo 22 10 9 3 1 104 102 23
Cap-Madeleine 22 9 11 2 0 82 107 20
Donnacona 22 8 12 2 0 84 87 18
Windsor 22 7 14 1 0 94 125 15
Joliette 22 7 14 1 0 83 119 15

sÉRies ÉliMinatoiRes
PReMiÈRe Ronde (2 de 3)
Vendredi 2 février
Joliette à Cap-Madeleine, 20h30
(à Daveluyville)
Windsor à Donnacona, 21h
Samedi 3 février
Cap-Madeleine à Joliette, 20h30
Donnacona à Windsor, 21h30
Dimanche 4 février
 x-Windsor à Donnacona, 14h15
 x-Joliette à Cap-Madeleine, 18h

MaRQueuRs
NOTE:en date du 1er février.
 MJ B A Pts
Barré-Boulet, B.-B. 47 44 47 91
Alain, B.-B. 47 33 29 62
Abramov, Victoriaville 38 24 38 62
Martel, B.-Comeau 48 28 32 60
Somppi, Halifax 41 18 42 60
Klima, Chicoutimi 47 24 33 57
Lafrenière, Rimouski 42 29 27 56
Fortier, Halifax 45 24 32 56
Harvey-Pinard, R.-N. 48 0 33 56
Galipeau, A.-Bathurst 48 19 35 54
Zadina, Halifax 38 27 26 53
McKenna, Moncton 50 0 0 0
Batherson, B.-B. 33 19 34 53
Morand, A.-Bathurst 47 18 35 53
Veleno, Drum. 45 10 43 53

lhJMQ
SECTION EST
 MJ V d dP df bP bc Pts
Rimouski 48 30 13 4 1 154 118 65
Québec 50 26 19 3 2 157 161 57
Victoriaville 49 25 18 4 2 165 157 56
B.-Comeau 49 22 24 2 1 150 180 47
Chicoutimi 47 19 24 4 0 146 153 42
Shawinigan 48 14 31 3 0 137 198 31

SECTION OUEST
 MJ V d dP df bP bc Pts
B.-Boisbriand 48 35 9 3 1 200 137 74
Drum. 49 34 13 1 1 202 141 70
R.-Noranda 49 29 12 5 3 173 129 66
Sherbrooke 51 21 21 6 3 157 187 51
Gatineau 46 23 19 2 2 142 134 50
Val-d’Or 48 18 26 2 2 139 196 40

SECTION MARITIMES
 MJ V d dP df bP bc Pts
Halifax 49 32 11 5 1 190 152 70
A.-Bathurst 49 28 13 6 2 187 136 64
Charl. 48 27 18 3 0 142 140 57
Cap-Breton 49 22 21 5 1 171 189 50
Moncton 50 21 21 5 3 166 193 50
St-Jean 49 12 28 7 2 124 201 33
Mardi 30 janvier
Gatineau 1 Drummondville 4
B.-Boisbriand 2 Chicoutimi 3 (P)
Mercredi 31 janvier
Sherbrooke 3 A.-Bathurst 5
Saint-Jean 2 Cap-Breton 3 (P)
Drummondville 5 Shawinigan 2
Victoriaville 1 Québec 4
B.-Boisbriand 7 B.-Comeau 0
Jeudi 1er février
Sherbrooke 4 Charlottetown 3
Vendredi 2 février
A.-Bathurst au Cap-Breton, 18h.
Halifax à Moncton, 18h.
Charlottetown à Saint-Jean, 18h.
B.-Comeau à Québec, 19h.
Rimouski à Chicoutimi, 19h30.
Victoriaville à Shawinigan, 
19h30.
Drummond à B.-Boisbriand, 
19h30.
R.-Noranda à Val-d’Or, 19h30.
Samedi 3 février
Sherbrooke au Cap-Breton, 15h.
B.-Comeau à Chicoutimi, 16h.
Rimouski à Québec, 16h.
A.-Bathurst à Halifax, 18h.
Charlottetown à Moncton, 18h.
Victoriaville à B.-Boisbriand, 19h.
Gatineau à Val-d’Or, 19h.
Dimanche 4 février
Rimouski à Shawinigan, 14h.
Gatineau à R.-Noranda, 15h.

hockey

collÉgial
SECTION NORD-EST
 MJ V d dP df bP bc Pts
Thetford  29 19 7 2 1 117 77 41 
Ste-Foy 30 19 9 0 2 111 90 40
St-Lawrence 31 15 13 1 2 94 96 33
Alma 28 12 10 5 1 97 98 30

SECTION CENTRE-DU-QUÉBEC
 MJ V d dP df bP bc Pts
St-Hyacinthe 31 23 8 0 0 126 80 46
Ch.-Lennoxville 29 21 6 1 1 111 76 44
Laflèche 28 5 19 2 2 70 147 14
Sorel-Tracy 29 5 23 0 1 65 142 11

SECTION SUD-OUEST
 MJ V d dP df bP bc Pts
Lionel-Groulx 30 22 6 1 1 156 96 46
A.-Laurendeau 29 17 10 2 0 106 77 36
St-Laurent 29 10 18 1 0 95 120 21
Dawson 31 9 21 1 0 99 148 19
Vendredi 2 février
Lennoxville à St-Laurent, 19h30
St-Hyacinthe à Dawson, 20h
Ste-Foy à Thetford, 20h
Samedi 3 février
Sorel-Tracy à Alma, 14h
Thetford à Laflèche, 14h15
L-Groulx à A-Laurendeau, 19h30

lhPs - M18
SECTION EST
 MJ V D DP BP BC Pts
Lévis 24 18 3 3 129 71 39
Clarétain 21 14 6 1 88 72 29
CMI 19 13 5 1 79 54 27
St-Bernard 20 12 7 1 77 62 25
A.-Lorette 22 10 10 2 88 87 22
St-Joseph 22 5 17 0 57 108 10
Riv.-du-Loup 18 3 13 2 55 94 8

SECTION OUEST
Mont-Ste-Anne 18 15 2 1 88 55 31
Georges-Vanier 20 14 5 1 77 58 31
L.-Teasdale 17 11 5 1 91 52 23
Verbe-Divin 19 9 7 3 64 63 21
Des Sources 19 10 8 1 63 66 21
Ste-Anne 21 3 14 4 49 96 10
St-Hilaire 20 2 18 0 49 116 4
Jeudi 1er février
CMI 2 Lévis 1
Samedi 3 février
G.-Vanier à Mont Ste-Anne, 11h
L.-Teadale à C. St-Hilaire, 13h15
Riv.-du-Loup à Clarétain, 15h30
V.-Divin à Des Sources, 15h30
STR à Ancienne-Lorette, 19h30
Dimanche 4 février
STR à St-Bernard, 12h30
Clarétain à Riv.-du-Loup, 13h
L.-Teasdale à Des Sources, 13h
G-Vanier à Verbe-Divin, 15h15
M.-Ste-Anne à St-Hilaire, 17h30

Midget aaa
SECTION LA COOP
 MJ V d dP df bP bc Pts
St-François 36 23 10 1 2 134 110 69
T.-Rivières 37 22 9 3 3 113 93 69
Lévis 36 23 12 1 0 125 89 68
Jonquière 36 14 16 2 4 96 110 43
C. N.-Dame 36 12 21 1 2 89 143 35

SECTION TACKS
 MJ V d dP df bP bc Pts
Magog 36 24 6 4 2 146 102 76
Châteauguay 36 22 13 1 0 129 111 60
St-Hyacinthe 36 20 12 2 2 109 102 58
Lac-St-Louis 36 18 15 2 1 127 132 52
C.C.-LeMoy. 36 16 15 3 2 120 127 47

SECTION C.C.M.
 MJ V d dP df bP bc Pts
St-Eustache 35 23 11 1 0 143 95 68
Gatineau 37 22 14 1 0 125 106 63
C.E.-Blondin 37 17 15 3 2 124 120 54
L.-Montréal 36 9 24 1 2 75 124 30
Amos 38 7 25 4 2 88 179 24
Mercredi 31 janvier
Gatineau 2 L.-Montréal 1
Vendredi 2 février
St-Eustache à L.-St-Louis, 19h.
C.E.-Blondin à Amos, 19h.
L.-Montréal à Chât., 19h30.
T.-Rivières au C.-LeMoy., 19h30.
St-Hyacinthe à N.-Dame, 19h30.
S. St-François à Lévis, 19h30.
Samedi 3 février
C.E.-Blondin à Amos, 13h30.
Jonquière à L.-St-Louis, 15h.
Gatineau à Magog, 16h.
Dimanche 4 février
St-Eustache au S. St-François, 
13h.
Lévis à Châteauguay, 13h30.
Gatineau à Magog, 13h30.
Jonquière au C.C.-LeMoy., 14h.
T.-Rivières au C. N.-Dame, 14h.

lhJaaaQ
SECTION MARTIN ST-LOUIS
 MJ V d dP df bP bc Pts
Longueuil 40 32  5 3 0 203 98 67
Granby 40 28 8 3 1 178 113 60
Valleyfield 40 22 14 2 2 180 145 48
Chambly 40 14 24 0 2 154 200 30
Princeville 39 11 25 2 1 134 217 25
St-Lazare 41 9 27 4 1 113 193 23

SECTION ALExANDRE BURROwS
 MJ V d dP df bP bc Pts
Terrebonne 39 34 4 1 0 287 114 69
St-Jérôme 42 28 12 2 0 198 143 58
Gatineau 41 23 13 3 2 182 178 51
Montréal-Est 39 19 17 3 0 159 170 41
St-Gabriel 40 14 24 2 0 151 213 30
Montréal-Nord 39 6 32 1 0 93 247 13
Jeudi 1er février
Granby 4 Valleyfield 3 (P)
Vendredi 2 février
St-Lazare à St-Jérôme, 19h
Chambly à Princeville, 19h
Valleyfield à Longueuil, 19h30
Mtl-Nord à Terrebonne, 19h30
Montréal-Est à Granby, 19h45
St-Gabriel à Gatineau, 20h
Samedi 3 février
Gatineau à St-Gabriel, 14h
Princeville à St-Lazare, 16h
Dimanche 4 février
Terrebone à Montréal-Est, 13h
Granby à Chambly, 14h

hockey

hockey
sic Masculin
OUA - Division Est
 MJ V d dP df bP bc Pts
McGill 26 21 4 1 0 105 59 43
Queen’s 25 17 5 3 0 80 60 37
Carleton 25 16 6 1 2 89 66 35
Concordia 24 15 6 2 1 98 74 33
UOIT 25 14 9 1 1 70 69 30
Ottawa  24 12 8 3 1 80 83 28
Nipissing 24 9 13 1 1 59 76 20
RMC 25 6 14 5 0 59 99 17
UQTR 26 8 17 1 0 62 67 17
Laurentienne 24 7 16 0 1 59 113 15

OUA - Division Ouest
 MJ V d dP df bP bc Pts
Guelph 24 18 5 1 0 103 71 37
York 25 16 8 0 1 81 70 33
Ryerson 25 15 7 3 0 101 80 33
Laurier 25 13 9 1 2 81 73 29
Brock 24 12 7 3 2 67 63 29
Western 25 13 9 2 1 88 81 29
Lakehead 24 10 10 2 2 58 74 24
Windsor 24 7 10 4 3 65 82 21
Toronto 24 9 14 1 0 63 82 19
Waterloo 24 8 13 2 1 71 97 19
Mercredi 31 janvier
McGill 4 UQTR 3
Waterloo 1 Western 2
Jeudi 1er février
Western 1 Laurier 0
Lakehead 4 Ryerson 5
RMC 5 Queen’s 6 (P)
Carleton 4 UOIT 3 (F)
Vendredi 2 février
Brock à Waterloo, 19h.
Guelph à York, 19h.
Toronto à Laurier, 19h07.
Ottawa à Concordia, 19h30.
Lakehead à Windsor, 19h30.
Nipissing à Laurentienne, 19h35.
Samedi 3 février
Waterloo à Toronto, 19h
Lakehead à Western, 19h
Queen’s à Carleton, 19h
Concordia à RMC, 19h
Ryerson à Guelph, 19h30
McGill à UOIT, 19h30
Laurentienne à Nipissing, 19h30
Brock à Windsor, 19h30
Dimanche 4 février
UQTR à Ottawa, 14h

nba
association de l’est
SECTION ATLANTIQUE
 G P Moy. Diff.
Boston 37 15 ,712 —
Toronto 34 16 ,680 2
Philadelphie 24 24 ,500 11
New York 23 29 ,442 14
Brooklyn 19 33 ,365 18

SECTION SUD-EST
 G P Moy. Diff.
Miami 29 22 ,569 —
Washington 29 22 ,569 —
Charlotte 21 29 ,420 71/2
Orlando 15 35 ,300 131/2
Atlanta 15 36 ,294 14

SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff.
Cleveland 30 20 ,600 —
Indiana 29 23 ,558 2
Milwaukee 27 22 ,551 21/2
Detroit 24 26 ,480 6
Chicago 18 33 ,353 121/2

association de l’ouest
SECTION SUD-OUEST
 G P Moy. Diff.
Houston 36 13 ,735 —
San Antonio 34 19 ,642 4
La N.-Orléans 27 23 ,540 91/2
Memphis 18 33 ,353 19
Dallas 16 36 ,308 211/2

SECTION NORD-OUEST
 G P Moy. Diff.
Minnesota 32 22 ,593 —
Okl. City 30 21 ,588 1/2
Portland 29 22 ,569 11/2
Denver 26 25 ,510 41/2
Utah 22 28 ,440 8

SECTION PACIFIQUE
 G P Moy. Diff.
Golden State 40 11 ,784 —
L.A. Clippers 25 25 ,500 141/2
L.A. Lakers 19 31 ,380 201/2
Phoenix 18 34 ,346 221/2
Sacramento 16 34 ,320 231/2
Mardi 30 janvier
Okl. City 96 Washington 102
Minnesota 104 Toronto 109
Brooklyn 95 New York 111
Orlando 107 Houston 114
Sacramento 114 N.-Orléans 103
Cleveland 114 Detroit 125
Denver 104 San Antonio 106
Golden State 99 Utah 129
Portland 104 L.A. Clippers 96
Mercredi 31 janvier
Memphis 101 Indiana 105
L.A. Lakers 105 Orlando 127
Miami 89 Cleveland 91
Philadelphie 108 Brooklyn 116
Charlotte 123 Atlanta 110
New York 73 Boston 103
Chicago 108 Portland 124
Dallas 88 Phoenix 102
Jeudi 1er février
Memphis 102 Detroit 104
Toronto 119 Washington 122
Milwaukee au Minnesota, 20h.
Houston à San Antonio, 20h.
Okl. City à Denver, 22h30.
Vendredi 2 février
Indiana à Charlotte, 19h.
L.A. Lakers à Brooklyn, 19h30.
Portland à Toronto, 19h30.
Atlanta à Boston, 19h30.
Miami à Philadelphie, 20h.
New York à Milwaukee, 20h.
La N.-Orléans à Okl. City, 21h.
Utah à Phoenix, 21h.
Gold. State à Sacramento, 22h30.
Samedi 3 février
Chicago à L.A. Clippers, 15h30.
Miami à Detroit, 19h.
Philadelphie en Indiana, 19h.
Washington à Orlando, 19h.
Houston à Cleveland, 20h30.
Golden State à Denver, 21h.
N.-Orléans au Minnesota, 21h.
Utah à San Antonio, 21h.
Dallas à Sacramento, 22h.
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Athlète féminine : 
Nadira Usmanova 
(Badminton)
SHErBrooKE — nadira Usma-
nova a effectué une montée fulgu-
rante au classement régional indi-
viduel après avoir été championne 
à deux reprises lors du dernier 
tournoi, à Saint-Hyacinthe. elle a 
d’abord triomphé en double mixte 
avec son partenaire Jérémy Blier, 
puis en double féminin avec sa 
partenaire naomie Mathieu-Chau-
vette, et ce contre Audrey-Ann 
Sénéchal et Cassandre robidas 
des volontaires, qui étaient les 
championnes en titre jusque-là. 
nadira Usmanova se hisse donc au 
2e rang du classement régional in-
dividuel, juste derrière Audrey-
Ann Sénéchal et à égalité avec 
Cassandre robidas. elle est étu-
diante en Sciences, lettres et arts 
et est originaire de Sherbrooke.

Athlète masculin : 
Jérémy Blier 
(Badminton)
SHErBrooKE — Jérémy Blier, 
qui en est à sa deuxième saison 
avec les volontaires, a démontré 
qu’il est maître dans sa discipline, 
le badminton double mixte. Avec 
sa partenaire nadira Usmanova, il 
a tout raflé dans le pool prélimi-
naire, permettant ainsi au duo de 
se qualifier pour la demi-finale qui 
fut remportée en deux manches 
contre les voltigeurs du Cégep de 
drummondville. Les deux athlètes 
ont par la suite battu les représen-
tants des Lauréats du Cégep de 
Saint-Hyacinthe en demi-finale 
pour finalement remporter les 
grands honneurs en trois longues 
manches face à Louis-Philippe Ga-
gné et naomie Mathieu-Chau-
vette des volontaires. il est étu-
diant en Techniques de 
physiothérapie et est originaire de 
Sainte-Catherine-de-Hatley.

Ski de fond

Championnats du 
monde juniors et 
U23
SHErBrooKE — Alexandra ra-
cine, d’orford, a terminé en 
51e position en skiathlon junior sur 
10 kilomètres jeudi en Suisse, lors 
des Championnats du monde ju-
niors et des moins de 23 ans. Les 
épreuves féminine et masculine 
de skiathlon des athlètes de moins 
de 23 ans auront lieu vendredi.

Le Wild de 
Windsor amorce 
ses séries
SHErBrooKE — Le desjardins 
Wild de Windsor amorce ses sé-
ries éliminatoires vendredi à 21 h 
face au Mécanarc, à donnacona 
dans une des deux séries de quali-
fication deux de trois. Les deux 
équipes ont divisé la série de deux 
matchs en saison régulière. Le Mé-
canarc a remporté huit victoires 
en saison régulière contre sept 
pour la troupe dirigée par Simon 
robidas. Le Wild a terminé au 
neuvième rang du classement de 
la Ligue de hockey senior AAA du 
Québec avec 15 points. L’équipe 
gagnante de cette série affrontera 
le Bellemare de Louiseville (1er) ou 
les Loups de La Tuque (2e) en 
ronde quart de finale dès la se-
maine prochaine. 
      Le deuxième match de la série 
aura lieu samedi à 21 h 30 au 
Centre J.-A.-Lemay de Windsor. il 
se peut que le match débute plus 
tard car c’est le Tournoi provincial 
pee-wee/bantam de Windsor qui 
a priorité sur les heures de glace. 
      Si un match décisif est néces-
saire, il aura lieu dimanche à 
14 h 15 à l’aréna de donnacona. 
      Le prix d’entrée sera de 8 $. 
L’entrée demeure gratuite pour 
les 12 ans et moins.

SPorTS réGionAL en Bref

SHERBROOKE — Les meilleurs 
nageurs et nageuses universi-
taires au Québec ont rendez-vous 
au Centre sportif de l’Université 
de Sherbrooke jusqu’à dimanche 
dans le cadre du Championnat 
québécois RSEQ de natation. 

Ce sont quelque 150 étudiants-
athlètes provenant de cinq uni-
versités québécoises (Université 
de Montréal, Université de Sher-
brooke, Université Laval, UQTR 

et McGill) qui se disputeront les 
bannières à l’enjeu.

Le championnat culminera 
dimanche, entre 15 h et 17 h, avec 
les dernières épreuves octroyant 
des médailles et de précieux 
points au classement par équipe. 
L’octroi des bannières du Réseau 
du sport étudiant du Québec 
(RSEQ) aux championnes et 
champions par équipe et la remise 
des prix individuels majeurs sont 
prévus se tenir vers 18 h, à la 

cafétéria du pavillon multifonc-
tionnel de l’UdeS.

Les Carabins de l’Université de 
Montréal seront  les équipes à 
battre tant chez les femmes que 
chez les masculin, leurs porte-
couleurs ayant réalisé trois triplés 
(hommes/femmes/combiné) au 
cours des quatre dernières édi-
tions de l’événement sanctionné 
par le RSEQ. 

De plus, les Carabins sont les 
champions provinciaux en titre 

lors des cinq dernières années.
Les formations féminine et mas-

culine du Vert & Or connaissent 
certaines difficultés depuis le 
début de la saison. Au cumulatif 
des coupes universitaires (50% 
du total de la saison) jusqu’à pré-
sent, les filles sont au dernier rang 
du classement, alors que les gar-
çons sont quatrièmes sur les cinq 
équipes (L’UQTR n’a pas participé 
aux compétitions masculines).

M a l g r é  t o u t ,  i l  f a u d r a 

notamment surveiller de près le 
vétéran spécialiste de la brasse et 
quadruple médaillé l’an dernier, 
Jonathan Naisby, de même que 
sa coéquipière Simonne Couture, 
qui excelle au papillon et qui a 
battu plusieurs records d’équipe 
au cours des deux dernières 
saisons.

L’obtention de standards de qua-
lification aux Championnats U 
Sports est également un objectif 
au menu pour certains athlètes.

L’élite de la natation universitaire  
québécoise à l’Université de Sherbrooke

Mirco Fontaine  
a saisi la 
deuxième chance 
qui s’offrait à lui

Jean-Guy RancouRt
jrancourt@latribune.qc.ca

MAGOG — S’il y a un joueur qui brûle 
d’impatience de venir affronter 
les Cantonniers de Magog en fin 
de semaine à l’aréna de l’endroit, 
c’est bien le Sherbrookois Mirco 
Fontaine. Ignoré au camp d’entraî-
nement des Cantonniers, Fontaine 
a pris la route de Gatineau où l’In-
trépide se cherchait du renfort à la 
ligne bleue. Pari gagné pour Mirco 
Fontaine qui est demeuré dans la 
ville de l’Outaouais.

Le défenseur de 17 ans jure que ce 
n’est pas par souci de vengeance 
qu’il a hâte de se mesurer aux 
Cantonniers et aux joueurs qu’il 
connaît bien. « Je n’ai pas néces-
sairement connu un mauvais 
camp, mais je suis assez honnête 
pour reconnaître que même si 
j’avais démontré de belles choses, 
j’aurais pu en faire davantage. Les 
entraîneurs ont pris la décision 
qu’ils jugeaient la meilleure pour 
l’équipe et je vis bien avec ça », a 
commenté Fontaine.

Ce dernier s’amène donc à Magog 
pour le week-end sans arrière-pen-
sée et encore moins en voulant 
prouver aux Cantonniers qu’ils 
ont fait une erreur de le retrancher 
à leur camp. 

« Ce sera excitant parce que ce 
sont deux bonnes équipes qui vont 
s’affronter deux fois en 24 heures. 
Magog a une équipe très talen-
tueuse, mais les amateurs qui 

ne nous connaissent pas vont en 
découvrir une excellente équipe 
aussi. Ça va donner un bon spec-
tacle, surtout que les deux équipes 
veulent terminer la saison en force 
juste avant les séries. »

Si Hendrix Lapierre s’avère la 
pierre angulaire de l’Intrépide, 
Fontaine a aussi eu de bons mots 
pour le capitaine Mathieu Gagnon. 
« C’est un leader incroyable, un 
gars motivé et rassembleur, un 
vrai capitaine. Nous alignons aus-
si plusieurs bons jeunes de 15 ans, 
comme les Cantonniers. Nous pos-
sédons un beau mixe de joueurs, 
ce qui nous permet de préconiser 
tous les styles de jeu », souligne-t-il.

Fontaine a aussi hâte de jouer 
devant sa famille, la parenté, des 
amis, ce qui ne lui est pas arrivé 
souvent cette saison. « Mes parents 
peuvent venir quand nous jouons 
dans la région de Montréal. C’est à 
peu près tout. Tout le monde sera 
au rendez-vous à Magog. Ce sera 
plaisant de sentir leur appui. »

au bon endRoit
Une fois retranché à Magog, Fon-

taine ne s’est pas laissé abattre par 

cette déception et s’est retroussé 
les manches lorsque l’Intrépide 
l’a réclamé. « Le lendemain ma 
décision était prise d’aller tenter 
ma chance là-bas. Je n’avais pas 
de temps à perdre. C’était quand 
même un peu intimidant, car 
j’avais l’impression d’aller prendre 
la place d’un joueur de leur région. 
J’ai eu seulement deux joutes pré-
saison pour faire mes preuves. 
Heureusement pour moi, ils m’ont 
gardé avec eux. Je suis vraiment 
tombé à un bon endroit, avec une 
bonne organisation. Je suis bien 
traité, j’adore ma pension, l’école, 
mes coéquipiers, les entraîneurs. 
Sur le plan hockey, je crois qu’il 
m’aurait été difficile d’avoir plus 
de temps de glace avec les Can-
tonniers », fait-il valoir en toute 
honnêteté.

L’état-major de l’Intrépide avait 
même une surprise pour Fontaine 
lorsqu’il en a fait un des adjoints 
au capitaine. «  Difficile de me 
plaindre », a-t-il ajouté.

autonome
Mirco Fontaine apprécie au plus 

haut point sa saison à Gatineau. 
« Je suis loin du toit familial et par 
la force des choses je suis devenu 
plus autonome, plus responsable. 
Si je me projette dans quatre ou 
cinq ans, je suis certain que cette 
saison de hockey passée à Gati-
neau me servira et m’aidera à 
devenir un meilleur adulte. Je le 
réaliserai probablement encore 
plus à ce moment-là. Je suis en 
train de vivre une expérience 
extrêmement positive qui n’a pas 
de prix dans mon développement 
de joueur et de personne », sou-
tient Fontaine qui est la propriété 
du Phœnix de Sherbrooke dans la 
LHJMQ.

Force est d’admettre qu’il y avait 
de la vie pour Mirco Fontaine 
après les Cantonniers.

Un Sherbrookois  
chez les Intrépides

Mirco Fontaine a sauté sur la chance 
que lui offraient les Intrépides de 
Gatineau et il ne l’a pas ratée. — PHoTo 

foUrnie
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The Associated Press

MINNEAPOLIS — Ceux qui pensent 
que les livres de jeux et la planifi-
cation des matchs sont complexes 
dans la Ligue nationale de football 
devraient jeter un coup d’œil aux 
mesures qui seront déployées 
en fin de semaine pour assurer 
la santé des joueurs pendant la 
grand-messe du football améri-
cain, le Super Bowl.

La ligue en a donné un exemple il y 
a quelques jours au stade US Bank 
de Minneapolis, où s’affronteront 
les Patriots de la Nouvelle-Angle-
terre et les Eagles de Philadelphie 
dimanche.

De la cabine du guetteur dans les 
hauteurs du stade jusqu’aux salles 
d’examen, vestiaires et installations 
ambulancières dans ses entrailles, 
en passant par la tente bleue sur les 
lignes de côté, des dizaines de per-
sonnes contribuent aux protocoles 
de santé et de sécurité.

Qu’il s’agisse de médecins spé-
cialisés en traumatismes neurolo-
giques, de soigneurs, de techniciens 
spécialisés en données, de conduc-
teurs d’ambulances ou de per-
sonnel d’urgence, une trentaine 
d’employés médicaux seront 
déployés.

Mê m e  l ’a r b i t re  s e ra  m i s  à 
contribution.

GROUPE MÉDICAL

La NFL est critiquée depuis plu-
sieurs années pour son manque 
d’intérêt envers la santé de ses 
joueurs, et elle y accorde doréna-
vant une grande importance.

Nouveauté la saison dernière, tous 
les employés médicaux assignés à 
un match se rencontrent une heure 
avant le botté d’envoi.

« C’est un bon groupe », a dit le 
directeur médical de la ligue, le doc-
teur Allen Sills.

Ce groupe épluche le Plan d’action 
d’urgence, qui explique en détail 
qui fait quoi lors de pratiquement 
n’importe quelle blessure ou situa-
tion d’urgence. Le document est si 
détaillé qu’on y retrouve même des 
gestes du bras ou de la main pour 
guider tous les intervenants.

« L’effort de collaboration entre 
les équipes est exemplaire... sans 
failles », assure le soigneur en chef 
des Vikings du Minnesota, Eric 
Sugarman.

L’emphase est évidemment accor-
dée au traitement immédiat de 
toute blessure.

La pertinence de la rencontre 
d’avant-match d’une heure est 
devenue évidente quand l’ailier 
rapproché des Bears de Chicago, 
Zach Miller, s’est disloqué le genou 
gauche lors d’un affrontement à 
La Nouvelle-Orléans, sectionnant 
du fait même l’artère qui alimente 

en sang tout le bas de sa jambe. Il 
aurait pu perdre le membre sans 
l’intervention rapide du personnel 
médical bien entraîné.

« C’est le genre de situation pour 
laquelle on se pratique, a dit le doc-
teur Sills. Elles sont incroyablement 
rares, mais on veut être prêts. »

Ces employés doivent être en 
mesure de réagir à toutes les bles-
sures, petites et grosses — qu’il 
s’agisse de simplement enruban-
ner de nouveau une cheville sous la 
tente bleue ou d’envoyer un joueur 
vers une salle d’examen, voire à 
l’hôpital, pour un problème plus 
sérieux.

ATTENTION  
AUX COMMOTIONS

Le stade US Bank, comme tous les 
autres de la ligue, est équipé d’une 
« salle tranquille » spéciale réser-
vée à l’évaluation des commotions 
cérébrales, conséquence directe 
des découvertes effectuées depuis 
quelques années concernant les 
dangers de ce type de blessure.

On retrouve dans cette salle le 
spécialiste indépendant des trau-
matismes neurologiques, un méde-
cin de l’équipe ou un membre du 
personnel médical de l’équipe. 
Ils comparent le test de base du 
joueur à son état actuel. Sugarman 
assure n’avoir jamais été témoin de 
la moindre mésentente pendant cet 

examen d’une dizaine de minutes.
« Parfois, au bout de deux ou trois 

minutes, on sait qu’il (le joueur) va 
échouer au test », dit-il.

Les entraîneurs, dirigeants et pro-
priétaires des équipes sont interdits 
d’accès dans les salles d’examen, 
ou même dans la tente bleue à 
quelques mètres des lignes de côté.

« Je n’ai pas de propriétaires qui 
me demandent de le renvoyer sur 
le terrain le plus tôt possible », pour-
suit M. Sugarman.

Le rôle des guetteurs, qui doivent 
repérer d’éventuelles commotions 
cérébrales, est maintenant plus cru-
cial que jamais. Plusieurs joueurs 
— dont le quart des Texans de 
Houston Tom Savage — ont claire-
ment été blessés, sans pour autant 
recevoir immédiatement les soins 
requis. Il y aura donc quatre spé-
cialistes indépendants des trau-
matismes neurologiques au Super 
Bowl, alors qu’on en retrouve habi-
tuellement un de chaque côté du 
terrain.

Après la blessure à Savage en 
décembre, le protocole a été chan-
gé pour en ajouter un troisième lors 
des matchs de séries, en plus d’un 
spécialiste au siège de la ligue. C’est 
ce dernier qui sera dans la loge du 
guetteur au Super Bowl.

Ces postes sont habituellement 
confiés à des soigneurs qui doivent 
repérer, des airs, les blessures à la 

tête des joueurs. Ils sont jumelés à 
des techniciens vidéo qui regardent 
le match à la télévision et identifient 
les jeux qui causent des blessures 
— même s’ils ne sont pas toujours 
faciles à repérer.

Un guetteur peut communiquer 
avec le personnel médical le long 
des lignes de côté. S’il y a lieu d’inter-
rompre le match pour déplacer un 
joueur blessé hors du terrain, il en 
a le pouvoir et n’a qu’à crier « temps 
d’arrêt médical » dans son micro.

L’arbitre interrompra alors la ren-
contre : selon le docteur Sills, cela 
s’est produit huit ou dix fois au 
cours de la dernière saison.

Le personnel médical de l’équipe 
ou des experts indépendants pour-
ront alors prendre connaissance 
du jeu en question sur un écran, 
sur les lignes de côté. Une décision 
plus rapide et plus précise pourra 
être prise concernant la suite des 
choses, s’il y a lieu; le personnel 
médical n’aura pas non plus à se fier 
à la seule description que pourra 
faire le joueur du jeu.

Sugarman salue la technologie qui 
rend tout ça possible.

« Des gens comme moi auraient 
pu regarder ça de travers, admet-
il en souriant. ‘Big Brother’ qui 
regarde par-dessus ton épaule. Mais 
on ne pourrait pas s’en passer. On 
ne peut pas tout voir. C’est très ras-
surant d’avoir une telle protection. »

UNE PREMIÈRE

La ligue a réuni pour la première 
fois, l’été dernier, le personnel 
médical des équipes et des experts 
indépendants dans le cadre d’une 
grande rencontre consacrée aux 
commotions cérébrales et aux 
traumatismes neurologiques. Ces 
formations se poursuivront.

Le docteur Sills se hérisse quand 
il entend que la NFL ne fait pas 
assez pour combattre les bles-
sures à la tête. Debout dans la 
salle à rayons X du stade où se 
décidera le Super Bowl, il défend 
vigoureusement la politique de la 
ligue concernant les commotions 
cérébrales.

« J’aime dire que ça n’a pas été 
écrit au dos d’une enveloppe 
dans un ascenseur, lance-t-il. Ça 
implique une grande quantité 
de planification, d’étude, de pré-
paration, d’opinions d’experts. Et 
honnêtement, je trouve ça très 
insultant d’entendre les gens dire, 
‘Le protocole de commotions céré-
brales est une vraie farce’. Parce 
que c’est un document scientifique 
très rare. »

«  Aucun protocole n’est par-
fait. Aucun protocole ne prévoit 
chaque scénario médical, et c’est 
pourquoi il faut continuer à l’amé-
liorer. Mais nous sommes incroya-
blement dévoués à le rendre aussi 
bon que possible. »

un œil sur la santé des joueurs

eagles et patriots s’affronteront dans une relative sécurité dimanche, la NFl ayant mis en place un imposant dispositif médical pour assurer la santé des ath-

lètes. — Photo the AssociAted Press, Archives
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Les Hurricanes 
de la Caroline 
infligent un 
revers de 2-0  
au Canadien

La Presse canadienne

RALEIGH, N.C. — Brett Pesce a 
récolté son premier but de la sai-
son pour aider les Hurricanes de 
la Caroline à vaincre le Canadien 
de Montréal 2-0, jeudi.

Les anciens Whalers de Hartford 
ont balayé les trois matches face 
au Canadien cette saison : le gain 
s’ajoutait à ceux de 3-1 et 6-5, en 
décembre et en janvier.

Carey Price a bloqué 27 tirs pour 
le CH, qui subissait un troisième 
revers d’affilée.

Cam Ward a stoppé 27 rondelles 
pour les Hurricanes, invaincus à 
leurs trois dernières rencontres.

Ward méritait un deuxième jeu 
blanc cette saison, un 27e en car-
rière. L’autre buteur du club local 
a été Brock McGinn, avec son hui-
tième filet de la campagne.

« Ce n’est pas un manque d’effort, 
a dit l’entraîneur-chef du Cana-
dien, Claude Julien. Mais quand 
vous ne gagnez pas beaucoup 
de mises au jeu (79 pour cent en 
faveur de la Caroline), vous devez 
toujours essayer de reprendre la 
rondelle. Au fil de 60 minutes, ça 
fait une différence. »

Julien aimerait par ailleurs voir 
un peu plus de hargne de ses 
protégés.

« Il faut avoir davantage l’énergie 
du désespoir, a-t-il ajouté. C’est 
tannant de ne pas sortir gagnants 
de matches serrés comme ça. »

Le CH va disputer deux matches 
à domicile ce week-end : contre 
les Ducks d’Anaheim samedi, 
puis face aux Sénateurs d’Ottawa 
dimanche. Ça débute à 13 h dans 
les deux cas.

Les Hurricanes en étaient au deu-
xième match d’un séjour de huit 
rencontres à la maison.

Pour un club affichant 33,8 tirs 
par match, en moyenne, le Cana-
dien a très peu défié Ward au 
premier vingt. Il a fallu près de 
15 minutes pour qu’on voie un 
premier tir officiel des visiteurs, 
celui de Victor Mete. Ce n’est qu’à 
10:25 que le Canadien a vraiment 
dirigé une première rondelle vers 
Ward, un tir de loin et non cadré 
d’Alexander Galchenyuk.

Les hommes de Claude Julien 
n’ont finalement tiré que sept 
fois en première période — tout 

comme les Hurricanes. Le seul tir 
menaçant du club local : celui sur 
réception de Lee Stempniak, avec 
encore quatre minutes au cadran.

La seule chance de marquer du 
CH dans l’engagement a été une 
passe de Jakub Jerabek vers l’em-
bouchure droite, mais Joe Morrow 
n’a pas pu compléter la séquence. 
En fin de période, le jeu tenace 
de Jonathan Drouin a donné la 
chance à Galchenyuk de prendre 
un puissant tir, mais Ward n’a pas 
bronché.

« Quand vous ne 
gagnez pas beaucoup 
de mises au jeu, vous 
devez toujours 
essayer de reprendre 
la rondelle. Au fil de 
60 minutes, ça fait 
une différence. »

 — claude Julien

Pesce a donné les devants 1-0 
aux Hurricanes en début de deu-
xième tiers, à 2:43. Marcus Kru-
ger a remporté une mise au jeu et 
Elias Lindholm a glissé le disque à 
la pointe à Pesce, dont le tir frap-
pé lui a valu un premier but cette 
saison, après neuf passes. Dans 
20 cas sur 24 gains, les ‘Canes ont 
été victorieux quand ils inscrivent 

le premier filet d’un match.
Jaccob Slavin, qui tentait une 

échappée ou un deux contre un, a 
soutiré une sanction quand Jordie 
Benn lui a infligé un double échec, 
avec 6:45 à jouer en deuxième 
période. Jeff Petry, Joe Morrow et 
Byron Froese ont été parmi ceux 
qui ont bien travaillé pour que 
l’écart demeure à un seul but.

Avec 2:11 à écouler, c’est le 
Canadien qui a eu l’avantage d’un 
homme, quand Justin Faulk a fait 
trébucher Tomas Plekanec. Max 
Pacioretty a eu deux chances rap-
prochées, dont une où l’arbitre 
a bien vite sifflé, au bénéfice de 
Ward. McGinn est passé près de 
faire mal paraître le Tricolore, mais 
son tir a raté la cible.

Lindholm a foncé sur le flanc 
gauche dans la deuxième minute 
de jeu du dernier tiers, son tir bas 
causant un très haut rebond. Dans 
la mêlée devant lui qui a suivi, 
Carey Price a été chanceux de pou-
voir immobiliser la rondelle.

À mi-chemin au troisième vingt, 
Galchenyuk a fait une percée et a 
lancé devant le but, pour Mete. La 
rondelle a bifurqué et Nicolas Des-
lauriers a obtenu une chance en or, 
tout près du filet, mais Ward a fait 
l’arrêt avec sa jambière gauche.

«  Nous devons trouver com-
ment créer plus d’attaque, a dit 
Pacioretty, le capitaine du Bleu-
Blanc-Rouge. Il faut mieux antici-
per les jeux... je ne sais pas si c’est 
une question de chimie ou autre 

chose, mais nous devons trou-
ver des façons de générer plus 
d’occasions. »

Une autre soirée sans but

Brock McGinn (23) marqué le but d’assurance, tard en troisième période. — Photo the AssociAted Press, Ben McKeown

2

0

les étoiles  
du match

1.  
cAM wArd (c)

2.  
Brett Pesce (c)

3.  
BrocK McGinn (c)

Première période
Aucun but.
Pénalité(s) — Morrow Mon 1:15.

Deuxième période
1. Caroline, Pesce 1 (Lindholm, Kruger) 2:43
Pénalité(s) — Benn Mon 13:15, Faulk Car 17:49.

Troisième période
2. Caroline, McGinn 8 (Williams, Rask) 14:51
Pénalité(s) — Carr Mon 17:29.

Tirs au but
Montréal 7 12 8 — 27
Caroline 7 11 12 — 30
Gardiens — Montréal: Carey Price (P, 14-19-4); 
Caroline: Cam Ward (G, 15-6-2).
Avantages numériques — Montréal: 0-1; 
Caroline: 0-3.
Arbitres — Gord Dwyer, Dan O’Rourke. 
Juges de lignes — Libor Suchanek, Shandor 
Alphonso.
Assistance — 11,953.

lA lnh en Bref

oTTAWA — erik Karlsson a mis 
fin au débat en prolongation et 
les sénateurs d’ottawa ont vain-
cu les ducks d’Anaheim 2-1, jeudi 
soir, pour mettre un terme à une 
séquence de six revers. Bobby 
ryan a touché la cible en temps 
réglementaire pour les séna-
teurs, qui n’avaient pas savouré 
une victoire depuis le 10 dé-
cembre. Mike condon a cédé une 
fois sur 30 tirs. rickard rackell a 
été l’unique marqueur des ducks, 
qui ont vu leur série de trois vic-
toires prendre fin. ryan Miller a 
effectué 30 arrêts dans la dé-
faite. LA PREssE CANAdIENNE

erik karlsson  
met fin au débat

NeW yoRk — curtis Mcelhinney a 
stoppé 25 lancers pour permettre 
aux Maple leafs de toronto de si-
gner un deuxième blanchissage de 
suite, cette fois par la marque de 
4-0 contre les rangers de new 
York, jeudi soir. James van riems-
dyk, Patrick Marleau, Zach hyman 
et Justin holl ont touché la cible 
pour aider les Maple leafs à ga-
gner un quatrième match de suite. 
ils ont balayé la série de trois ren-
contres contre les rangers cette 
saison. Mcelhinney n’a pas été tes-
té et il a enregistré un septième 
blanchissage en carrière. 

Gain de 4-0  
des Maple Leafs

BoSToN — tuukka rask a effec-
tué 32 arrêts et les Bruins de Bos-
ton ont défait les Blues de st. 
louis 3-1, jeudi soir, au td Garden. 
rask a aidé son équipe à récolter 
au moins un point à ses 19 derniers 
départs, ce qui représente un 
sommet personnel pour lui.  Jake 
Allen a réalisé 22 de ses 43 arrêts 
de la rencontre en deuxième pé-
riode, dont un spectaculaire de la 
mitaine aux dépens de Krejci. 

Duel de gardiens 

NeWARk, N.J. — nico hischier a 
fait dévier une rondelle dans le filet 
alors qu’il ne restait que 87 se-
condes à écouler au match et les 
devils du new Jersey sont venus de 
l’arrière pour triompher 4-3 contre 
les flyers de Philadelphie, jeudi soir.  
le premier but en 11 parties de his-
chier a permis aux devils de gagner 
un deuxième match de suite tout en 
gâchant le premier départ en car-
rière dans la lnh du gardien Alex 
lyon. THE AssoCIATEd PREss

Nico hischier fait 
gagner les Devils
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SHERBROOKE — L’organisation 
des Voltigeurs de Drummondville 
espérait éviter le blitz de la der-
nière semaine aux guichets, mais 
devra finalement s’y résoudre. En 
moyenne, environ 66 % des billets 
ont été vendus pour les deux par-
ties de la LHJMQ. Et tout indique 
que le match des Tigres de Victo-
riaville attire davantage que celui 
du Phœnix de Sherbrooke.

Environ 60 % des billets ont trouvé 
preneur pour la partie de vendredi 
entre le Phœnix et les Voltigeurs. 
Celui entre Drummondville et Vic-
toriaville est vendu à 73 %. Rappe-
lons que les gradins temporaires de 
la patinoire réfrigérée Victor-Pepin 
contiennent près de 6000 sièges.

« Pourtant, le gros happening se 
passe les vendredis aux Voltigeurs 
normalement, avance le direc-
teur des opérations des Voltigeurs, 
David Boies. Mais c’est explicable 
en quelque sorte, parce qu’il y a 
toujours eu une rivalité entre les 
Tigres et les Voltigeurs. En plus, les 
Tigres ont beaucoup plus amélio-
ré leur équipe que le Phœnix lors 
de la période de transactions et 
connaissent plus de succès. Sans 
oublier le fait que samedi, la par-
tie est présentée à 15 h. C’est plus 

familial et il y aura des activités 
pour tous avant et après la partie. »

Selon M. Boies, l’objectif demeure 
de vendre les 12 000 billets au total 
pour les deux parties de hockey 
junior. 

« Les gens attendent de voir s’il 
fera beau les 9, 10 et 11 février. 
Pour l’instant, on annonce du beau 
temps. Pour ce qui est de la partie 
du midget AAA dimanche entre 
les Cantonniers de Magog et les 
Gaulois de Saint-Hyacinthe, on a 
près de 2000 billets vendus, ce qui 
est excellent pour le calibre de jeu. 

On savait que le tiers des billets 
avaient été vendus durant la der-
nière semaine lors de la Classique 
hivernale à Saint-Tite, mais on sou-
haitait éviter ce blitz. On s’attend à 
ce que ce soit la cohue lors des pro-
chains jours. »

En trois jours, 6 % des billets ont 
été distribués.

« Une personne vient tout juste de 
réserver 100 billets pour le match 
de vendredi. Les gens voient main-
tenant les installations et entendent 
parler davantage de l’événement, 
donc ils sont portés à acheter leurs 

billets. On sent cette frénésie. On 
souhaite évidemment éviter les 
extrêmes en ce qui concerne la 
température. Pas trop froid, pas trop 
chaud, pas de pluie, pas de neige, 
ou du moins, pas beaucoup! Une 
petite neige rendrait le tout un peu 
plus féérique par contre! » admet le 
directeur des opérations. 

AUCUN PÉPIN

Jusqu’à maintenant, les orga-
nisateurs n’ont rencontré aucun 
obstacle lors de la préparation 
des activités. 

« On s’attarde encore à quelques 
détails, mais on se trouve exacte-
ment là où l’on souhaitait être à 
cette date. On a testé l’Internet, 
on a la chance de miser sur un 
bâtiment moderne, l’édifice Fran-
cine-Ruest-Jutras qui accueille la 
bibliothèque publique. Les logos 
sont déjà sur la glace, les roulottes 
qui serviront de vestiaires sont 
installées. Tout devrait bien se 
passer », espère David Boies. 

Ce dernier souhaite aussi que 
l’événement génère des profits, 
évidemment.

«   Mais  notre  but  est  d’évi-
ter  les  déficits.  L’ investisse-
ment se situe entre 500 000 $ et 
700 000 $. Heureusement, nous 
avons pu compter sur de bons 
partenaires comme la Ville de 
Drummondville et la Société de 
développement économique de 
Drummondville. Sans eux, on 
n’aurait jamais pu présenter la 
Classique hivernale. Le plus gros 
défi était d’installer les gradins 
en plein hiver. Un investissement 
d’environ 200  000  $. C’est une 
grande aventure, mais on l’a fait 
pour nos partisans, nos citoyens 
et aussi pour dynamiser le milieu 
afin d’attirer de nouveaux investis-
sements. On a hâte au week-end 
de la Classique, mais on pourra 
respirer un peu plus une fois que 
ce sera terminé! » confie David 
Boies. 

ClaSSique hivernale lhJMq 2018

objectif : deux matchs à guichets fermés

les organisateurs de la Classique hivernale 2018 de la lhJMq sont à peaufiner les derniers détails de la présentation 
de l’événement. leur plus gros défi : l’installation des gradins en plein hiver. — Photo voltigeurs de drummondville

SHERBROOKE — Après avoir ac-
quis le dernier joueur exception-
nel au Canada, un dénommé Joe 
Veleno, puis gagné la médaille d’or 
aux Mondiaux de hockey junior et 
connu une campagne au-delà des 
attentes à Drummondville, l’en-
traîneur Dominique Ducharme 
poursuivra sa saison de rêve le 
9 février en participant à deux par-
ties de la Classique hivernale 2018.

« C’est une belle année! » convient 
d’abord Ducharme. 

Le pilote des Voltigeurs connaît 
le tabac. Avec la formation cana-
dienne, il a disputé une première 
partie extérieure lors du dernier 
Championnat mondial de hockey 
junior présenté à Buffalo durant le 
temps des Fêtes. 

S’il n’avait jamais vécu l’expérience 
auparavant, six semaines plus tard, 
Ducharme aura trois participations 
à ce type de rencontre derrière la 
cravate... ou le foulard, c’est selon.

« En ce qui concerne l’aspect 
hockey, chaque rencontre sera dif-
férente parce que tout dépend de 

la température. À Buffalo, il avait 
neigé un peu en première période, 
beaucoup en deuxième et il faisait 
plus beau à la fin du match. Il fau-
dra s’adapter, mais surtout faire en 
sorte de compléter nos jeux malgré 
les conditions du moment. »

Même en ce qui concerne l’événe-
ment et l’ambiance, l’entraîneur des 
Voltigeurs estime que ce ne sera 
pas du tout pareil que la partie du 
29 décembre dernier au New Era 
Field Park à Orchard Park, la rési-
dence des Bills de Buffalo.

« Il y avait 45 000 personnes, les 
gradins étaient plus éloignés et 
ce n’était pas en plein centre-ville 
comme ce sera le cas à Drum-
mondville. Il s’agit cette fois d’une 
glace permanente réfrigérée. La 
qualité de la surface sera meilleure 
et les amateurs seront plus près de 
l’action. »

Dominique Ducharme admet 
que ses joueurs sont excités à l’idée 
de vivre ces instants mémorables.

« Les gars étaient contents de 
sauter récemment sur la glace 
extérieure pour s’entraîner! Ils 

ne vivront pas ça souvent. Mais 
ça demeure un match de hockey 
comme tous les autres disputés 

plus tôt cette saison, mais cette fois, 
il faudra simplifier les jeux puisque 
les conditions ne seront peut-être 

pas optimales. Chose certaine, 
tout le monde a hâte! » JéRôME 

GAuDREAu

Savoir s’adapter

Dominique Ducharme, l’ancien entraîneur d’Équipe Canada junior et pilote actuel des voltigeurs, vivra une deuxième 
et une troisième expérience en plein air lors de la Classique hivernale 2018 de la lhJMq. — Photo nhl.com
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SHERBROOKE — Le Phoenix a com-
mencé en lion pour finir en mouton 
jeudi soir à Charlottetown. Heureu-
sement pour la troupe sherbroo-
koise, les Islanders n’ont pu com-
pléter leur remontée. Résultat : 
victoire de 4-3 des Sherbrookois.

Un but du capitaine Hugo Roy 
a p r è s  u n  p e u  p l u s  d e  d e u x 
minutes de jeu,  un autre de 
Samuel Poulin en fin de pre-
mière période et deux autres 
filets de Nicolas Poulin et Olivier 
Crête-Belzile au second vingt et 
les hommes de Stéphane Julien 
menaient déjà 4-0 en milieu de 
rencontre.

« Mais une mauvaise punition 
de Nicolas Poulin a ouvert la 
porte aux Islanders », lance l’en-
traîneur Stéphane Julien.

To n  C a y s e ,  P i e r r e - O l i v i e r 
Joseph en supériorité numérique 
et Keith Getson en désavantage 
numérique ont tour à tour fait 
bouger les cordages derrière 
Brendan Cregan au dernier tiers. 
Soudainement, le pointage était 

de 4-3. 
« Brendan a fait les bons arrêts 

au bon moment, fait remarquer 
Julien. Il s’agissait d’un match de 
quatre points pour nous. C’était 
important de se rapprocher des 
Islanders au classement. Mais 
je trouve ça dommage de voir 
encore mes joueurs être punis 
alors que ce n’est pas le moment 
de visiter le banc de punition. Il 
faudra corriger cette mauvaise 
habitude parce que durant les 

séries, ça ne pardonnera pas. »
Le portier du Phœnix a bloqué 

33  tirs, tout comme Matthew 
We l s h  e t  Da ko t a  Lu n d - Ko r-
nish. Welsh a été retiré après 
avoir accordé les quatre buts et 
Lund-Kornish a été parfait sur 
12 lancers.

«  Je suis content parce que 
tout le monde a contribué mal-
gré le petit relâchement. Un peu 
comme la veille à Bathurst. Nos 
quatre trios ont bien joué. Même 

notre quatrième a eu ses chances 
de marquer. »

Kolby Johnson a effectivement 
fait son travail en dérangeant 
l’adversaire, en appuyant ses coé-
quipiers sur la glace et en jetant 
les gants face à Hunter Drew.

Notons que les deux frères 
Poulin ont obtenu la première 
(Nicolas) et la deuxième étoile 
(Samuel).

un détour au Cap-Breton
Le Phœnix affrontera maintenant 

les Screaming Eagles du Cap-Bre-
ton samedi. Une équipe qui se 
trouve à un point derrière le club 
sherbrookois, qui occupe désor-
mais le 11e rang au classement 
général.

« Ce sera peut-être notre troi-
sième match en quatre jours sur 
la route dans un long voyage dans 
les Maritimes, mais on profitera 
vendredi d’une journée de congé. 
J’ai aimé notre préparation jusqu’à 
maintenant. Une victoire contre 
les Screaming Eagles fera la dif-
férence entre un bon et un mau-
vais voyage dans les Maritimes », 
indique Julien.

Ce dernier rappelle que Cap-Bre-
ton mise sur une équipe différente 
des dernières années.

«  Ils sont moins axés sur l’of-
fensive, mais ils possèdent de 
bons jeunes joueurs qui sont à 
surveiller. »

Sur le weB
latribune.ca

@LT_LaTribune

facebook/
quotidienlatribune

Hugo Roy a été le premier à déjouer Matthew Welsh jeudi à Charlottetown. — Photo darrell theriault Screaming eagleS du caP-Breton

Première période
1. Sherbrooke, Roy 18 (Alexeyev, Zachar) 2:17 
(an)

3

4

leS étoileS  
du matCh

1.  
nicolaS Poulin (P)

2.  
Samuel Poulin (P)

3.  
caySe ton (i)

2. Sherbrooke, Poulin 7 (Mackinnon, Poulin) 
15:00
Pénalité(s) — Askew Charl. 1:21, Johnson 
Sherbrooke 5:08, Sparkes Charl. 14:11, 
Sparkes Charl. 14:11, Robert Sherbrooke 14:11, 
Johnson Sherbrooke 14:11.

Deuxième période
3. Sherbrooke, Poulin 20 (Tardif) 7:44
4. Sherbrooke, Crête-Belzile 1 (Poulin, Tardif) 
12:16
Pénalité(s) — Aquin Charl. 1:02, Hunter Charl. 
(maj.) 3:52, Johnson Sherbrooke (maj.) 3:52.

Troisième période
5. Charlottetown, Ton 4 (Budgell, Hunter) 1:20
6. Charlottetown, Joseph 10 (King, Hunter) 
9:47 (an)
7. Charlottetown, Getson 16 (Sans aide) 16:33 
(short-handed-SH)
Pénalité(s) — Poulin Sherbrooke 7:50, King 
Charl. 15:29, Alexeyev Sherbrooke 17:49.

Tirs au but
Sherbrooke 16 14 7 — 37
Charlottetown 9 12 15 — 36
Gardiens — Sherbrooke: Brendan Cregan (G, 
9-7-0); Charlottetown: Matthew Welsh (P, 24-12-
0); Dakota Lund-Cornish (12:16 2e période).
Avantages numériques — Sherbrooke: 1-3; 
Charlottetown: 1-3.
Arbitres — Mario Maillet, Nicholas Melanson. 
Juges de lignes — Jay Doiron, Mat Hicks.
Assistance — 2,443.

Départ canon à 
Charlottetown
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HEURES D’OUVERTURE : LUNDI AU VENDREDI 10h à 21h • SAMEDI 9h à 17h • DIMANCHE 10h à 17h

48
versements sans intérêt *

sur les meubles, matelas, accessoires de décoration, électroménagers
et appareils électroniques Marques et modèles sélectionnés

Payez
jusqu’à +

Service de livraison
flexible et gratuit**

Plage horairede 4heures
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SHERBROOKE 819 562-4242 • 1800267-4240 • 3950, boul. Josaphat-Rancourt, Sherbrooke J1L 3C6

Desjardins

partenaire

officiel de

Brault&

Martineau
Paiement

Direct

www.braultetmartineau.com

EN
VIGUEUR

À LA FIN DE

MOIS/ANNÉE

M A R I E - P I E R R E C H A M PA G N E

09 / 05 09 / 05

braultetmartineau.com

JUSQU’À CE
DIMANCHE
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††

Cuisinière avec
four à convection
autonettoyant

Four de 5,9 pi³/Nettoyage par vapeur
Zone réchaud
Disponible en acier inoxydable
Voir prix en magasin
Livraison, ramassage et service gratuits

Réfrigérateurde 17,5pi³

Système de refroidissement Twin Cooling®

Plus/3 tablettes fixes/Éclairage DEL
Disponible en acier inoxydable
Voir prix en magasin
Livraison, ramassage
et service gratuits

1873$*
/48 mois 899$

Mobilier de salon

Livraison gratuite 1248$*
/48 mois 599$

Sofa

• Causeuse. . . . . . 11,44 $*/mois ou 549 $
• Fauteuil . . . . . . . . .8,31 $*/mois ou 399 $

90 jours
d’essai†††

MOUSSE
GEL COOL
TWIST®

RESSORTS
ENSACHÉS

INDIVIDUELLEMENT

CONTOUR
DEMOUSSE
TOTAL EDGE®

MOUSSE DE
SOUTIEN

MOELLEUSES

PLED4890UHD

Matelas et sommier
SANTORINI

Sommiers rigides de 8,5 ou 5,5 po
disponibles
Livraison gratuite

• 1 place
14,35 $*/mois ou 689 $

• Grand lit
16,65 $*/mois ou 799 $

• Très grand lit
22,90 $*/mois ou 1099 $

1456$*
/48 mois 699$

L’ensemble
2 places †ÉcoFrais inclus

Téléviseur 4Kde48po

4K/60 Hz/4 entrées HDMI
Livraison gratuite

48po

935$*
/48 mois 449$†

2081$*
/48 mois 999$


